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Situation améliorée 
de l'emploi en mal 


Analysant les statistiques de 
l'emploi à la fin du mois de 
mai, le ministère des Affal- 
res sociales conclut “qu'il y a 
eu croissance simultanée des 
nombres de demandes et d'of- 
fres d'emploi non satisfaites”, 
I1 y avait, le 31 mai, 224,000 
demandes d'emploi non satis- 
faites contre 221,600 à la fin 
d'avril, et 76,200 offres non sa- 
tisfaites contre 73,800, Pour le 
ministère des Affaires sociales 
“la croissance du nombre des 
offres vient confirmer toutes 
les remarques faites antérieu- 
rement sur l'extension de la 
pénurie de main-d'oeuvre, Pour 
le troisième mois consécutif, le 
nombre des offres enregistrées 
a dépassé celui des demandes 
nouvelles”, 


“En ce qui concerne les de- 
mandes non satisfaites, la 
croissance notée en mai, fai- 
sant suite à une décroissance 
continue depuis neuf mois 
mais ralentie depuis le début 
de l'année, doit être interpré- 
tée avec prudence; les incerti- 
tudes affectent les variations 
d'aussi faible amptitude que 
celles notées depuis trois mois 
et interdisent toute extrapola- 
tion des tendances enregistrées 


sur cette très courte période," 

Enfin, annonce le ministère, 
le nombre des bénéficiaires 
de l'aide publique évolue pa- 
rallèlement à celui des deman- 
des d'emploi non satisfaites, la 
moitié exactement des deman- 
deurs inscrits bénéficient main- 
tenant de cette aide”, 


(BNF, 28-6-69) 
à: PR: DER * 


L'hon, dean-E, Dubé 
à Winnipeg 


Le jeudi 10 juillet, le minis- 
tre des Affaires des anciens 
combattants, M, Jean-Eudes 
Dubé, a pris la parole devant 
une assemblée d'anciens com- 
battants de Hong Kong, à Win- 
nipeg, 

Dans son discours aux an- 


ciens combattants, M, Dubé a 
déclaré qu'il était toujours très 


ému de rencontrer d'anciens 
camarades, Il a souligné les 
efforts et le courage des sol- 
dats qui avaient combattu à 
Hong Kong, “Des 1,975 Cana- 
diens qui ont servi à Hong 
Kong, 557 ou environ un tiers 
d'entre eux ne sont jamais re- 
venus au Canada, Votre lutte 
a pu être une action désespé- 
rée dès le début; vous avez pu 
être des héros en raison des 
circonstances, Cependant, vous 
avez tous rempli votre devoir 
et vous avez même accompli 
plus que tout ce que l'on pour: 
rait humainement attendre 
d'un groupe de combattants, 
en quelque lieu que ce soit, et 
à quelque époque que ce soit”, 

M, JE, Dubé a aussi annon- 
cé que la Commission d'enqué- 
te Woods dans les affaires des 
anciens combattants avait ter- 
miné son travail après deux 
ans et demi de recherche: 
“Vous vous rappelez sans dou- 
te qu'en septembre dernier, à 
l'occasion du discours du Trô- 
ne, les Canadiens reçurent l'as- 
surance que le gouvernement 
actuel se préoccuperait plus 
particulièrement d'assurer plus 
de justice, de dignité et de con- 
sidération à l'individu, parti- 
culièrement à une époque ca- 
ractérisée par l'Etat omnipré- 


sent, l'automatisation de l'in- 
dustrie, l'embrigadement  80- 
cial et les lois anciennes, Je 


suis heureux de vous dire que 
le 26 juin dernier, le rapport 
du Comité Woods était référé 
au Comité permanent des Af- 
faires des anciens combattants 
de la Chambre des Communes. 
Le Comité permanent a déjà 
annoncé qu'il commencera ses 
séances d'étude le 15 septem- 
bre prochain”, 


En terminant, le ministre a 
ajouté que les anciens combat- 
tants avaient un rôle à jouer 
dans la société actuelle, ‘La 
nouvelle génération —- celle de 
l'après-guerre — a développé 
des attitudes et un idéal qu'elle 
veut exprimer d'une façon qui 
ne nous est pas toujours fami- 
lière, Mais c'est à nous qu'il 
appartient de combler cette la- 
cune qui existe entre nous et 
cette génération nouvelle, elle 
qui n'a pas été témoin des évé- 
nements qui ont façonné notre 
époque’, 


A LIRE 
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La SFM dans l'Est 


Boite 28 


Salon Funéraire 


GREEN ACRES 


Memorial Gardens 


Un appel suffit pour prendre toutes 
dispositions nécessaires 


St-Vital 
Tél,: 222-3241 


Une fête de la St-Jean au Manitoba? 


— Reportage par Gérald Backeland 


A la fin du mols de Juin, M. 
Maurice Gauthier, président de 
la Société Franco-Manitobaine 
a participé à deux événements 
importants, soit la fête de la 
Saint-Jean-Baptiste à Montréal 
et le Congrès annuel de la Vie 
française à Sherbrooke, La Li. 
berté et le Patriote a intervie- 
wé M. Gauthier au cours de 
la semaine dernière afin de 
livrer aux lecteurs du journal 
les impressions que le prési- 
dent de la SFM a retenues de- 
vant ces deux événements, 


La Saint-Jean à Montréal 


M. Gauthier a déclaré que 
la Saint-Jean avait été pour 
lui une occasion à la fois dé. 
cevante et enrichissante, La 
déception, selon M, Gauthier, 
dépendait du fait que les fêtes 
n'avaient pas du tout le carac- 
tère national qu'on avait re- 
cherché en invitant les repré. 
sentants des autres provinces 
du Canada, “En somme, j'étais 
le seul représentant de l'exté. 
rieur du Québec indépendam- 
ment du fait qu'on ait envoyé 
des invitations à tous les re- 
présentants des divers associa- 
tions canadiennes-françaises et 
même à nos confrères franco- 
américains, Par conséquent, la 
Saint-Jean était uniquement 
une fête du Québec”, 


Interrogé s'il avait 6té frap- 
pé par l'ampleur et la gran- 
deur de la fête, M. Gauthier 
a répliqué que c'était surtout 
l'atmosphère de joie qui avait 
retenu son attention, “C'est 
sans doute le tempérament la- 
tin des Canadiens français qui 
crée cette atmosphère qui est 
certes très différente de celle 
des milieux anglo-saxons, Au 
grand bal où à la réception des 
Néo-Canadiens, on ressentait 
une atmosphère de gaieté dans 
la salle, Les gens dansaient, 
chantaient et applaudissaient 
chaque chanson, chaque mo: 
ment de la fête, 


M, Gauthier souligna le fait 
qu'il avait rencontré plusieurs 
personnes qui se sont mon:- 
trées très sympathiques envers 
les francophones du Manitoba 
et de l'Ouest du pays, “J'ai 
rencontré le président de la féê- 
te, M, Marc Carrière, et je lui 
parlai un peu de la possibilité 
d'organiser une telle fête dans 
l'Ouest canadien, M, Carrière, 
qui est aussi le président de la 
Société commerciale de Dupuis 
et Frères, ainsi que de plu- 
sieurs autres compagnies, m'a 
dit qu'il aimerait bien être in- 
vité au Manitoba et de mettre 
son expérience au service de 
l'organisation d'une telle fête”, 
M. Gauthier a précisé qu'il 
avait aussi parlé aux autres 
organisateurs de la Saint-Jean 
qui ont aussi offert leur pleine 


M. Maurice Gauthier, 
président de 1…ù SFM 


En marge de l'ouverture 
officielle de l'école 


d'Ile - des - Chênes 


ILE-DES-CHENES — Les 
paroissiens d'Ile-des-Chênes et 
de Grande-Pointe désirent re- 
mercier tous ceux qui étaient 
présents à l'ouverture officiel 


Lettre de Prague 


Strougal préfère 


contraindre que convaincre 


MM. Husak et Strougal se 
sont adressés jeudi aux com: 
munistes d'Ostrava, l'un des 
plus importants centres sidé- 
rurgique et minier du pays, 
Les textes de leurs interven- 
tions méritent d'être retenus 
car ils indiquent les intentions 
immédiates de l'équipe actuel- 
le, 


M. Husak a lancé un appel 
vibrant à tous les gens ‘‘honnê- 
tes” qui désirent soutenir l'édi- 
fication du ‘socialisme’, Il a 
été frénétiquement applaudi 
ar l'assistance, limitée, sem- 
let-il, À des fonctionnaires 
triés sur le volet et à des 
“vieux communistes", 


Il est intéressant de consta- 
ter que les mises en garde de- 
viennent beaucoup plus sévè- 
res à l'encontre de ‘ceux’ qui 
préparent, y compris au sein 
d'organisations du PC, des ac- 
tions, à l’occasion de l'anniver- 
saire de “l'été des tanks”, par 
exemple, M. Husak, dans son 
discours improvisé, n'a pas ca- 
ché que ceux qui continueront 
à s'opposer au cours politique 
actuel, se heurteront à des me- 
sures administratives, 


Une fois de plus, le leader 
du PCT a remercié les mili- 
tants qui, durant le printemps, 
sont restés fidèles aux ‘“prin- 
cipes marxistes - léninistes” et 
à l'amitié avec l'URSS, Ceci in- 
dique que les dirigeants ac- 
tuels s'emploient à gagner le 
soutien total, faute de mieux, 
des forces d'‘‘extrême gauche”, 
c'est-à-dire des dogmatiques et 
des sectaires, 


Le discours de M, Strougal 
— l'homme qui monte — orien- 
té, en principe vers les ques- 
tions économiques, a été éga- 
lement significatif, Tout en af- 
firmant que la réforme écono- 
mique se poursuivra, Il a dé- 
claré qu'elle se réalisera sur 
des critères “réels” et non pas 
au moyen de méthodes extré- 
mes, Le fait même que M, 
Strougal, pour la première fois, 
en public, ait ouvertement cri- 
tiqué les méthodes économi- 
ques appliquées en Yougosla- 
vie, indique qi l'auto-gestion 
ouvrière, tellement  revendi- 
quée par la classe ouvrière de 
ce pays, est pratiquement en: 
terrée, 


M. Strougal a aussi soulevé 
le problème de la presse, accu- 
sant certains journalistes de 
la télévision d'activités provo- 
catrices, Il a annoncé que la di- 
rection du PC est décidée à 
poursuivre jusqu'au bout l'épu- 
ration dans les moyens de com- 
munication de masse, À ce su- 
jet, il se confirme que la direc- 
tion du pays ne tolérera plus 
que les journalistes se ‘“tai- 
sent”, Dorénavant, les journa- 
listes qui refuseront de soute- 
nir activement la politique du 
parti se verront privés 2 leur 
emploi, 


Ce n'est pas par hasard que 
M. Strougal a déclaré, à Ostra- 
va, que seulement l'hebdoma- 
daire ‘‘Tribuna’' (orthodoxe) et 
la presse communiste méritent 
d'être félicités. 


Un autre passage du dis- 
cours de M, Strougal mérite 
aussi d'être souligné, C'est ce- 
lui ou, après avoir recomman- 
dé la poursuite, changements 
de ‘cadres’ à tous les échelons 
du PC, des organisations de 
masse et de l'appareil d'Etat 
(c'est-à-dire l'épuration) a dé- 
claré: ‘Désormais, nous ne 
combattrons plus sur le plan 
politique ceux qui s'opposeront 
à nos décisions, mais nous fe- 
rons respecter les ‘lois’ socia- 
listes”, 


D'autre part, M, Strougal a 
annoncé que le Comité central 
du PCT prépare activement 
une analyse de l'évolution po- 
litique dans le pays depuis le 
13e Congrès du parti et notam- 
ment pour la période s'éten- 
dant de janvier 1968 à fin mars 
1969, On doit donc s'attendre 
à ce que la plupart des thèses 
soviétiques sur le printemps 
soient reconnues justes, 


Comment réagit 
l'opinion publique? 


Malgré les mises en garde, 
les progressistes ne capitulent 
pas, Un tract, distribué par les 
étudiants, invite la population 
à manifester passivement à 
l'occasion du 600e anniversai- 
re de la naissance du maître 
Jan Hus, notamment en accro- 
chant des drapeaux noirs aux 
fenêtres des immeubles, Un 
autre texte, signé ‘les journa- 
listes communistes et sans par- 


ti”, appelle la population à 
poursuivre la lutte pour le 80: 
calisme au visage humain qui 
“triomphera plus tôt que ne 
le pensent ceux qui l'ont trahi 
en optant pour une brève car- 
rière”, 

L'appel demande aux ou- 
vriers et aux intellectuels pro- 
gressistes de ne pas démission: 
ner des rangs du PC et de te. 
nir le coup en attendant le mo- 
ment d'agir, 


11 qualifie les “journalistes” 
ge soutiennent le cours actuel 
e journalistes incompétents, 
n'ayant pas le moindre crédit, 
Enfin, les journalistes libé. 
raux, auteurs de ce texte ano- 
nyme, vu les circonstances ac- 
tuelles, demandent à la popu- 
lation de profiter des prochai- 
nes élections pour dresser un 
barrage contre les candidats 
conservateurs, 


Jaime Pinto 
(Copyright B.I.B.) 


12 h 15, à la salle de l’aréna 
de La Broquerie, M. Mait- 
land B. Steinkopf, président 
de la Corporation du Cen:- 
tenaire du Manitoba, sera 
l'orateur invité à une réu- 
nion régionale du Cente- 
naire, 


Le but est d'étudier et 
d'établir le programme des 
fêtes pour la célébration de 
l'Année centenaire du Mani- 
toba, en 1970. 


D'autres orateurs y adres- 
seront aussi la parole, no- 
tamment M. Walter F, Mc- 
Lean, récemment nomré 
directeur exécutif de la Cor- 
poration du Centenaire, 


Un officier en relations 
publiques de la Corporation, 


Réunion régionale 


b] 


à 
La Broquerie 


Le samedi 19 juillet, à M. E. Olivarlo, présentera 


le de notre école, lé dimanche 
22 juin, 


Le programme était des plus 
appropriés, A la suite de la bé- 
nédiction par notre curé, M. 
l'abbé Marcel Dacquay, il y eut 
discours par M, le Dr F, P, 
Doyle, MM, N, S. Toms, N, 
Harvey, G. Guilbault et A, 
d'Auteuil, notre commissaire, 


M, Jean-Paul Courcelles, 
principal de l'école, agissait 
comme maître de cérémonies. 
Deux numéros musicaux as- 
sortis nous furent présentés 
par les élèves, sous la direction 
de Sr Ruest, et accompagnés 
au piano par Mme J, d'Auteuil, 
Ils interprétèrent ‘‘Bless This 
House” et ‘La jardinière du 
Roi", Les solistes étaient Dia- 
ne Audette et Pierre Trudeau, 


Le tout fut suivi d'un goû- 
ter servi par la Ligue des Fem- 
mes Catholiques, 


Le décor était À la fois sim- 
ple et assorti à une école élé- 
mentaire, On pouvait se rendre 
facilement compte des multi- 
ples heures de travail de la 
part des enseignants, ainsi que 
de leurs élèves, 


Nous sommes fiers de notre 
école et nous croyons sincè- 
rement que le français est en- 
core à l'honneur à Lle-des-Ché- 
nes. Aussi, nous sommes con- 
vaincus que les grandes insti- 
tutions françaises, telles que le 
Collège de St-Boniface, se fe- 
ront toujours un plaisir d’'ac- 
cueillir nos enfants comme ils 
l'ont d'ailleurs fait auparavant, 


MT, A. 


une série de diapositives du 
Centenaire du Canada com- 
me source de suggestions 
pour la préparation du Cen- 
tenaire du Manitoba, 

A cette même réunion est 
prévue une période de dis- 
cussions, en petits groupes, 
où chacun donnera ses idées 
en vue des fêtes manitobai- 
nes de 1970, 


Des réunions de ce genre 
ont déjà été tenues en di- 
verses régions de la provin- 
ce, Celle de La Broquerie 
comprend une grande par- 
tie du Sud-est manitobain 
et la municipalité de Spring- 
field, 


A tous les délégués de la 
région: bienvenue à La Bro- 
querie, 


collaboration si une telle fête 
devait ôtre organisée dans 
l'Ouest, 


La Saint-Jean au Manitoba 


Selon M, Gauthier, l'idée 
d'organiser une fête de la St- 
Jean au Manitoba l'avait pré. 
occupé au cours de toutes les 
activités auxquelles il a parti- 
cipé à Montréal, “Evidemment, 
a-t-il précisé, une fête manito- 
baine n'aurait pas tout le dé- 
ploiement de la fête de Mont- 
réal, mais je suis convaincu 
d'organiser une fête qui ne fe. 
fètes pour commémorer la se- 
maine française ou la St-Jean- 
Baptiste, Actuellement, c'est 
encore au niveau d'une idée 
personnelle, mais je puis vous 
dire que je suis assez convain- 
cu pour en discuter avec l'exé- 
cutif de la SFM. Je pense qu'il 
y aurait moyen de faire quel- 
que chose de convenable pour 
l'été 1970 ou pour fêter le cen- 
tenaire de la province, L'im- 
portant serait la possibilité 
qu'il y a moyen d'organiser des 
rait pas uniquement appel au 
Québec, mais aussi aux grou- 
pes et aux artistes de la Sas- 
katchewan et de l'Alberta, J'ai. 
merais organiser une fête vrai- 
ment populaire où la masse 
des gens pourrait participer, 
Pourquoi ne pas dire aux gens 
d'une certaine région, qu'ils 
sont responsables d'un char 
allégorique ,,, peut-être que 
la Chambre de Commerce de 
Saint-Pierre et celle de Saint- 
Malo pourralent mettre sur 
pied un char allégorique con- 
venable ,., on pourrait peut- 
être organiser la fête autour 
de la venue d'un grand artiste, 
Il me semble qu'il y aurait 
moyen de faire quelque chose 
à notre portée, quelque chose 
de convenable, quelque chose 
dont les gens pourraient pro- 
fiter’”', 

Le Conseil de 
la Vie française 
Le président de la SFM a 


Impasse à la cathédrale 


aussi participé au cours de son 
récent voyage dans l'Est à la 
réunion annuelle du Conseil de 
la Vie française au Canada, Se- 
lon M, Gauthier, cet organis- 
me a pour but spécifique de 
s'occuper des intérêts des fran- 
cophones qui sont en minorité 
dans le Canada et les Etats- 
Unis, L'organisme est composé 
d'un bureau de direction d'en- 
viron cinquante personnes qui 
représentent les minorités au- 
près des gouvernements fédé- 
ral et provinciaux, Le travail 
du Conseil peut être de présen- 
ter des mémoires auprès des 
autorités gouvernementales, 
d'organiser des voyages où de 
reconnaitre officiellement les 
contributions de certains indi- 
vidus dans le domaine de la 
promotion de la vie française 
dans le pays, 


Selon M, Gauthier, les princi- 
paux sujets de discussion à cet- 
te réunion de trois jours ont 
été la loi sur les langues offi- 
cielles et les répercussions de 
certaines commissions d'enquê- 
tes dans les domaines de l'6. 
ducation, L'attitude du Conseil, 
selon le président de la SFM, 
est nettement fédéraliste, car 
l'organisme est formé de per- 
sonnes qui habitent toutes les 
régions du continent nord-amé- 
ricain, 

Un rapport 
\mpressionnant 


Au cours de la réunion an- 
nuelle, les diverses assocla- 
tions qui représentent les fran- 
cophones ont présenté leur 
rapport, Tout en soulignant 
que le travail accompli par la 
SFM dépendait d'une foule de 
gens, M. Gauthier a déclaré 
que le rapport de l'association 
manitobaine avait vraiment 
impressionné les membres de 
l'organisme, “La plupart des 
autres rapports se résumait en 
gros à une nomenclature des 
activités culturelles qui avaient 


eu lieu dans les différentes ré: 
gions, ‘Toutefois, grâce aux 
changements occasionnés par 
le Rallye, le Manitoba a pu pré- 
senter peut-être le rapport le 
plus imposant, Je Pan qu'on 
est plus avancé que certaines 
autres provinces dans le do: 
ruine de la réorganisation, 


Une formule à suivre 


M, Gauthier a souligné qu'il 
a\ait été étonné d'apprendre 
que les fonctionnaires du Se- 
crétarlat d'Ottawa suggéralent 
les formules manitobaines 
quand il s'agit de réorganiser 
une autre minorité, “Un des 
fonctionnaires publiques a pré: 
paré un document sous forme 
de brochure, contenant les cinq 
thèses du Rallye, des rapports 
au sujet du Rallye et des con- 
séquences du Rallye, Ce livre- 
là et un aperçu du programme 
d'animation que nous avons en: 
trepris, tout cela est entre les 
mains des fonctionnaires du 
ministère C'Etat et le mot d'or: 
dre est de suggérer cette for: 
mule aux autres minorités, La 
délégation acadienne à la réu- 
nion du Conseil de la Vie fran: 
çaise a même mentionné à la 
suite de la présentation du 
rapport que M, Préfontaine, 
qui travaille dans leur région, 
avait suggéré notre formule 
de réorganisation”, 


Conclusion 


M. Gauthier a souligné en 
terminant que le voyage dans 
l'Est avait été très profitable, 
“J'ai rencontré beaucoup de 
gens qui pourront peut-être un 
jour être très utiles pour les 
francophones de l'Ouest”, In: 
dépendamment de tout, il sem- 
ble que le voyage du président 
de la SFM dans l'Est ait at- 
teint un but qu'il ne faut ja- 
mais oubller, c'est-à-dire de fai- 
re connaître les francophones 
du Manitoba par tous les Ca: 
nadiens du pays. 


Rapport du comité de construction 


Le comité exécutif de la 
construction d'une cathédrale 
a présenté son rapport récem- 
ment et a jugé que l'avenir de 
la cathédrale de St-Boniface se 
trouve actuellement dans une 
impasse, Les membres de l'exé- 
cutif considèrent par consé- 
quent que le mandat qu'on leur 
avait confié, quant à l'étude 
de la reconstruction d'une ca: 
thédrale, est accompli, 


Dans son rapport de sept pa- 
ges, le comité de l'exécutif sou- 
ligne qu'il a rempli toutes les 
conditions du mandat qui lui 
avait été confié au lendemain 
de l'incendie qui a ravagé la 
cathédrale le 22 juillet 1968, 
Le comité a procédé au déblaie- 
ment des ruines, a créé les co- 
mités nécessaires à leur tra- 
vail, et a fait des démarches 
en vue d'embaucher des archi- 
tectes, 


Le déblaiement 
et l'état financier 


Selon le rapport, le déblaie- 
ment des ruines est complet. 
Certaines réparations ont dû 
être faites afin de protéger la 
toiture de la sacristie et les 
systèmes d'eau, d'électricité et 
de chauffage, Les primes d'as- 


Aurons-nous une nouvelle cathédrale à Saint-Boniface? 


surances et la facture des peln- 
tres et de l'entrepreneur ont 
été payées et la dette de la pa- 
roisse a été liquidée, Les place- 
ments se chiffrent à $794,000 
et rapportent des intérêts de 
6% et 7% pour cent, soit $25,- 
000 depuis l'incendie de juillet, 
Des dons au montant de $31,- 
411,92 ont été recus de diver- 
ses sources depuis l'incendie 
du 22 juillet, Bien que les mem- 
bres du comité aient établi un 
fonds de construction, ils ont 
toutefois souligné que l'état ac- 
tuel des démarches au sujet 
de la reconstruction les a em- 
pêchés de lancer une campa- 
gne de souscription, Selon le 
rapport ‘un temps précieux et 
propice à la perception est dis- 
paru et il sera peut-être très 
pénible de la raviver, Les émo- 
tions et la sympathie sont pres- 
que épuisées”, 


Le travail accompli 


Le rapport souligne que le 
comité exécutif a tenu 22 rêu- 
nions au sujet de la recons- 
truction d'une cathédrale, Un 
comité de sondage, conçu pour 
enquêter auprès des parois: 
siens, a indiqué que la forte 
majorité des gens qui ont re- 
mis environ deux mille ques: 
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tlonnaires ont été en faveur 
d'une construction sur le même 
emplacement en se servant de 
la façade et des murs, D'après 
le sondage, l'état financier de 
la paroisse et les moyens de 
srélever les fonds nécessaires 
à la reconstruction seraient des 
facteurs décisifs dans tout pro: 
jet. Le rapport signale qu’il y 
a eu divergence d'opinions au 
sujet de la validité de cette 
enquête qui, selon certaines 
personnes, n'était pas sclenti- 
fique, 


Le ler avril, au cours d'une 
réunion fort mouvementée à 
laquelle assistaient les mem- 
bres du comité, les syndics et 
lusieurs membres du clergé, 
a décision fut prise d'engager 
un animateur social pour éva- 
luer la situation, Le rapport de 
l'animateur social, M. Beauca- 
ge, suggérait aux membres de 
l'exécutif de procéder à une 
enquête sociologique partielle 
avant de commencer la cons- 
truction matérielle de la cathé- 
drale, L'animateur social a 
aussi suggéré qu'un program: 
me d'animation sociale conçu 
à la lumière de ces résultats 
soit mis sur pied pour une cer- 
taine période de temps. À ce 
moment, les membres du co- 
mité ont précisé qu'une telle 
décision ne faisait pas partie 
de leur mandat, Toutefois, ont- 
ils ajouté, le comité ne voulait 
pas procéder à la construction 
d'une église sans le consensus 
des vicaires qui tenaient à cet: 
te idée, 


Les architectes 


Le comité de l'exécutif a en: 
trepris plusieurs démarches 
auprès des architectes de la 
ville en vue de la reconstruc- 
tion d'une église - cathédrale, 
Aux premières rencontres, huit 
firmes d'architectes étalent 
| perl Moody & Moore, 
saboury Lussier Sigurdson, 
Libling Michener, Zunic & Sob- 
kowich, Boyle F, Schaeffer, 
Smith Carter Searle, Norman 
Russell et Green Blackstein 
Russell, Dans les conclusions 
de son rapport, le comité re- 
commande aux autorités pa- 
roissiales et diocésaines ae 
les services de Messieurs Ga- 
boury, Lussier et Sigurdson 
solent retenus à des conditions 
financières sujettes à discus- 
sion entre les propriétaires et 
les architectes, Le comité te 
aussi son choix en second lieu 
sur M. Nicholas Zunic et en 
troisième lieu sur M. Christie, 
de la firme de Moody & Moore, 


Les questions à venir 


En première page du bulle. 
tin paroissial de la basilique- 
cathédrale du 13 juillet 1969, 
les autorités de la paroisse ont 
fait une revue de cette longue 
année de discussion par le co- 
mité de construction et les dif- 
férents membres du clergé, 
Deux possibilités s'imposent en 
ce moment, ou p er à une 
enquête sociologique partielle 
du milieu et à un programme 


(Suite à la douzième page), 
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ÉDITORIAL 
Les jeunes nous quittent 


Périodiquement de divers coins de la province du 
Manitoba et de la Saskatchewan, on entend différentes 
personnes sonner l'alarme devant le départ des jeunes 
gens. Qu'il s'agisse de l'immigration vers la ville ou d'un 
passage vers d'autres provinces, le cri d'alarme a toujours 
le même refrain, 

Par ailleurs, on entend dire assez souvent que les 
jeunes Canadiens francais de l'Ouest sont éparpillés de 
par le monde, dans les diverses ambassades canadiennes 
ou dans les sociétés industrielles et commerciales, Fiers 
de l'esprit débrouillard de nos jeunes, nous sommes les 
premiers à citer ces nombreux exemples pour témoigner 
de l'utilité conserver sa langue et sa culture, Que de fois 
ai-je entendu des parents encourager leurs enfants à par- 
ler le français en rappelant, à titre d'exemple, la brillante 
carrière qu'avait décrochée tel fonctionnaire public parce 
qu’il avait conservé sa langue maternelle. 

Mais tous les jeunes ne veulent pas aller nécessaire- 
ment travailler à Ottawa ou dans une ambassade pari- 
sienne: il y en a aussi qui veulent vivre dans leur province, 

Le départ des jeunes de leur village ou de leur pro- 
vince dépend sans doute du fait qu'on a toujours séparé 
le fait français de tout but fonctionnel dans la société, 
Parlez français, a-t-on dit, mais soyez prêts à travailler 
en anglais, à gagner votre pain en anglais, à vous divertir 
en anglais, à faire vos impôts en anglais et à vous spé 
cialiser en anglais. De plus, si aucun métier du village 
ne vous intéresse, vous n'avez qu'à quitter votre centre 
canadien-français pour aller ailleurs, Mais n'oubliez pas 
de conserver votre langue maternelle. 

Croire que le français puisse survivre dans une sl- 
tuation pareille ou que les jeunes conserveront leur lan- 
gue dans une motivation plus grande, c'est jouer des airs 
de lumière pour les anges. Invoquer le bilinguisme pour 
parler l'anglais ou pour se donner bonne conscience de- 
vant notre paresse et nos convictions de cuisine sont en- 
core moins des solutions d'avenir, 

Il faut travailler pour les jeunes en créant des con- 
ditions qui leur permettront d'évoluer normalement dans 
leur langue et leur culture, Sans quol, ils passeront à la 
normalité anglaise qui, elle, ne se préoccupe pas à tous 
les congrès ou à tous les dix minutes si le phénomène de 
l'assimilation est à 45 ou à 45.2 pour cent. Ce genre de 
maladie intellectuelle qui consiste à analyser collective- 
ment le niveau de décomposition d'un groupe d'environ 
227 milles francophones de l'Ouest et d'y prendre plaisir 
doit cesser, Car ce ne sont peut-être pas les meilleurs qui 
quittent la province, mais plutôt ceux qui tentent encore 
de croire en des principes qu'ils ont hérités de leurs pa- 
rents, G. Backeland 


Un dilemme national ? 


Le premier ministre Trudeau a entrepris cette se- 
maine une tournée de six jours dans l'Ouest afin de faire 
enquête dans les problèmes économiques de cette partie 
du pays. La situation de l'Ouest est effectivement péni- 
ble. Car, pendant cette période d'inflation, il faut chercher 
à limiter le pouvoir d'achat des gens afin de contrôler la 
hausse des prix en stabilisant les domaines de la produc- 
tion et de la demande, Mais l’économie de l'Ouest est 
rattachée de trop près à celle de l'Est, Par conséquent 
toutes mesures de contrôle devant l'inflation qui sont 
prises dans l'Est affectent l'économie de l'Ouest dans une 
période où nous devons chercher à progresser rapidement 
pour rejoindre le développement des autres régions du 
Canada, Il y a en effet un dilemme. Espérons que le pre- 
mier ministre abordera ce problème au cours de son voya- 
ge et qu'il saura améliorer une situation économique qui 
trop longtemps a été en dépendance des entreprises de 
l'Est, G. Backeland 


voyage de 30 jours dans l'espace, est mort 12 heures après que 
son vol eut été interrompu par les autorités de In NASA, Bonny, 
qui avait été conditionné pour actionner les manivelles du vais- 
seau spatial, avait refusé de mener son travail à point quelque 
temps après le lancement de Cap Kennedy. Les médecins ont 
annoncé que le singe était mort de métabolisme qui avait occa- 
sionné une détérioration sérieuse de 8a santé. (Photo TTS) 


La Liberté 
et le Patriote 


Membre de l'A.B.C, 
et de la C.W.N.A, 


La révolte de John Diefen- 
baker et de ses quelques aco- 
lytes contre les directives de 
son chef de parti, M, Robert 
Stanfield, démontre encore une 
fois que la place de Diefen. 
baker n'est pas à la Chambre 
des Cmmunes, mais dans un 
musée, à titre de relique du 
passé, 


De nouveau, 1 a prouvé qu'il 
continuait à vivre dans le 19e 
siècle, à l'âge d'or du colonia. 
lisme, alors que les énergumè: 
nes de son espèce ne rêvalent 
que d'empire et de supériorité 
raciale, 


Derechef, 11 a indiqué à ceux 
qui croyaient voir en lui un 
RE d'homme d'Etat, qu'il 
n'était qu'un politicien au sens 
le plus vulgaire du mot, prêt 
à tout pour sa gloriole person. 
nelle, même à la destruction 
éventuelle du pays. 


Cette rébellion contre son 
chef au cours du vote en deu- 
xième lecture sur la loi des 
langues officielles, au lieu d'a. 
moindrir et d'humilier M, Ro: 
bert Stanfield, a produit l'effet 
contraire: elle a servi À faire 
voir que M. Stanfield était de 
l'étoffe dont sont faits les 
pour abonnement aux Etats- grands hommes d'Etat, déter. 
Unis et $2,00 par année pour miné à sacrifier ses ambitions 
abonnement aux autres pays, ta Se l'intérêt et mêûme 

Los donnés partent. du unité de son parti à l'unité 
meteh nüméle di mois. qui nationale et à la prospérité du 
suit la réception de l'abonne- Paye 
ment: Cette Impasse et sa réaction 
auront servi à apprendre À 
tout citoyen fier d'être cana- 
dien, de langue française ou 
anglaise, que si un jour le sort 
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MIGNONNE AU BORD DE L'EA 
katchewan et cette demoiselle peut jouir sans souci du soleil et de l'eau rafraîchissante d'un de 
nos lacs magnifiques. Attention cependant aux dangers qui entourent les baigneurs, L'eau fas- 


cine et sait être meurtrière, (Photo TTS) 


Deux événements récents 
ont fait progresser à pas de 
géant la cause du bilinguisme 
au pays. Si les fruits sont aus- 
si abondants que les fleurs qui 
ont entouré la naissance de ces 
deux événements, on peut pré- 
tendre qu'un Canada bilingue 
a quelque chance d'avenir, du 
moins au niveau fédéral et 
dans certaines provinces. 


Le 4 juin dernier, en effet, 
le Québec et l'Ontario signaient 
un accord en vertu duquel cha- 
que province s'engageait à ai. 
der l'autre dans sa tâche de 
promouvoir les intérêts de sa 
minorité officielle: la françai- 
se en Ontario, l'anglaise au 
Québec, On a qualifié d'histo- 
rique ce moment, et non sans 
raison. L'Ontario du Règle. 
ment XVII de si triste mémoi- 
re a fait place à une province 
dont les dirigeants se veulent 
maintenant sympathiques au 
fait français. Le virage est 
spectaculaire et d'importance, 
car l'Ontario est une province- 
clé dans la Confédération ca- 
nadienne, Non seulement c'est 
la province la plus populeuse 
et la plus riche, mais c'est aus- 
si la province la plus intime. 
ment liée au Québec par la 
géographie et l'histoire, celle 
qui renferme à elle seule plus 
de Canadiens français que tou- 
tes les autres provinces réu- 
nies — sauf le Québec évidem- 
ment, Aussi l'accord conclu en 
juin peut-il être considéré com- 
me une sorte de reprise, sur 
une base plus juste pour les 
Canadiens français, des ac- 
cords de 1864 qui ont donné 
naissance à la Confédération, 
Après plus d'un siècle d'indif- 
férence et d'hésitation, mêlées 
parfois d'hostilité, l'Ontario a 
décidé de donner sa chance au 
Canada français, S'il l'eût fait 
dès 1867, la face du Canada 
tout entier eût été changée! 

C'est la même réflexion que 
suscite le second événement 
en cause, c'est-à-dire l'adoption 
de la loi sur les langues offi- 
cielles par le Parlement d'Ot- 
tawa, Ici encore, on reprend, 
un siècle plus tard, pour la 
compléter, l'oeuvre de la Con- 
fédération. Au pâle et déficient 
article 133 de l'Acte de 1867 
viendra désormais s'ajouter ce 
texte beaucoup plus précis et 
contraignant: 


/ .,* “ 4 e Lé 
L'opposition: Frères éloignés 


favorise M, Stanfield lors d'u- 
ne élection, la population n'au- 
ra pas un politicailleur, mais 
un homme d'Etat comme chef 
du gouvernement. 

André Piolat 

(Læ Soleil de 
Vancouver, 30-569) 


Restrictions sur 
les cigarettes 


TORONTO -- La première 
accusation en 30 ans, en vertu 
de la Loi sur les restrictions 
concernant le tabac, a été por- 
tée récemment contre une ado- 
lescente de 15 ans, pour pos- 


session d'un paquet de ciga- 
1ettes, 


La loi en effet Interdit la 
possession de tabac où son 
usage par quiconque au-dessous 
de 16 ans, 


L'accusation a été portée à 
la demande des parents de la 
Jeune fille, qui croyaient qu'elle 
fumait de la mari ana, LA po- 
lice n'a pas trouvé de marijua- 
na, après avoir fouillé la cham- 
bre de la jeune fille et son 
cusier À l'école, mais elle a 
trouvé un paquet de cigarettes 
dans son sac À main, 


La pénalisation pour le pre- 
mier délit est une réprimande, 
Une seconde mise en accusa- 
tion entraine une amende de 


“L'anglais et le français sont 
les langues officielles du Ca: 
nada pour tout ce qui relève 
du Parlement du Gouverne: 
ment du Canada, Un statut, 
des droits et des privilèges 
équivalents sont applicables à 
l'emploi de l’une et de l'autre 
dans toutes les institutions du 
Parlement et du Gouverne- 
ment du Canada," 

Cet article contient l'essen- 
tiel de la loi, il affirme le ca- 
ractère officiel et l'égalité des 
langues anglaise et française, 
il instaure ce qu'on a appelé 
“le bilinguisme institutionnel” 
au niveau fédéral. Pour les 
Canadiens français, cette vic- 
toire, venant après tant de lut- 
tes, de déboires et d'humilia- 
tions, paraît impressionnante, 
Il ne faudrait pas cependant 
qu'ils se fassent trop illusion: 
une victoire dans les super- 
structures fédérales ne donne- 
ra d'heureux résultats que si 
elle se complète au plus tôt 
par une égale victoire dans les 
structures provinciales et à la 
base démographique et socio- 
logique, En d'autres termes, 
pour que les Canadiens fran- 
çais jouissent vraiment de l'é. 
galité de chances et se sentent 
chez eux partout au pays, le 
bilinguisme ‘institutionnel fé. 
déral doit s'accompagner d'un 
bilinguisme “institutionnel” 
provincial, surtout dans le sys: 
tème scolaire, l'un et l'autre 
s'appuyant sur la présence de 
communautés canadiennes: 
françaises suffisamment nom: 
breuses, bien vivantes et déci. 
dées à garder leur langue et 
à la parler en toute occasion, 

Or la question qui se pose 
est précisément celle-ci: excep- 
tion faite de l'Ontario et du 


U — Enfin il fait beau et chaud au Manitoba et en Sas- 


Allons-nous vers un Canada bilingue ? 


Nouveau-Brunswick, les com- 
ses hors du Québec sont-elles 
suffisamment nombreuses, vi- 
vantes et résolues à garder et 
à parler leur langue en toute 
occasion? Sans doute, se ren- 
contre-t-il dans toutes les pro- 
vinces des individus aux con- 
victions profondes et au dé- 
vouement admirable, mais la 
masse les suit-elle? la masse 
dont la présence et la pression 
sont indispensables pour sim- 
plement justifier démocrati- 
quement, sinon électoralement, 
l'établissement d'écoles fran- 
caises? N'est-ce pas le premier 
ministre actuel qui a déjà af- 
firmé que, si les Canadiens 
français avaient aujourd'hui 
des droits, c'était dû moins à 
leur rôle historique qu'à leur 
présente force numérique? Et 
n'est-ce pas le premier minis- 
tre de l'Alberta qui, commen- 
tant l'accord culturel Ontario- 
Québec, déclarait que dans sa 
province la seule langue d’usa- 
ge était l'anglais? 

Allonsnous vers un Canada 
bilingue? Dans les superstruc- 
tures fédérales, en dépit d'a- 
mendements répétés qui affai- 
blissent beaucoup la force con- 
traignante de la nouvelle loi, 
il semble bien que oui. Dans 
les structures provinciales, no- 
tamment dans les systèmes 
scolaires, le bilinguisme pro- 
gresse en deux ou trois provin- 
ces, mais n'avance guère ail- 
leurs, faute précisément d'une 
base démographique et socio- 
logique suffisante, Tant que 
cette base n'aura pas été élar- 
gie et affermie, l'avenir du bi- 
linguisme hors des sphères of- 
ficielles demeurera toujours 
fragile et incertain, 

Relations, juillet-août 1969 


Saint-Boniface, le 16 juillet 1969 
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Les menaces qui pèsent sur 
l'avion supersonique “Concorde” 


par Maurice Herr 


Le préjugé favorable dont le 
gouvernement Chaban.Delmas 
a bénéficié dans les milieux 
politiques et dans l'opinion dès 
sa mise en place persiste en- 
core, Le Premier ministre n'est 
plus avare en démonstration 
de charme, et il sait entretenir 
cette curieuse euphorle dans 
laquelle la France baigne en 
ce début de vacances, 

Cependant, il va falloir agir, 
vite et sérieusement, car la si: 
tuation économique et finan: 
cière demeure extrêmement 
préoccupante, tandis que des 
signes d'impatience commen: 
cent à se manifester au plan 
social, Aussi blen, le nouveau 
ministre de l'Economie et des 
Finances, M, Giscard d'Es- 
taing, met:il au point un en: 
semble de mesures de redres- 
sement, qui seront rendues pu: 
bliques le 16 juillet, Ces mesu- 
res, dont certaines ne manque: 
ront pas d'être impopulaires 
devraient avoir pour premier 
effet antiinflationniste de di: 
minuer les dépenses publiques, 
et de freiner la consommation 
intérieure qui risque actuelle: 
ment de provoquer la fameuse 
“surchauffe” de l'économie, 
Réduire le train de vie de l'E: 
tat? En période électorale, la 
chose paraît toujours aisée, On 
s'attaque allègrement, et sans 
grand risque, aux investisse- 
ments ‘de prestige”, ce qui 
produit toujours le meilleur 
effet sur le public. Mais, de- 
vant les dossiers, la facilité 
n'est plus de mise, et les pro- 
blèmes surgissent dans toute 
leur complexité, Impossible de 
toucher aux crédits de cer- 
tains ministères particulière- 
ment ‘“dépensiers”, comme 
ceux de l'Education nationale, 
de l'Agriculture ou de la Dé- 
fense nationale, chacun esti- 
mant que les crédits dont ils 
disposent actuellement sont dé- 
jà très insuffisants, 


Les dépenses d'équipement 
— autoroutes, téléphone, amé- 
nagement du territoire, trans- 
ports en commun de la région 
parisienne sont  difficile- 
ment compressibles, car le re- 
tard de la France en ces do- 
maines sont déjà considéra- 
bles, Alors, la recherche nuclé- 
aire, les réalisations de poin- 
te concemant l'informatique 
ou l'espace, ou encore l'aéro- 
nautique d'avant-garde? 
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C'est sans doute ainsi que 
sont nées les rumeurs concer- 
nant un éventuel abandon de 
la fabrication de l'avion super- 
sonique “Concorde”, Car l'en. 
treprise est extrêmement coû- 
teuse, et, de l'aveu même des 
responsables du projet, person: 
ne ne peut encore dire si cet 
avion révolutionnaire sera ou 
non rentable, Des démentis of- 
ficiels sont venus, qui n'ont 
pourtant pas totalement apai- 
sé les craintes des milieux in- 
téressés, car les démentis, s'ils 
sont catégoriques pour l'immé- 
diat ne concernent pas la pha- 
se de mise en fabrication du 
“Concorde'” en série, 

L'avion, dont deux protogy- 
pes, l'un français, l'autre an- 
glais est très certainement une 
extraordinaire réalisation tech- 
nique, lors de la récente fête 
aérienne du Bourget, ces deux 
appareils, l'un venant de Tou- 
louse (France), l'autre d'An- 
gleterre, ont volé ensemble 
dans le ciel parisien, soulevant 
de très vifs mouvements d'ad- 
miration, Ils poursuivent ac- 
tuellement leurs essais d'une 
façon satisfaisante, et c'est 
pourquoi les rumeurs concer- 


nant des restrictions de crédits 
ont provoqué une forte émo- 
tion, non seulement dans les 
milieux de l'aéronautique, mais 
encore dans l'opinion tout en: 
tière, 


Mais quel est le coût de cet: 
te entreprise? Selon un accord 
conclu en 1962 entre les gou- 
vernements de Paris et de Lon- 
dres, le budget du “Concorde, 
étalé sur 13 ans, représente 
une dépense de 8 milliards de 
francs, assumée par moitié par 
la France et la Grande-Breta- 
gne, Les crédits portent sur la 
construction de deux prototy: 
es ceux qui volent actuel: 
ement — de deux avions de 
pré-série, et de deux autres 
destinés aux essais statiques 
en sol, ainsi que sur la mise 
au point et la fabrication de 
l'ensemble de l'outillage pour 
la construction en série, 


La dépense est lourde, assu- 
rément, mais il semble que 
pour la phase d'études et d'es- 
sais, le point de non-retour est 
depuis longtemps dépassé, Res- 
te cependant à assurer la pha- 
se commerciale du projet, et 
c'est là que naît l'incertitude, 
voire l'inquiètude, Pour être 
rentable, la fabrication du 
“Concorde” devrait porter sur 
un contingent de 250 apparells, 
après les premiers vols com: 
merciaux, prévus pour 1973, 
Diverses compagnies aérien: 
nes françaises, anglaises, amé- 
ricaines, ont déjà pris des op: 
tions portant au total sur 40 
appareils, Mais elles ne confir- 
meront leur achat que si l'a: 
vion s'avère exploitable dans 
des conditions à peu près nor: 
males, Le seront-elles? 
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Le “Concorde”, rappelons-le, 
qui coûtera environ 100 mil 
liards de francs pièce, est pré 
vu pour transporter 144 passa: 
gers au maximum sur la dis- 
tance ParisNew York, qu'il 
couvrira en moins de trois heu- 
res et demie, à plus de 2,000 
kilomètres heure, Au moment 
où des avions gros porteurs 
de 350, et même de 500 places 
ne vont pas tarder à entrer 
en service pour les lignes aé- 
riennes, laissent prévoir un 
abaissement du prix des trans: 
ports par air, la capacité limi- 
tée du supersonique franco-an- 
glais risque d'augmenter au 
contraire les frais d'exploita- 
tion, Cependant, on l'a cons: 
taté notamment avec les trains 
ultra-rapides, la vitesse est un 
facteur commercial extrême: 
ment important, qui intéresse 
au plus haut point la clientèle, 
Avec des tarifs légèrement su: 

érieures à ceux pratiqués sur 
rs autres “jets”, le “Concorde" 
pourrait effectivement être une 
affaire rentable, M. Henri Zie- 
gler, directeur général du Sud- 
aviation, constructeur français 
de l'avion supersonique, a dé. 
claré à ce propos: ‘Les com: 
pagnies aériennes arrivent pro: 
gressivement à une conclusion 
du plus haut intérêt; la voca- 
tion du “Concorde” est de faire 
du transport de luxe en assu- 
rant l'avantage considérable 
de la vitesse”, 

M, Ziegler demeure résolu. 
ment optimiste quant à l'ave- 
nir de “son” avion, Alors, 
soyons-le avec lui, en espérant 
que M, Giscard d'Estaing ne 
viendra pas ruiner les espoirs 
que l'industrie aéronautique 
française a placés dans ce mer: 
veilleux et coûteux ‘“Concor- 
de”, 
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Sélections d'éditoriaux choisis et 


Paternalisme ou 
non paternalisme 


The Albertan (Calgary) — 
Les Indiens, semble-t-il, veu: 
lent tout avoir et ne rien céder, 
Car, assez curieusement, ils 
s'opposent, en général, à la 
nouvelle politique fédérale du 
gouvernement, en ce qui con- 
cerne les affaires des Indiens. 
Depuis que le ministre Jean 
Chrétien a annoncé cette nou- 
velle politique, des cris de pro- 
testation se sont élevés d'un 
bout à l'autre du pays. 

Depuis un bon moment, les 
Indiens réclament l'abolition 
du ministère des Affaires in. 
diennes, Le gouvernement fé- 
déral veut établir une politique 
qui aura exactement ce résul- 
tat, Pourtant, ce n'est pas vrai- 
ment ce que veulent les In- 
diens, Et bien qu'ils désirent 
voir disparaître le ministère, 
il semble qu'ils veuillent quand 
même conserver le gouverne: 
ment fédéral pour tout ce qui 
les concerne, et non pas de fa: 
çon limitée, Cela n'a tout sim: 
plement pas de sens, 

Le paternalisme, qu'il soit 
exercé par le truchement du 
ministère des Affaires indien- 
nes où d'une autre agence, res- 
te toujours le paternalisme, 
Etant donné que les Indiens, à 
certains égards, veulent en fi: 
nir avec le paternalisme, tout 
changement réalisé doit être si- 
gnificatif, Et si l'on peut affir- 
mer quelque chose au sujet de 
la nouvelle politique indienne, 
c'est qu'elle est significative 
lorsqu'il s'agit de faire dispa- 
raître le paternallisme, 

À certains égards, f n'est 
pas étonnant que les Indiens 
soient mal à l'aise vis-à-vis de 
cette nouvelle politique ,,, D'u- 
ne façon, les Indiens seront in- 
sérés d'un seul coup dans le 
courant de la vie du Canada, 
Mais ils ne seront pas extirpés 
sans préparation de leur repli 
bien protégé, Car la politique 


Indienne fédérale ne sera pas 
appliquée unilatéralement, Cet- 
te mise en vigueur se fera à 
trois, et impliquera Ottawa, les 
Indiens et les provinces, 

Pour les Indiens, la transi- 
tion proposée ne sera sans dou- 
te pas facile, Mais par ailleurs, 
les perspectives générales sont 
encourageantes, Car grâce à 
cette nouvelle politique, l'In- 
dien, enfin, sera son propre 
maître, L'Indien, en général, a 
ici beaucoup à gagner, Il de- 
vrait tenir à obtenir ce qui lui 
est dû. 


Retard mental 
des ainés 


The Star (Toronto) …— T'as 
pect le plus troublant dans 
l'opposition à la création d'une 
école secondaire française uni: 
que dans la région métropoli- 
taine c'est que cette opposition 
vient principalement des com- 
missaires scolaires, Ce sont les 
personnes mêmes que l'on s'at- 
tendrait à voir profondément 
dévouées au développement de 
la personnalité des jeunes con- 
fiés à leurs soins qui font preu- 
ve d'ue étroitesse d'esprit to- 
talement incompatible avec la 
confiance qu'inspirent leurs 
titres... 

Heureusement, de nombreu- 
ses preuves sont offertes pres- 
que tous les jours du fait que, 
en dépit du retard mental de 
leurs aînés en ces matières, les 
jeunes sont de beaucou plus 
conscients de la nécessité d'une 
amélioration dans les rapports 
entre anglophones et franco- 
phones, si nous ne voulons pas 
voir notre pays déchiré; ils 
sont conscients, également, de 
la nécessité de respecter com- 
me il se doit les droits de l’un 
et de l'autre, si les hommes 
veulent vivre avec eux-mêmes, 

L'Ontarlo a donné l'exemple 
au reste du pays, en insistant 
pour que, lorsque cela est pos: 
sible, les jeunes Franco-Onta: 


riens aient leurs propres éco- 
les secondaires, La seule res- 
triction, c'est qu'on leur incul- 
que une connaissance de l'an- 
glais suffisante pour qu'ils 
puissent entrer immédiate. 
ment, une fois leur cours ter- 
miné, dans la vie économique 
et productive de la province, 


Causes de la 
victoire manitobaine 


The Times (Victoria) — L'é- 
tonnant renversement politi- 
que, aux élections provinciales 
du Manitoba, qui a vu les par- 
tis conservateur et libéral écra- 
sés par un NPD dynamique, 
devrait donner à penser aux 
politiciens canadiens, à tous les 
ordres de gouvernement, de 
même qu'aux électeurs en gé- 
néral... 

Les premières déductions in- 
diquent qu'il pourrait s'agir 
d'une combinaison de facteurs, 
plutôt que d'un seul, 


L'un des facteurs mention- 
nés est précisément le jeune 
et brillant leader provincial du 
NPD, Ed Schreyer, Ancien pro- 
fesseur d'université, bien qu'il 
n'ait que 33 ans, il a déjà der- 
rière lui 11 années de politique 
active, y compris un stage com: 
me membre du Parlement. 

M. Schreyer, qui a assumé 
le leadership du parti il y a à 
peine quelques semaines, pos- 
sède, selon certains observa- 
teurs, tout le magnétisme per- 
sonnel et politique de Pierre 
Trudeau, et même davantage. 
Bien que cela laisse entendre 
que le charme personnel fait 
toujours partie de la politique 
canadienne, d'autres causes 
peuvent fort bien avoir influen- 
cé ce transfert de façon déci- 
sive, 

L'une d'elles, et non la moin. 
dre, serait le sentiment de sé- 
paration d'avec Ottawa que 
ressentent depuis quelques an- 
nées les provinces des prairies, 
Il est certain que depuis que 


traduits par la Presse Canadienne 


M. Trudeau a pris le pouvoir, 
Ottawa est devenue une chose 
très éloignée pour la plupart 
des Canadiens de l'Ouest, Et 
cela pourrait expliquer le re: 
jet retentissant des candidats 
ibéraux, lors de l'élection au 
Manitoba, 

Il n'est pas difficile, non plus, 
de comprendre que les élec- 
teurs du Manitoba aient voulu 
souligner, par leurs votes, leur 
ressentiment contre l'incapaci: 
té manifeste de l'administra- 
tion provinciale à solutionner 
les problèmes du coût de la vie 
et de l'économie chancelante. 

En bref, et à première vue, 
il semblerait que le vote des 
Manitobains a été un vote de 
protestation, une protestation 
contre les deux vieux partis; 
une protestation contre les pro- 
litres peu imaginatifs et 
es politiques éculées qui, dans 
le passé, ont si souvent failli 
à répondre aux besoins du pré- 
sent et de l'avenir, 


Le roiininals des 
surfaces cultivables 


La France est un pays où la 
propriété agricole est forte: 
ment morcelée en raison des 
effets produits par la dévolu: 
tion des héritages de biens fon: 
clers, Pour des raisons de ren- 
tabilité économique 11 a done 
fallu entreprendre le remem- 
brement des surfaces cultivas 
bles, Le besoin s'en est fait sen- 
tir de facon différente selon 
les régions; aussi l'avancement 
de cette opération estil très 
inégal, En effet, les réglons 
d'élevage en montagne (Massif 
Central, Jura) et les secteurs 
de production viticole, où il 
était possible à un producteur 
de vivre sur un petit espace 
(Midi méditerranéen), n'ont- 
ils souvent pas encore exprimé 
leurs besoins, 
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Voyage au Maroe 111 


Péripéties de voyage 
d’un Canadien errant 


Marrakech 

Je suls arrivé à Marrakech 
te soir, après avoir fait de l'au- 
to-stop toute la journée, de Ra: 
bat À Casablanca et de Casa- 
blanca à Marrakech, La pre- 
mière chose qui m'a frappé, 
c'était l'odeur de la ville, Les 
orangers, à la fin de mars, 
étaient à leurs dernières fleurs 
et leur odeur semblait embau:- 
mer la ville entière, Malgré 
ma fatigue après le voyage et 
la chaleur de la journée, je me 
mis À marcher dans le quar- 
tier “européen”, Le roi du Ma- 
roc y était passé deux jours 
plus tôt, et les boulevards 
taient encore pavoisés du dra- 
peau national et du portrait 
du roi, Il y avait, au-dessus 
des grandes rues, des arches 
de bois ou de fer décorées de 
lumières et de couronnes, Mais 
c'est l'odeur des orangers qui 
m'enivra à Marrakech dès mon 
arrivée: on dirait que la plu- 
part des avenues sont bordées 
d'orangers, 

Le lendemain, je mu leval 
tôt, il faisait déjà chaud, et 
J'allai à un restaurant du quar- 
tier européen pour un petit 
déjeuner français au café et 
aux croissants, Après quelques 
cigarettes et une conversation 
matinale avec une jolie photo: 
graphe suisse, je me dirigeal 
vers la médina de Marrakech, 

Djeman el Fna 

A l'entrée des marchés, M y 
a une grande place appelée 
Djemaa el Fna, Les marchands 
des souks se répandent sur la 
pres pour vendre ou troquer 
eurs articles, mais notre at. 
tention se porte tout naturel. 
lement sur les autres activités 
de la place. Le matin et l'après- 
midi, selon son caprice, il y a 
toujours moyen de se divertir 
à peu de frais en regardant 
les musiciens, les danseurs, les 
acrobates et les charmeurs de 
serpents, 

Les souks 
Le spectacle perpétuel sur 
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da Djemaa el Fna ne saurait 
nous empêcher de visiter les 
souks, les marchés de la ville 
et, après un verre de thé À la 
menthe, on s'aventure avec 
nonchalance dans le labyrinthe 
crée par les innombrables pe- 
tits et moyens kiosques des 
marchands et des artisans, 

Dans un endroit, il y a les 
marchands de fruits et de lé. 
gumes, d'herbes et d'épices, 
Les marchands de figues et de 
dattes sont entourés par des 
montagnes de ces fruits: de- 
vant eux, une petite balance 
ancienne, Les marchands sont 
presque toujours assis sur des 
tapis de roseaux, les jambes 
croisées, Ailleurs, les mar: 
chands d'épices, Certes c'est 
le coin le plus odorant du mar. 
ché, L'odeur du cumin se mêle 
à l'odeur de la cannelle et du 
poivre, Car les épices se ven- 
dent au gramme comme tout 
le reste, et la commande est 
remplie par un jeune -mar 
chand souriant qui puise l'épi- 
ce désirée dans une grande po- 
che ouverte, 

Non loin de là, un autre 
marchand vend des poules vi- 
vantes, Il peut en tenir huit 
dans ses deux mains car il leur 
tient les pattes entre ses doigts, 
L'assurance que la viande est 
fraiche! D'autres marchands 
vendent de l'huile pour la cui- 
sine, et d'autres de la menthe 
fraichement cueillie, Souvent, 
on voit deux ou trois mar- 
chands ou amis réunis alen- 
tour d'une théière.., 

Pour s'acheter 
une ‘“‘djellabah”? 

Ailleurs, ce sont les mar- 
chands de chaussures, Sanda- 
les et ‘“babouches'': une espèce 
de soulier arabe ouvert au ta- 
lon, Les couleurs sont surpre- 
nantes: rouges, jaunes, etc, 
Puis les marchands de vête- 
ments, Dès mon arrivée au Ma- 
roc, j'avais décidé de ramener 
au Canada une ‘djellabah”, la 
grande robe à capuchon que 
portent presque tous les hom- 
mes du Maroc, On m'avait dit 
à Tanger: “Si tu vas à Marra- 
kech, profites-en, les djella- 
bahs sont de meilleure qualité 
là-bas”, Donc, ce matin<à, je 
décidai de commencer à mar: 
chander pour une ‘“djellabah”, 
car au Maroc, dans les souks, 
il faut marchander longuement 
et patiemment pour acheter 
n'importe quoi, C'est presque 
un rituel: il ne faut pas brus- 
quer les choses et se dire que, 
si on ne réussit pas aujour- 
d'hui, notre persévérance sera 
récompensée le lendemain... 
Le marchandage devient donc 
une habitude, 

Je m'arrêtai à un kiosque 
et commençai à regarder les 
djellabahs, Il y en avait de 
toutes les sortes, et en passant 
les diverses étoffes entre mes 
doigts, je me rappellai que le 
rocessus d'achat et de vente 
ci s'effectue par stages, Il y 
a d'abord l'examen de la mar- 
chandise, Aucune difficulté, 
car dès qu'on s'arrête à un 
kiosque, le marchand nous in- 
vite À y entrer et nous montre 
ce qu'il a. Pas question de prix 
à ce moment encore, 

Ensuite, vient le 
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itch" du marchand, Entin, bon 
ui demande le prix.: Il a l'air 
incertain, Puis il donne un 
prix, Au départ l'on sait que 
ce premier prix est enflé d'en- 
viron 300 pour cent, Par exem- 
ple, si le marchand dit ‘90 
diarhams'”  ($20,00), on sait 
qu'on pourra probablement se 
procurer l'article pour 30 di. 
rhams ($6,50), Le marchan- 
dage commence, On offre 15 
dirhams (63.00) et de là c'est 
une question de la ténacité du 
client comme du marchand, 
Plusieurs des marchands s'ar- 
rêteront donc à 65 dirhams, 
refusant de descendre le prix 
davantage, Une chose à faire: 
on le salue et on s'en va, 

Mais dès que je sors, voilà 
un petit garçon de 6 ans qui 
me dit: ‘C'est moins cher plus 
loin, venez monsieur”, et sur 
ce, il me prend la main et me 
conduit à la boutique de son 
père ou de son oncle qui lui 
aussi, par hasard, est mar- 
chand de vêtements, “Vous 
voulez bon djellabah? Moi con- 
nais bon souk, pas cher, Venez 
m'sieur’, Je me laisse condui- 
re, on pénètre plus loin dans 
le labyrinthe, un peu amusé, 
espérant de voir d'autres djel- 
labahs de meilleure qualité et 
à prix plus modiques.., 

Le petit marocain a toujours 
raison: son père, qui lui paye- 
ra quelques francs pour avoir 
aperçu ce client (touriste 
client idéal: beaucoup d'ar- 
gent) et l'avoir amené, me 
montre sa marchandise, On 
discute, il me montre comment 
on peut distinguer la qualité 
de la laine en en brûlant et 
en aspirant son odeur, Mon 
choix est fait, mais je ne me 
montre pas trop intéressé, Je 
lui laisse croire (c'est du moins 
mon intention!) que je n'ai pas 
tellement le désir de m'acheter 
une ‘“djellabah”,,, après tout, 
pourquoi un Canadien se pro- 
curerait-il un tel vêtement? Le 
marchandage se poursuit et 
durera une bonne partie de 
l'après-midi, Lorsqu'il ne veut 
plus baisser son prix, je sors 
de la boutique, mais je m'ar- 
range pour passer dans le voi- 
sinage une demi-heure plus 
tard, après avoir examiné les 
poteries marocaines et visité 
un marchand de tapis, Mais je 
sais que j'aurai une djellabah 
bientôt .., 

En effet, dès qu'il m'aper- 
çoit, le vieux marchand sort 
de sa boutique, me prend par 
la taille et nous voilà encore 
dans la boutique, la djellabah 
entre mes mains ou les sien- 
nes, et le marchandage se pour- 
suit, La même chose se pro- 
duit après une quinzaine de 
minutes; il s'arrête à 45 di- 
rhams ($9,00) pour une djel- 
labah d'excellente qualité, Son 
premier prix était 100 dirhams 
($21.00). Je sors, en lui disant 
que je suis étudiant, et même 
si je suis touriste, je n'ai pas 
tellement d'argent: il me fau- 
dra ramener au Canada un ar- 
ticle qui coûte moins cher... 

Mais trois quarts d'heure 
plus tard, je m'''adonne’” à pas- 
ser devant le kiosque du vieux 
marchand “par un pur ha- 
sard’”’, même je suis un peu 
égaré, Il est tellement facile 
de se perdre dans ce labyrinthe 
de kiosques à tapis, à vête- 
ments, etc, Le vieux marchand, 
même s'il est occupé à causer 
avec des amis, sort de sa bou- 
tique et m'entraîne de nouveau 
à l'intérieur, Je sais que c'est 
la dernière fois. Le marchan- 
dage reprend au même point 
qu'il s'était arrêté tantôt, Mais 
cette fois-ci, l'étudiant cana- 
dien qui parle le français réus- 
sit à obtenir la magnifique 
djellabah pour 32 dirhams 
($6,20), 

Pour le restant de mon sé- 
jour à Marrakech, soit environ 
une semaine, je me promenais 
vêtu de ma ‘“djellabah”, Im: 
possible de disparaître dans la 
foule arabe: le teint pâle (ou 
brûlé par le soleil) distingue 
le touriste de n'importe quel 
marocain, sauf le soir, Mais 
maintenant, quand je me pro- 
menais dans les ‘“souks”, les 
marchands me demandaient 
comment j'avais payé pour ma 
“djellabah”, Lorsque je disais 
“32 dirhams’, ils me regar- 
daient un peu étonnés, puis 
hochaient la tête: ‘bon prix, 
bon prix!”, C'est que les tou- 
ristes, ordinairement, ne sont 
pas tellement patients lors- 
qu'ils marchandent, Ils payent 
ordinairement cher, 


Djemaa el Fna le soir 


Le soir, après un souper aux 
brochettes et un verre de thé 
à la menthe, je me promenais 
sur la grande place Djemaa el 
Fna, Les musiciens et les dan- 
seurs étaient toujours là, ainsi 
qu'un type étonnant qui dan- 
sait sur des bouteilles cassées, 
Mais la place était illuminée 
seulement que de quelques lu- 
mières électriques et d'innom- 
brables lanternes à gaz, Il sem- 
blait que l'activité était encore 
plus intense que d'habitude, 
On installait des petits kios- 
ques partout sur la place et 
on vendait (pour manger) des 
escargots et des cervelles de 
chèvre, ainsi que de la soupe, 
du pain et le couscous,,, Les 
tambours des danseurs nègres 
battaient depuis le matin, et 
c'est à ce rythme que grouil- 
lait la Djemaa el Fna, bondée 
de monde, imprégnée de toute 
une gamme d'odeurs allant de 
la viande rôtie, du pain frais à 
la douce odeur de la menthe, 
du cumin, à l'étrange odeur 
du hashsish qui brûle lente- 
ment dans la mince td d'un 
vieil arabe enturbanné qui s'est 
arrôté pour écouter les sons 
rauques d'un conteur d'histoi- 
res fantastiques, Je regrette 
de ne pas comprendre la Jan- 
gue arabe, car à Marrakech, 
tous les sons, les odeurs, les 
souvenirs sont extraordinaires, 
Même l'aventure de l'achat 
d'une djellabah! 


Roger-H, Boulet 


Le mardi 14 juillet, M, le pre: 


mier ministre Trudeau, à In 
Commission canadienne du blé 
à Winnipeg, na précisé que les 
fermiers de l'Ouest devront di- 
versifier leurs récoltes pour 
s'adapter à une situation éco- 
nomique mondiale où les ré. 
serves de blé sont abondantes, 


Premier d'une série 


Opinion libre 


Les conditions de la vie moderne (24) 


Conclusion 


“Etant données les condi- 
tions de la vie moderne .,, n'y 
aurait-il pas lieu de réviser les 
règles morales (concernant la 
transmission de la vie humal. 
ne)? (3a), Telle était la ques- 
tion posée pas S, $, Paul VI au 
début de sa lettre-encyclique 
Humanne Vitne, Nous avons 
noté que les conditions de Ja 
vie moderne sont des situa- 
tions passagères, non nécessali- 
res, Elles sont les conséquen- 
ces des actions des hommes, 
et les hommes sont libres d'a. 
gir ainsi ou autrement. Ces 
conditions doivent-elles entrai- 
ner la révision, la transforma- 
tion des règles morales, c'est- 
à-dire des normes naturelles 
que l'homme doit suivre pour 


Balmoral Hall, école 
pour jeunes filles 


“Meliora Petens”, Voilà la 
devise de cette école (externat 
et pensionnat pour jeunes fil- 
les) dont son personnel, de mô- 
me que ses élèves s'appliquent 
à chercher le meilleur en tout, 
C'est aussi dans le but d'offrir 
plus d'avantages spirituels, cul- 
turels et artistiques à leurs 
jeunes filles, que les parents 
les y envoient plutôt qu'aux 
écoles publiques, 

Balmoral Hall fut fondée en 
1950 par la fusion de deux an- 
ciennes écoles, Rupert's Land 


Girls’ School (anciennement 
Havergal College, fondée en 
1901 par l'église anglicane, 


puis Rupert's Land College) et 
Riverbend, fondée par l'église 
unie en 1929 et située sur les 
terrains donnés par Sir James 
Aikins sur les bords de la ri- 
vière Assiniboine, rue Lang- 
side à Winnipeg, 

Deux cent vingt-cinq élèves 
fréquentaient l'école lors du 
dernier semestre, dont cinquan- 
te pensionnaires, surtout par- 
mi celles des classes supérieu- 
res, On accepte les inscriptions 
à partir de la maternelle jus: 
qu'à la douzième année du 
cours pré-universitaire, le seul 
donné à Balmoral Hall, avec 
des programmes enrichis d’an- 
glais et de français, On com- 
mence l'instruction française 
dès la maternelle et il y a des 
classes spéciales pour les élè. 
ves qui arrivent plus tard et 
ont peu où aucune connaissan- 
ce de cette langue, Mme H, F, 
Fairley, Française d'origine, 
est la directrice du départe- 
ment de Français, La religion, 
la musique, la danse et les au- 
tres arts soft à l'honneur à 
Balmoral Hall, de même qu'un 
excellent programme de gym- 
nastique et de sport, On y en- 
seigne même le judo, puisqu'on 
croit qu'une femme doit savoir 
se défendre, 

Des exercices religieux oecu- 
méniques ont lieu chaque ma- 
tin et l'instruction religieuse 
est donnée aux élèves des 
cours élémentaire et secondai- 
re et elles assistent aux ser- 
vices religieux aux églises AI 
Saints et Westminster et à la 
chapelle de l'hôpital général 
de la Miséricorde, 

C'est au cours d'une inter- 
view avec la directrice de l'éco- 
le, le Dr Harriet Perry, que le 
journal a obtenu des rensei- 
gnements sur les buts et l'ad- 
ministration d'une école privée 
pour jeunes filles, Le Dr Perry 
a déclaré qu'on cherchait à dé. 
passer les bornes purement 
académiques et à donner une 
formation plus complète: spi 
rituelle, culturelle et athléti. 
que, 

almoral Hall n'est plus la 
“typical English girls’ school" 
du passé, Au contraire, elle est 
typiquement canadienne et les 
classes sont divisées de façon 
à ce que les élèves puissent 
faire des progrès individuels 
continus, On fait usage de mé- 
thodes audio-visuelles et d'au- 
tres des plus modernes, Dès 
septembre, il y aura des clas- 
ses à espace libre qui permet. 
tent à l'enfant de prendre de 
bonnes habitudes d'étude qui 
Jui seront d'une grande valeur 
sa vie durant, 

Afin de donner de l'initiative 
aux jeunes filles et de les pré: 
parer à devenir de bonnes ci: 
toyennes, il existe un gouver- 
nement démocratique à Bal- 
moral Hall, qui, avec la direc- 
trice, est responsable de la dis: 
cipline et de la direction de 
nombreux projets de l'école, 
Toutes les élèves ont le droit 
de voter pour élire leur con: 
sell, Elles ont pleine responsa- 
bilité pour leurs besoins per: 
sonnels (soins de vêtements, 
ete,), L'école possède sa pro: 
pre brigade de pompiers, Les 
jeunes demoiselles sortent À 
deux ou trois, mais jamais 
plus que six ensemble, sauf 
quand un groupe considérable 
se rend au théâtre ou au con: 
cert alors qu'on nolise un au 
tobus, et doivent signer un re: 
gistre à la sortie et à la rentrée 
indiquant avec qui elles sont 
et où elles vont, Les élèves de 
douzième année sont complè- 
tement séparées des autres et 
ont aussi plus de privilèges, 
Les autres ne se joignent à 
elles que pour la distribution 
des prix et diplômes, 

Parmi la gent étudiante de 
Balmoral Hall, on compte des 
jeunes filles des provinces de 
l'Ouest et du Grand Nord, de 
certains pays étrangers, voire 
même de Hong Kong, 

Le bureau des gouverneurs, 
dont le Dr Perry fait partie, 
cherche à obtenir les meilleurs 
enseignants possibles pour Bal. 
moral Hall, On en compte quin- 
ze permanents, huit temps 
Jartiel et d'autres qui viennent 

l'occasion donner des cours, 


Selon la directrice, 11 est bon 
que les élèves aient des con- 
tactes avec des personnes très 
cultivées de domaines variés, 
Cela les développe et élargit 
leurs horizons, 

On porte l'uniforme à Bal- 
moral Hall; cela aiguise l'es- 


prit de corps mais seule. 
ment pendant les heures de 
classe, 


Le Dr Perry est née à Win- 
nipeg, commença ses études 
à Rupert's Land Ladies’ Col. 
lege, puis fréquenta les écoles 
publiques de la ville et l'Onta- 
rio Ladies’ College à Whitby, 
Elle fit ses études médicales 
à l'université de Manitoba et 
cessa d'exercer sa profession 
en 1947 afin d'élever sa famil- 
le: deux fils et une fille, Le 
Dr Perry est très intéressé 
à l'enseignement des beaux: 
arts et fait partie du bureau 
de direction de la Galerie de 
Winnipeg. Elle est la directrice 
de Balmoral Hall depuis jan- 
janvier 1967, 


Cécile Bénard 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil StBoniface no 3158 

Le soir, après avoir terminé 
un dur labeur, quelle joie de 
retourner près des siens au 
foyer, Arrive un certain lundi 
soir ,,, à 8 heures, réunion des 
Chevaliers! Jos, Confortable a 
bien songé d'y aller, Revoir les 
copains, échanger des idées, 
puis l'assemblée d'affaires avec 
les discussions, etc. et à la fin, 
le petit goûter.,, quelques 
jours avant, ça le tente bien, 
Mais, ce lundi là, la télévision 
ronronne, Jos, se détend en 
pantoufles, après souper, Une 
douce somnolence, de temps à 
autres entrecoupée par les 
ébats de ses mioches, s'empa- 
re de lui, Bref, 8 heures passe, 
soudain, Jos, se lève en sur- 
saut,., déjà 9 heures! Zut, 
c'est loupé pour cette fois! 

Frères, évitons ce piège! De 
grâce, secouons notre léthar- 
gie! Il n'y a plus qu'une réu- 
nion par mois, retrouvons no: 
tre goût de la Chevalerie, les 
gars! Faisons un succès de cet- 
te année colombienne, Vos 
idées sont toujours les bien- 
venues, 

La prochaine réunion géné. 
rale se tiendra le 21 juillet; au 
mois d'août, elle aura lieu le 
18, Réservez ces soirs, dès 
maintenant; à l'avenir, les réu- 
nions seront annoncées assez 
longtemps d'avance pour vous 
permettre de ne pas prendre 
d'autres engagements pour ces 
soirs-là, 

Nous projetons une excur- 


sion sur le ‘“Paddlke Wheel 
Queen’ pour le mois d'août. 
Ce sera une excursion ‘au 


clair de lune” commençant à 
10 heures du soir pour se ter. 
miner à 1 heure du matin. 
Pour plus de détails, appelez 
le frère F, Gagnon, président 
des activités du conseil, à 256- 
61840, 

Il y a encore certaines dates 
de libres pour louer notre sal- 
le, au 541, rue Giroux, Depuis 
quelque temps, cette salle est 
devenue très populaire, alors, 
faites vos réservations blen 


à l'avance, Le numéro à com- 

poser est 233-3287, On se fera 

un plaisir de vous renseigner, 
Après-Tout 


Prière à saint Jude, 
apôtre des causes 
désespérées 


Pour faveur obtenue 


Saint Jude, apôtre glorieux, 
fidèle serviteur et ami de Jésus, 
le nom du traître Judas est ln 
cause que vous êtes oublié par 
plusieurs, mais l'Eglise vous ho- 
nore et vous invoque universels 
lement comme patron des cas 
désespérés, Priez pour moi si 
malheureux qui vous implore! 
usez en ma faveur du privilège 
qui vous est accordé d'apporter 
visiblement et promptement le 
secours nécessaire dahs les cas 
sans espoir, 


Venez à mon aide dans ce 
grand besoin afin que je reçoive 
les consolations et secours du 
ciel dans toutes mes nécessités 
tribulations et souffrances, par: 
ticulièrement,,, et que je hé- 
nisse Dieu avec vous et tous les 
élus durant toute l'éternité, 

Je vous promets, Ô saint Jude, 
de me souvenir de cette grande 
faveur, et je ne cesserai Jamais 
de vous honorer comme mon 
patron trés spécial et de faire 
out en mon pouvoir pour en: 
courager votre dévotion, 

Saint Jude, priez pour nous et 
pour tous ceux qui vous invos 
quent et vous honorent, 

Amen, 


En reconnaissance pour grâce 
obtenue et pour demander une 
faveur, 

14-873-18P, 


nn eme ce 


connaître le bonheur? En d'au- 
tres mots, faudrat-il changer 
l'homme pour qu'il s'adapte 
aux conditions de vie qui lui 
sont faites ou qu'il s'est faites 
lukmême, ou faudra:til chan- 
ger ces conditions de vie pour 
qu'elles s'adaptent à l'homme 
et à son bonheur? 

Nous avons vu qu'on ne sau- 
rait dénaturer la personne hu- 
maine pour l'introduire dans 
un cadre qui la détruit, Les 
conditions de la vie moderne 
renferment deux anomalies 
fondamentales: la substitution 
de la stérilité à l'abondance 
comme fruit de l'économie et 
la substitution de l'égoïsme à 
l'amour comme fondement de 
l'union matrimoniale, Par sul. 
te, l'économie -— qui est notre 
moyen de vivre et la famil- 
le — qui est notre point de 
départ dans la vie et la base 
de la société sont dénatu- 
rées, perverties, 

Il faut donc réapprendre à 
aimer, à se donner, à s'oublier, 
afin que le mariage fleurisse 
à nouveau, que les foyers 
soient heureux et la société re- 
vivifiée, Ceci requiert l'aboli- 
tion de la recherche du plaisir 
et de l'intérêt personnel com- 
me but personnel et social de 
la vie humaine, Mais cela ne 
suffit pas, L'économie de la 
stérilité continuera à créer un 
climat difficile dans lequel les 
couples et les familles souffri- 
ront, seront privés artificielle- 
ment du nécessaire, Il faut 
donc aussi repenser les prin- 
cipes de l'économie; il faut in- 
troduire la charité aussi dans 
ce domaine, Attention cepen- 


dant! La solution ne saurait 
se trouver dans une réinstau- 
ration du capitalisme libéral, 
vu que l'économie de la stéri- 
lité est son fruit, Mais la 80: 
lution ne se trouve pas plus 
dans le socialisme sous quel: 
que forme que ce soit, car ce- 
lui-cl n'est que le prolonge: 
ment dans ses conséquences 
les plus atroces du capitalisme 
libéral, où la personne est dé- 
personnalisée, où le tout abs- 
trait écrase l'individu réel, où 
l'homme est un instrument 
anonyme bousculé par la mas 
chine de l'Etat après s'être fait 
bousculé par la machine du 
Monopole, La solution à l'éco- 
nomie de la stérilité est la mise 
en oeuvre de la doctrine s0- 
ciale de l'Eglise, c'est-à-dire 
l'application des principes chré- 
tiens de vie au domaine de la 
production, de la distribution 
et de la consommation, 

Repenser la vie des hommes 
à la lumière des principes de 
Vie et de Vérité du Christ, vol: 
là la Voie où nous a engagés 
le Saint-Père, en assignant à 
nos chefs spirituels, les évé: 
ques, la mission d'une action 
pastorale concertée dans tous 
les domaines de l'activité hu- 
maine, économique, culturelle 
et sociale" ‘comme l'une de 
vos plus urgentes responsabi- 
lités dans le temps présent” 
(30), 


Ainsi se termine l'aperçu des 
conditions de ln vie moderne 
en rapport avec la présente 
crise de la morale conjugale, 
Il reste cependant à voir le 
fond du problème, 

GEORGES ALLAIRE 


Les appels téléphoniques 
du pasteur King étaient captés 


WASHINGTON — Le direc- 
teur du FBI (Bureau fédéral 
des enquêtes) J, Edgar Hoover 
aurait dit que le procureur gé- 
néral Robert F, Kennedy, non 
seulement avait autorisé mais 
proposé que soient écoutées les 
conversations téléphoniques du 
pasteur noir Martin Luther 
King, parce qu'il s'inquiétait 
des allégations voulant que 
King ait eu des tendances mar- 
xistes, 

Dans une interview exclusi- 
ve au quotidien “Washington 
Evening Star”, M. Hoover sou- 
tient avoir dans ses dossiers 
deux notes qui, dit-il, prouvent 
que c'est bien le procureur gé- 
néral de l'époque, M, Kennedy, 
et non pas lui qui a proposé 
d'abord d'écouter les appels 
téléphoniques du pasteur King, 

La déclaration de M. Hoover 
a été vigoureusement critiquée 
par deux anciens procureurs 
généraux démocrates qui ont 


succédé à M. Kennedy, MM. 
Nicholas Katzenbach et Ram:- 
sey Clark, 

Pour sa part, M, Katzenbach 
a admis que l'écoute des con- 
versations téléphoniques du 
pasteur King avait été “auto 
risée personnellement” par M, 
Kennedy, 


SI tu as deux sous, prends- 
en un pour acheter du pain. 
Avec l'autre, achète des jacin- 
thes pour ton âme, (Un poète 
persan) 


Dr HARRY HERSHFIELD 


Médecin-Chirurgien 


215, éd, Curry — 233, av, Portage 
Winnipeg 1, Man, 
Téléphones: Bur, 942-7012 

Rés, 582-4995 


Bois de construction 


Contre-plaqué 


Fenêtres sans coulisse ‘’Pierson’’ 


WILSON-GREGORY Lumber & Supply 


(1959) Ltd. 


44, avenue Higgins 


Winnipeg 


Tél, 942-8115 


Marcel Marcoux, représentant français au service de la clientèle 
canadienne-française, 


10e ou lle année; 


année; 


10:00 - 12:00 AM, 
7:00 - 


COLLÈGE DE ST-BONIFACE 
Inscriptions 
(COURS SECONDAIRE) 
— Garçons ayant complété leur 7e, 8e, %e, 


— Filles ayant complété leur 9e, 10e ou lle 


S'adresser au bureau du Principal 
Heures de bureau: 


9:00 P.M. 


rt 


2:00 - 5:00 P.M, 


Un livre révélateur 


Les Franco-Manitobains et 
leurs media de communication 


par Gérald Labossière, O.MI. 


® première étude sociologique sur les Franco- 


Manitobains 


® résultat d'une recherche ayant coûté 


$15,000 


® volume de 200 pages polycopiées, riche en 
renseignements et statistiques sur le com- 
portement des Franco-Manitobains face à 
leurs moyens de communication de langue 


française 
® tirage limité 


En.vente à la Librairie Provencher, 
151, boulevard Provencher, St-Boniface, 


$4,50 ($4,.75 par la poste) 


McCullough Drug Co. 
) = 


123, ave Marion 
au coin de 
km rue Taché 


Tél.: 247-2353 


Haslund's Auto 


Service 
Ch, Ste-Marie et Lyndale Dr, 


452-7313 


Moteurs, transmissions, freins, 
embrayage, vulcanisation, 
Paiement par mensualités, 


Téléphone: 247-2356 
LAFRENIÈRE 
Sheet Metal Ltd. 


Chauffage — Ventilation 
Climatisation de l'air 
401, rue Youville 
St-Boniface 


Service de pneus complet 


Vulcanisation e Pneus neufs 
et usagés © Batteries 


Baril's Tire Service 


DISTRIBUTEUR DUNLOP 

Beaulieu Frères 

164, ave Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 247-7468 


propriétaires 


WESTERN PLUMBING & 
HEATING CO. LTD, 


A. NEYRON, propriétaire 
541, rue Des Meurons 


Réparations générales 
Installation - Rénovation 


Téléphone: 247-3603 
Nous entretenons 
ce que nous vendons, 


STATION-SERVICE 
PRHOVENCHET 
PRODUITS SHELL 


174, ave Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 243-7431 
Essence Huile Accessoires 
Pneus Réparations 
Remorquages 


Alphonse Michaud, prop, 


PELLAND 


D. PELLAND, prop 
Traiteurs: mariages, diners, 
réceptions et banquets 


161, Provencher, St-Bonitace 
TELEPHONE: 247-3319 


GEO. SARAS 
FOURRURES 
#13, Des Meurons, St-Bonlface 


Téléphone: 247-2460 


Réparations et modifications 


Manteaux faits sur commande 
Entreposage gratuit 


Prix raisonnables 
pe 


A 


Entretien et réparations 
de toutes marques d'appareils 


Heures: de 9 h, am, à 9 h, p.m, 


Service compétent et garantis 


Frontenac TV-Radio 


Tél.: 233-6458 
21, rue Marion, St-Boniface 


MESDAMES 
Poils faciaux enlevés 


pour toujours selon la nouvelle 
méthode d'électrolyse par 
ondes courtes, 


ad 
M 
L 4 


Sans danger! Promptement! 


The 
DERMIC INSTITUTE 


400 Boyd Building 
388, avenue Portage 
Winnipeg | — 942-4110 


rem) 


“To See Or Not To See”, un 
film de l'Office national du 
film, réalisé par l'artiste tchè- 
que Bretislav Pojar et récem- 
ment traduit en français sous 
le titre de ‘Pspchocratie”, a 
gagné le 6 juillet dernier la 
statuette ‘Ours d'Or’! attribuée 
au meilleur court métrage, au 
Festival international du film 
de Berlin, 

Il s'agit du quatrième prix 
important remporté ces jours: 
ci par des films de l'ONF dans 
des festivals majeurs À travers 
le monde, 

En fin de Juin, le Festival 
du film de Melbourne en Aus- 
tralle a donné son ‘“Grand 
Prix’ à ‘Pas de Deux, le der: 
nier film, de réputation inter. 
nationale, de Norman McLa: 
ren, Le Festival de Melbourne 
a également offert un prix spé- 
cial à “Flowers On À One:Way 
Street”, de Robin Spry. 

l2 Festival international du 
court métrage de Cracovie, en 


STATION-SERVICE 
PROVENCHER TEXACO 


MARCEL LABOSSIERE, gérant 
353, Provencher 


(À l'angle de 


Tél, 233-3949 


+ CFA 
LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L, BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet 
Entreprise Posage de fils 
Réparation 


Téléphone: 233-7694 


PARK FLORISTS 


Fleurs pour toutes occasions 
412, ave Taché 
(en face de l'hôpital St-Boniface) 


Téléphone: 247-3891 


Fruits frais et confiseries 


St-Boniface 


Des Meurons) 


Livraison dans toute la ville 
Yvonne et Lucille Boulet, prop 


HUB SERVICE 


Touage, alignement des roues, 
réparations, réglage, 
freins, pneus, essence et huile 


760, rue St-Joseph 247-4533 
Gérard Privé, propriétaire 


PIERRE BRUNET, prop. 


Monuments 
BBEUNET 
405, rue Bertrand, St-Boniface 


Tél,: 233-7864 


GRATTON ELECTRIC 


REPARATIONS 
Brochage résidentiel, 
commercial et industriel 


37, rue St-Pierre 
Téléphone: 269-3700 


Mouflier Shell Service 


191, rue Goulet, St-Boniface 


Réglage de moteur 
Regarnissage de freins 
Réparations à toutes marques 
de voitures 


J,-G,-A, Mouflier, prop, 
Tél,: 247-9915 Rés,: 247-9138 


Delannoy's Electric 
Co. Ltd. 


436, rue Louis Riel 233-5258 


Installation et réparation 
Brochage pour industries, 
magasins et maisons 


ARCHIBALD 
HOCO SERVICE 
M, LABERGE AUTO SALES 
291, rue Archibald, St-Boniface 


2 mécaniciens diplômés 
À votre service, Remorquage, 
Téléphone: 233-3919 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


‘ON VEND LA PEINTURE QUE VOUS VOULEZ; 
ON DONNE LE SERVICE QUE VOUS DESIREZ." 


“La maison d'approvisionnement des peinties avisés depuis 1908 


521,rue Hargrave -— 


Tél.: 943-7395 


Winnipeg 


Daoust Grimard Ltd. 
ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES ET IN: 


‘ALLATIONS 


ELECTRIQUES 


ARTICLES DE SPORT 


202, avenue Provencher, St-Bonitace 


J.-C, Daoust 


Téléphone: 233-7447 


O0,-L, Grimard 


DUFFY'S TAXI 


Téléphone: 775"0101 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


Pharmacie Paquin 
A.-E, PAQUIN, propriétaire 


produits pharmaceutiques 


Cartes de souhaits françaises pour toute occasion 


157, avenue Provencher, St-Boniface 


Téléphone: 247-3863 


MAURICE E. SABOURIN LTD. 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot —— Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7351 


LA LIBERTE ET LE :RATRIOTE 


Quatre prix prestigieux pour l'ONF 


Pologne, le plus important au 
monde dans le domaine du 
court métrage, a décerné le 
“Award of Sclence and Art 
Films Committee” à ‘Walk: 
ing’, film d'animation d'une 
durée de cinq minutes, de 
Ryan Larkin, qui jette un re- 
gard original sur les différen- 
tes façons de marcher, 


Bretislav Pojar, cinéaste d'a- 
nimation tehèque bien connu, 
a réalisé ‘"To See Or Not To 
See’ pour l'Office national du 
film au cours d'un stage en 
1967, Ce film de 15 minutes 
entend démontrer qu'on peut 
régarder en face ses pires 
frayeurs et les surmonter à 
la condition de mettre les ver 
res appropriés, qu'on appelle 
“psycholorgnettes”, 

Le scénario, le travail d'ani 
mation et la réalisation géné. 
rale sont de Pojar, qui a éga- 
lement créé la trame sonore 
et écrit la musique de ce film, 
“To See Or Not To See” con: 
fronte le spectateur avec ses 
craintes Intimes, et, recourant 
à une palre de verres réduc. 
teurs fournis par un psychia- 
tre complaisant, aide à situer 
la vie dans une “juste” pers- 
pective, Grâce au charme agis- 
sant de Pojar, les pires calami 
tés sont ramenées à des pro: 
portions insignifiantes 

“Pas de Deux’, de McLaren, 
a recueilli des prix presque 
partout où il y a eu des festi 
vals, le dernier en date étant 


Au 


JEUDI 17 JUILLET 
Cinéma: ‘Le vrai coupable, 
Drame social et policier réa- 
jisé par le docteur Pierre 
Thévenard, avec Raymond 
Souplex et Pauline Carton 
Le cadavre d'une jeune fille 
est découvert dans un ter- 
rain vague, L'autopsie révè- 
le que la malheureuse a suc- 
combé À des manoeuvres 
abortives, (Français 1951) 
Ulysse et Oscar (C) 
Pirate Maboule (C) 
Francis aux paradis 
(C) 
Ni oui ni non (C) 
6:00-Tour à tour 
6:15-Le téléjournal 
6:28—Apollo II 
110=A propos 
1:30—La Soeur volante 
8:00-Les grands films: 
de perdu, 


2:30 


4:00 
4:30 
5:00 perdus 


5:30 


“Le mons 

Aventures avec 
Claude Rains, Michael Ren- 
nie et Jill St, John, Un z00- 
logue réputé annonce qu'il a 
découvert des animaux pré 
historiques vivant sur un 
plateau perdu de l'Amazonie, 
Comme on se refuse À le 
croire, il offre de conduire 
une nouvelle expédition, A- 
vec ses compagnons d'aven- 
ture, il atterrit sur le pla- 
teau en hélicoptère, Au cours 
de la nuit, un brontosaure 
détruit l'appareil 
(Américain 1960) 

9145—Atome et Galaxies (C) 

10:15—Prenez le volant 

11:00-—Cinéma: ‘“Rigoletto'', Enre- 
gistrement de l'opéra de Ver- 
di, Metteur en scène: Car 
Mine Gallone, Interprètes: 
Tito Bovvi, Mario Filippes- 
chi, Marcella Govoni et Gu- 
lio Neri 


VENDREDI 18 JUILLET 


Cinéma: “Le Chevalier Mys- 

térieux'', Aventures de Ric- 

cardo Freda, avec Vittorio 

Gassmann, Maria Mercader, 

Yvonne Sanson et Alexandra 

Mamis, Le chevalier Cassa- 

nova s'emploie à retrouver 

des lettres dont dépendent la 

vie de son frère, la sécurité 

de Venise et l'honneur du 

Doge et de sa femme, 

(Italien 1948) 

4:00—Ulysse et Oscar (C) 

4:930—La Ribouldingue (C) 

5:00—Les aventures de Chaperon- 
nette à pois (C) 

#:30—Oui ou non (C) 

6:00-Tour à tour 

6:15-Le téléjournal 

6:28—Aujourd'hui 

1:10=A propos 

1:30—Les animaux chez eux (C) 

8:00—Agence Interim (C) 

8:30-Coup de soleil (C) 

9:00—Des agents très spéciaux (C) 

10:00— La Bohème (C) 

10:30—Les Soviétiques (C) 

11:00—Cinéma: ‘La Dame de Shane 

ghaï', Drame psychologique 


2:30 


La dynamique Janine Sutto fait les 
délices des auditeurs dans le rôle- 
titre du nouveau radioroman de 
Jacques Ouvrard, CLEMENTINE, 
à l'affiche tous les jours, du lundi 
au vendredi, à 14 h 10 à la chaîne 
française de Radio-Canada 


a — 


De bons films pour les en- 
fants ou pour les adolescents 
passeront à l'une ou l'autre 
de nos salles de cinéma durant 
la saison de l'été, Consultez 
votre quotidien, Liste propo: 
sée: 

Enfants et adolescents 


Boys of Paul Street 
Chitty, Chitty, Bang, Bang 


21 JOURS (GIT) 
VOLS DE GROUPES 
WINNIPEG A 
BRUXELLES/PARIS 


Départs 


5 septembre, 3 octobre, 


31 octobre, 14 novembre, 


15 décembre, 


$307 plus $76 
Tour (auto/train, ete.) 
Appeler 233-7760 
M, E, SABOURIN LTD, 
195, boul, Provencher 
Saint-Boniface 


la rue, 


— Films pour les jeunes 


lé “British Film Awards! où 
Il a été déclaré ‘meilleur film 
d'animation”, 11 a reçu de vifs 
éloges au Festival de Cannes 
et 11 s'est également distingué 
à Chicago, Buenos Aires, Lo: 
carno, Phnom Penh (Cambod- 
ge) et Toronto, 

Ce film de 14 minutes, qui 
met en vedette les célèbres 
danseurs de ballet Margaret 
Mercier et Vincent Warren, des 
“Grands Ballets Canadiens, 
révèle un nouvel aspect de la 
technique  cinématographique 
de McLaren avec l'introduction 
de l’image multiple, effet d'un 
procédé optique complexe, 

“Flowers On A One-Way 
Street”, déclaré en mai meil. 
leur film documentaire social 
à l''American Film Festival”, 
a soulevé beaucoup de com: 
mentaires pour le tableau qu'il 
trace d'une confrontation en- 
tre les “Hippies” de Yorkville 
et les autorités municipales de 
Toronto, lors de sa grande 
première à la télévision cana- 
dienne l'été dernier, 

“Walking'' met en relief la 
tournure que les gens donnent 
à leur façon de marcher et, 
d'une certaine manière, le plai- 
sir qu'ils retirent des mouve 
ments de leurs pieds, Dessiné 
par le Jeune artiste Ryan Lar 
kin, ce film emploie diverses 
techniques dessin à la ligne, 
lavis pour capter et repro 
duire les mouvements des gens 
que l'auteur a remarqué dans 


poste CBWET 


et réalisé et interprété par 
Orson Welles, avec Rita Hay 
worth, Everett Sloane et G, 
Anders, Un homme s'engage 
comme marin À bord du 
yacht d'un avocat et tombe 
amoureux de la femme de 
ce dernier, 


SAMEDI 19 


Apollo 11 
Ciné-jeunesse où 
ut diable?" 
chiens, Les 
ques" et “Un 
nuage 
Marionnettes du monde (C) 
M, et Mme Détectives 
A communiquer 
Les as des quilles (C) 
24 heures avec 
Le téléjournal 
Le Cinéma amateur 
monde (C) 
Belle et Sébastien (C) 
Les Chevaliers du ciel (C) 
Billet de faveur: “Comment 
épouser un premier minis» 
tre" (C), Comédie avec Jean 
Claude Brialy, Pascale Petit 
et Jean Richard, Marion, ou- 
vreuse dans un théâtre, trou- 
ve dans une loge un billet 
galant adressé par la femme 
d'un haut personnage politi- 
que à un jeune attaché de 
cabinet, Elle décide d'utiliser 
sa découverte pour exercer 
un petit chantage auprès du 
jeune homme afin d'éviter 
l'expulsion de sa famille d'un 
ensemble d'habitations, 
(Français 1964) 
Souvenirs à Gogo 
Sacha Show 
Cinéma: “Le Cri ou la Fem- 
me de sa vie’, Drame psv- 
chologique de Michelangelo 
Antonioni, avec Alida Valli, 
Steve Cochran, Betsy Blair et 
Dorian Gray. (Grand prix 
de la critique, Locarno 1957 
Italien 1957) 


DIMANCHE 20 JUILLET 


45—Univers des sports (C) 
:00Cinquième dimension 
30—Chemin de Dieu 
00—D'hier À demain 
5:00—Apollo 11 
5:30—L'éventail de Séville (C) 
3:00—Robinson Crusoé 
30—Walt Disney présente (C) 
30-Z00m (C) 
30—Festival de France 
00Concerts populaires 
1:00—Cinéma: “Chronique d'un 
d'été", Reportage social sur 
le thème ‘Comment vis-tu?"', 
Jean Rouch, ethnologue, et 
Edgar Morin, socioiogue, ont 
entrepris une enquête sur le 
comportement et la pensée 
de leurs concitoyens, 
(Français 1961) 


LUNDI 21 JUILLET 


Cinéma!  "Etranges 
ces”, Mélodrame sentimental 
de William Dieterle, avec 
Ginger Rogers, Joseph Cot- 
ten et Shirley Temple, Con- 
damné A 8iX ans 4 prison 
pour homicide involontaire, 
une jeune fille obtient une 
Dern la on de vacances pour 
oël, Elle fait la connaissan- 
ce d'un sergent atteint d'un 
choc nerveux consécutif à la 
guerre, Les deux jeunes gens 
s'éprennent l'un de l'autre, 
Le jour du départ de son 
amie, le soldat apprend inci- 
demment la vérité à son su- 
jet, (Américain 1945) 
Ulysse et Oscar (C) 
Grujot et Délicat (0) 
M, Surprise présente (C) 
Oui qu non (C) 
Tour À otur 
Le téléjournal 
Aujourd'hui 
A propos 
Ballades et 
Le monde de M. Dubé 
Ma sorcière bien-aimée 
A la seconde (C) 
Far V108 des affaires classées 
(C) 
Apollo 11 
Cinéma; ‘Le secret du che- 
valier d'Eon'', Aventures a- 
vec Andrée Debar, Gabrielle 
Ferzetti et Isa Miranda, Is- 
sue d'une famille pauvre, Ge- 
neviève d'Eon est élevée 
comme un garçon afin de 
toucher un jour un héritage 
A la suite d'un duel dont 
elle est sortie victorieuse, 
Geneviève est engagée dans 
un régiment de dragons, Le 
roi l'envoie en mission À la 
cour de Russie 
(Franco-litalien 1959) 


a 


JUILLET 


es-tu pe- 
‘Jacques et ses 
amis de Jac- 
drôle de petit 


dans le 


2:30 vacans 


chansons 


Doctor Do:Little, prix réguller 
Destroy all Monsters 

Hot Rod Action 

Ice Station Zebra 

Love Bug 

My Side of the Mountain 
Oliver 

Rascal 

Ring of Bright Water 

Run Wild, Run Free 

Smith 

Support Your Local Sheriff 
True Grit 

Valley of Gwangl 


Adolescents et adultes 


Follow Me 

Fool Killer 

Guns of the Magnificent Seven 

Guru 

Hellfighters 

Hook, Line and Sinker 

Pendulum 

Popi Note: Il ne s'agit pas de 
la vedette bien connue de la 
télévision 

Sweet Charity 

Those Daring Young Men in 
their Jaunty Jalopies 

Trouble with Girls 

Where Eagle Dares 

Where's Jack 
On conseille de découper et 


conserver cette liste afin de 
s'y référer au besoin, 


8 ? 


2 ? 
1 ? 


® Lea chiffres placés après le 
troisième alinéa réfèrent à 
la valeur artistique: (1) 
chef-d'oeuvre, (2) remarque 
quable, (8) très bon, (4) 
bon, (5) moyen, (6) médio- 
cre, (7) minable, 


A ln fin du texte eat Indi: 

quée, quand il y a Ileu, ln 

convenance pour les jeunes: 

(e) enfants, (n) adolescents, 
L] LJ L 


THÉ SEA GULL 
Drame réalisé par Sidney 
Lumet, d'après la pièce d'An: 
ton ‘“Tcehékhov La Mouette, 
Principaux interprètes: James 
Mason, Vanessa Redgrave, Si: 
mone Signoret, David Warner, 
Scénario: Dans une villa de 
la campagne russe, Konstan- 
tin, fils d'une actrice célèbre, 
Arkadina, rêve de gloire litté 
raire malgré le refus de sa 
mère de croire à son talent, Il 
aime une jeune fille, Nina, qui, 
elle, s'éprend de l'amant d'Ar: 
Kadina, écrivain de renom, Ce 
dernier, après avoir répondu 
aux avances de Nina, l'aban 
donne pour retourner à sa mai 
tresse, La jeune fille revient 
alors confier sa peine à Kons 
tantin qui, de plus en plus dé 
semparé, se suicide, 


MARDI 22 JUILLET 
Cinéma ‘Mon 
go", Mélodrame 
Luis César 


2:90 dernier Tan- 
iusical de 
Amadori, avec 
Sarita Montiel, Maurice Ro 
net et Isabel Gar Rôvant 
de devenir une grande ve 
dette, une jeune chantuse 
s'engage comme habilleuse 
d'une cantatrice célèbre, Cets 
te dernière doit partir en 
tournée À Buenos-Aires et 
envole son habilleuse avant 
elle, Mais #u dernier mo- 
ment, la cantatrice décide de 
rester en Espagne, À son ar 
rivée çn Argentine, la jeune 
fille est prise pour la célèbre 
cantatrice et se voit obligée 
de donner un concert, 
(Espagnol 1960) 
4:00—Ulysse et Oscar (C) 
30801 et Gobelet (C) 
00—Po] 
K Ni oui ni non (C) 
Tour à tour 
Le téléjournal 
Aujourd'hui 
A propos 
Cinéma du mardi: “Le Mo: 
nocle rit jaune”, Comédie pos 
licière avec Paul Meurisse, 
Marcel Dalio et Barbara Stee- 
le, A la suite d'attentats 
nombreux contre des savants 
atomistes, un agent français, 
surnommé le Monocle, est 
envoyé à Hong Kong, Ses 
premieres pistes ne le mè- 
nent nulle part, 11 finit tou- 
tefois par découvrir que l'au- 
teur de ces crimes est un 
illuminé au service d'une sec- 
te chinoise et que le pro- 
chain objectif est un porte 
avion atomique americain, 
(Franco-ltalien 1964) 
Emission impossible (C) 
Moi et l'autre (C) 
Apollo 11 
Ciné-club: “Le cavalier sau- 
vage'', (Comédie satirique de 
Franz - Josef Spieker, avec 
Herbert Fux, Chantal Ca- 
chin et Bernd Herzprung, 
(Allemand de l'Ouest 1967, 
sous-titré) 
MERCREDI 23 JUILI 
Cinéma: ‘Les Anciens de St- 
Loup'', Comédie dramatique 
avec François Périer, Ber- 
nard Blier, Serge Reggiani, 
Picrre Larquey et Odile Ver- 
sois, Pour sauver son collège 
de la faillite, le vieux direc- 
teur a réuni ses anciens élè- 
ves et, en particulier, un 
banquier dont il ignore la ré- 
cente banqueroute, Au cours 
de la soirée, la nièce du di- 
recteur est assassinée, 
(Français 1960) 
4:00—Ulysse et Oscar (C) 
4:30—Fanfreluche (C) 
5:00—Robin-Fusée (C) 
5:30—Oui ou non 
00—More man understands 
6:15—Le téléjournal 
28—Aujourd'hui 
10—A prupos 
:30—Les aventures de Tom 
Sawyer (C) 
:00—Cinéma: “Les coupables", 
30.Vivre en ce pays 
00—Documents 
:00—Festival Pagnol: "Le Sch- 
pountz'", Comédie de M. Pa- 
gnol, avec Fernandel, Char- 
pin et Orane Demazis, 
(Français 1938) 


7:30- 


#:00 
9:30: 
10:00: 
11 :00- 


Jérémie, ou Le feu du ciel 

Un incendie de forêt à l'em:- 
blème du prophète Jérémie, 

Voilà ce que, audacieuse- 
ment, nous offre l'émission 
Walt Disney présente du di: 
manche 20 juillet, à 18 h 30, 
à la télévision en couleur de 
Radio-Canada, 

Dans ses célèbres lamenta: 
tions, Jérémie a parlé de ca: 
tastrophes, L'incendie de forêt 
en est une, 

Dans l'épisode intitulé ‘“Le 
feu du ciel”, nous assisterons 
à la lutte menée par les Ran- 
gers contre un incendie nom: 
mé Jérémie, quelque part au 
Montana, 

Il s'agit d'un grand repor: 
tage sur le travail des hom: 
mes qui sautent en parachute 
partout où les flammes s'atta- 
quent aux arbres debout et qui 
conduisent les choses à la fa: 
çon d'une campagne militaire, 

Voilà une intéressante émis: 
sion éducative qui tombe à 
point nommé en ce début de 
belle saison où les rappels à 
la prudence ne sont jamais 
trop nombreux à ceux qui vont 
dans la nature, 

Car, déjà, cette année, le feu 
a ravagé les arbres sur de vas- 
tes étendues dans notre pays. 

“Le feu du ciel” nous fait 
voir pendant 55 minutes, com- 
ment, aux Etats-Unis, où les 
belles forêts abondent, de 
grands moyens sont pris pour 
combattre rapidement et effi- 
cacement le moindre incendie 
qui s'attaque aux arbres, 

Claude Léveillée 
en grand concert 

Le dimanche 20 juillet, à 
22 h, la série télévisée Con: 
certs populaires nous permet: 
tra d'assister au concert que 
l'Orchestre symphonique de 
Montréal et l'auteur-composi- 
teur Claude Léveillée ont don: 
né les 8 et 9 de ce mois, dans 
la salle Wilfrid Pelletier de la 
Place des Arts, 

L'orchestre sera d'abord di: 
rigé par Brian Preistman, puis, 


Saint-Boniface, le 16 juillet 1969 


Commentaires: L'auteur 4 
apporté beaucoup de soin à 
transposer À l'écran la pièce 
célèbre du dramaturge russe, 
en s'effaçant devant l'esprit et 
le texte de l'oeuvre originale, 
L'ensemble, tout en demeu 
rant du théâtre filmé, est mai 
qué par le taient incontesta 
ble et la sensibilité du réalisa: 
teur, Le caractère complexe 
des personnages et l'analyse 
des conflits qui les opposent 
sont rendus avec beaucoup de 
justesse dans un style nuancé 
où s'entremélent avec bonheur 
réalisme et poésie, L'oeuvre 
est servie de façon remarqua 
ble par une équipe de comé 
diens de talent, 

Adaptation soignée d'une 
pièce de théâtre, ce film laisse 
voir les conséquences tragi 
ques de l'égoisme et de l'indif: 
[érence dans les rapports hu 
mains, Il comporte l'évocation 
discrète de liaisons et se ter 
mine par un suicide 

Adultes avec réserves 
rée 141 minutes 


Dur 


LJ LI « 

IF, 
Eastmancolor, Drame réalisé 
par Lindsay Anderson, Princi 
paux interprètes: Malcolm 
MacDowell, David Wood, Ri 
chard Warwick, Robert Swann, 


Scénarlo: La vie reprend à 
l'automne dans une école pri 
vée britannique, La discipline 
est assurée par des surveillants 
choisis parmi les élèves et do 
tés de certains privilèges, Un 
conflit permanent existe entre 
eux et leurs confrères et se 
cristallise dans l'attitude de 


CHANSON 


Soucieuse de serrer de près 
l'actualité et de répondre aux 
exigences du public des éduca 
teurs et des étudiants, l'AML 
propose cette année du 20 au 
26 juillet une sur la 
chanson dont la direction a 6t6 
confiée à Armand Chouinard, 
CJM. et à Mme Angèle Gul 
ler, spécialiste européenne de 
la chanson, présidente et direc- 
trice générale des Jeunesses de 
la Chanson (Belgique), pre: 
mier mouvement éducatif et 
culturel de ce genre dans le 
monde, 

Au cours de ces journées, 
les participants auront l'occa- 
sion non seulement de prendre 
conscience de la chanson en 
tant qu'art, mode d'expression 
et phénomène social, mais aus- 
si de la découvrir en tant qu'ou- 
til pédagogique de premier or. 
dre, 

Les cours et conférences! 
Folklore chanson de poète, 
chanson de chansonnier Mé- 
thodologie du discoforum 
Interprétation personnelle par 
la chanson Lignes de forces 
de la chanson contemporaine 
(en général et au Québec) 
Les idoles Sociologie de la 
chanson La chanson, miroir 
de la femme? seront com: 
plétés par une série d'exercices 
pratiques, de travaux de criti- 
que comparée à réaliser par 
les stagiaires, Bref, un tour 
d'horizon complet sera effec- 
tué et permettra À chacun de 
s'en retourner avec un bagage 
de connaissances et de décou- 
vertes enrichissantes ainsi 
qu'avec un outil de travail de 
premier ordre qui lui sera de 
la plus grande utilité quel que 
soit le cadre social, culturel, 
scolaire ou pastoral de ses 
activités 

Inscription et lieu des ses- 
sions: L'Action Musicale et Lis 
turgique, Séminaire St:Augus- 
tin, Cap-Rouge, Qué, (tél, 418. 
651-7655), 


session 


pendant la seconde partie di 
programme, par Neil Chotem 
C'est au cours de cette seconde 
partie qu'on entendra Claude 
Léveillée, 

La première partie du pro- 
gramme sera consacrée À qua: 
tre compositeurs dont la mu 
sique est appréciée du grand 
public dans toutes les salles 
de concert du monde, L/Or: 
chestre symphonique de Mont 
réal interprétera d'abord un 
extrait de l'ouverture ‘Cockai 
gne’”, opus 40, d'Elgar (In a 
London Town), qui sera suivi 
du ‘“Divertissement” d'Ihert, 
Puis on entendra deux pièces 
tirées de la suite de concert 
“Roma de Bizet, ‘Une proces- 
sion” et “Carnaval à Rome”. 
L'interprétation de “Washing- 
ton Post” de Sousa figure éga 
lement au programme, 

Les oeuvres choisies s'accor- 
dent parfaitement avec l'at. 
mosphère estivale et avec le 
goût de tous ceux qui cher 
chent dans la musique un plai- 
sir de tous les instants, 

Les chansons que Claude L6 
veillée interprétera au cours 
de la seconde partie du pro 
gramme se recommandent par 
la qualité tant de la mélodie 
que de la poésie, La faveur 
dont jouit cet auteur-composi: 
teur et interprète auprès du 
public canadien, ses succès eu- 
ropéens et américains, ainsi 
que sa personnalité, font de lui 
une vedette que les téléspecta- 
teurs seront heureux de retrou- 
ver en ce dimanche soir, Il a 
écrit de nombreuses chansons, 
Son répertoire, on le sait, fort 
étendu, va de la suite “Oura- 
gan à l'étoile d'Amérique’, de 
“Frédéric à gigue et jazz”, Il 
conviendrait d'en énumérer 
vingt autres, dont “Encore”, 
“La légende du cheval blanc”, 
“Pour les amants”, ‘Les pa: 
triotes'', “Maintenant” et ‘“Je 
repars”. 

Jean-Yves Landry réalisera 
l'émission du dimanche soir 20 
juillet, 


D. 
\ 
À 


trois d'entre eux qui recotvent 
une punition humiliante, L'un 
d'eux, Mick, entraine ses com: 
pagnons à une résistance ous 
verte qui culmine en une atta: 
que à la mitraillette à l'occa- 
sion d'une fôte, 


Commentaires: Après une 
longue exposition où l'atmos: 
phère de l'institution est dé: 
crite par l'observation minu- 
tieuse des détails de la vie quo: 
tidienne, le film laisse place 
par divers indices à la fantal: 
sie et se termine par une con- 
clusion à la fois délirante et 
terrifiante, Le mouvement dé. 
libéré du film dénote à la réa. 
lisation la présence d'un cl: 
néaste en plein contrôle de ses 
moyens et qui sait trouver 
l'image juste pour exprimer 
son propos, Les interprètes, en 
majorité de jeunes inconnus, 
se fondent parfaitement à leur 
personnage 

Situé dans un courant con: 
testataire, ce film remarqua: 
ble passe par le microcosme 
d'une institution d'enseigne 
ment pour faire une critique 
acerbe d'une société fondée sur 
les privilèges. Des éléments 
troubles prennent place dans 
Durée 


; Avec réserves 


109 minutes 


JALONS DE LA 


Il y a plus d'un siècle, les 
courriers de la poste de la pro 
vince du Canada étalent tenus 
de faire sonner un cor d'étain 
lorsqu'ils arrivalent à un bu: 
reau de poste et lorsqu'ils en 
partalent 
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Chronique sportive 


Doit-on sonner le glas pour 
les Alouettes de Montréal ? 


Les dirigeants du football 
professionnel au Canada sont 
inquiets, et pour cause, La si- 
tuation n'est pas rose à Mont- 
réal et, à moins d'un miracle, 
rien ne laisse prévoir qu'il ira 
en s'améliorant, Le public de 
Montréal, qui est reconnu com- 
me un public en or pour le 
sport, se désintéresse totale: 
ment des Alouettes, On a cru 
endant un certain temps que 

ontréal n'encouragait qu'une 
équipe gagnante, Les Expos 
sont venus et si jamais un 
club perdant a été bien suppor- 
té, ce sont bien ces Expos qui 
se sont acquis un public en- 
thousiaste et dévoué, Donc, les 
Alouettes n'attirent pas les 
gens pour une raison autre que 
celle-là, D'après les journaux 
de langue française de Mont- 
réal, la faute en serait à la 
direction des Alouettes qui ne 
soigne pas la publicité de l'é- 
quipe, néglige d'aviser les chro- 
niqueurs sportifs des change- 
ments apportés au sein du club 
et semble agir comme si les 
gens devaient en savoir le 
moins possible sur les agisse- 
ments de l'équipe, 


Si les Alouettes ne parvien- 
nent pas à se comporter com- 
me une équipe digne du foot. 
ball canadien, il se pourrait 
très bien que Montréal deman- 
de et obtienne une franchise 
dans une ligue de football pro- 
fessionnelle des Etats-Unis, Ne 
serait-ce que pour faire rager 
les gens de Toronto, que les 
gens de Montréal n'agiraient 
pas autrement! Car les gens 
de Toronto sont furieux et in- 
quiets, Les sarcasmes qu'ils 
dirigent vers les sportifs de 
Montréal prouvent bien que les 
raisins sont verts, mais ils ne 
changent rien à la situation 
du football au Canada, Si Mont- 
réal quitte la Ligue de l'Est, 
qui pourra remplacer cette 
équipe? S'imagine-t-on le foot. 
ball professionnel sans l'apport 
d'une ville aussi influente que 
Montréal? Autant de ques- 
tions auxquelles il sera diffi- 
cile de répondre avant de voir 
ce qui va véritablement se pas- 
ser cette année, Les journaux 
semblent avoir tourné le dos 
aux Alouettes, On critique la 
direction pour avoir exigé que 
les détenteurs de billets de sai- 
son assistent aussi aux joutes 
hors concours, Comme résul- 
tat, les détenteurs de uillets 
de saison sont rares à Mont- 
réal et les journaux limitent 


Le 
Hestaurant 


Amenez toute la famille 
Portions d'enfant servies 
sur demande 
Stationnement gratuit 
pour les clients 
Ouvert les dimanches 
et jours de congé 


451, ave Portage 


on face de la Baie 


WH2-5914 


Salle à manger licenciée 


par Jacques LEMOYNE 


de plus en pa l'espace con: 
sacré aux Alouettes, On com- 
prendra mieux la situation 
quand on saura que les Alouet- 
tes ont négligé de téléphoner 
à Montréal.Matin (dont le ti- 
rage atteint 250,000 copies par 
jour) à la suite de la joute 
contre Winnipeg, Résultat: à 
peu près rien dans ce journal 
sur cette rencontre, Le foot- 
ball canadien est sérieusement 
menacé si Montréal lui tourne 
le dos, 
Enfin debout! 

Nous étions tellement habi- 
tués à voir nos représentants 
sur la scène du hockey inter. 
national se faire battre dans 
les salles de comités que c'est 
avec une certaine fierté qu'on 
vient d'apprendre que le Ca: 
nada a remporté une demi-vic- 
toire en ce qui concerne l'ap- 
port des joueurs profession- 
nels à l'équipe nationale, et 
une victoire totale en élimi- 
nant la Suède et la Finlande 
de son itinéraire, Nous n'avons 
rien à faire dans ces deux pays 
qui profitent des joutes de 
hockey pour traiter les Cana: 
diens de tous les noms en com- 
mençant par bandits, en pas- 
sant par crapules, pour se ter- 
miner par sauvages, Nous n’a- 
vons rien à gagner et ils nous 
faudra infliger de bonnes ra- 
clées à ces clubs quand nous 
les rencontrerons dans le cadre 
des tournois mondiaux avec 
notre club semi-professionnel. 

Il ne faut pas se cacher pour 
l'écrire, les clubs européens 
ont maintenant peur d'affron- 
ter les clubs de la Ligue Natio- 
nale, Tous les défis qu'ils lan- 
cent sont autant de paroles en 


Sécurité 
sur l'eau 


Le ski nautique 

La conduite dangereuse de 
bateaux tirant des skieurs 
constitue un délit en vertu du 
Code criminel et pourrait coû- 
ter au conducteur une amende 
de jusqu'à $500, ainsi que le 
retrait de son permis de con- 
duire un bateau pendant un 
an. 

Voici les principaux délits: 
conduire dans les lieux de na- 
tation, les eaux interdites, Ni 4 
près des installations riverai- 
nes et trop près des bateaux, 
qu'ils soient amarrés ou en 
marche, 

L'absence d'une seconde per 
sonne responsable à bord du 
bateau pour surveiller le skieur 
et relayer au conducteur 
les renseignements reçus du 
skieur, de même que la prati- 
que du ski nautique d'une 
heure après le crépuscule jus- 
qu'à l'aurore, constituent éga- 
lement des délits en vertu du 
Code criminel, 

L'Association canadienne de 
ski nautique conseille à tous 
les skieurs de porter un gilet 
de sauvetage, dont le plus ef- 
ficace est un gilet de sauvetage 
conçu PANIPRENRNE pour les 
skieurs. Les gilets de sauve- 
tage approuvés par le gouver- 
nement ne sont pas conçus 
pour le ski nautique, Les cein- 
tures de ski ne sont pas re- 
commandées, mais elles peu- 
vent maintenir le skieur in- 
conscient à la surface de l’eau 
jusqu’à l’arrivée de renfort, 


Les pavillons de plongeurs 
Si vous apercevez un pa- 
villon rouge à bande diagonale 
blanche, restez à distance, Le 
pavillon indique qu'un plon- 
geur se trouve sous l'eau dans 
les environs et que toute inter- 
ference par un autre bateau 

pourrait être dangereuse, 
Le Conseil Canadien 
de la sécurité 
(à suivre) 


Ecoutez les émissions 


"TÉMOIGNAGE" 


de 


7h15 à 7h25 pm 


du lundi au vendredi 


Le Père Paul Hamel, S.J., 
invite chaque jour, 


à l'émission Témoignage, 


des témoins du monde chrétien. 


Lundi 21 juillet — Dr André Boudreau 


Face aux drogues: faire réfléchir ou faire frémir 


Mardi 22 juillet — Chan, Julien Werlen 


Vos jeunes tels que je les vois 


Mercredi 23 juillet — Jean L'Archevèque, 5.J. 


Liturgie nouvelle mais pas à la bonne franquette 


Jeudi 24 juillet — Roger Tessier, P.B,. 


Que n'avez-vous la lèpre, je vous soignerais 


Vendredi 25 juillet — Philippe Bosmans 


Une originalité: le ‘’Mouvement sans Nom’ 


l'air, Ils savent que la Ligue 
Nationale ne bougera pas et 
ils profitent de cette indiffé- 
rence des ‘pros’ pour se don- 
ner bonne presse, Mais quand 
on leur offre enfin la chance 
de battre ces professionnels 
sur la glace, l'histoire n'est 
plus la même, On se défile et 
on exige que les “pros” utilisés 
ne soient pas du calibre de la 
Ligue Nationale, Donc d'un 
trait de plume on élimine les 
250 meilleurs joueurs de hoc- 
key du Canada, Les Russes ali. 
meraient-ils former une équipe 
en commençant de la sorte? 
Pour ce qui est du profes. 
sionnalisme, on a semblé sur- 
pris de voir que dans certains 
pays les joueurs étaient payés, 
Quelle hypocrisie, Il y a long- 
temps que Russes et autres 
sont des professionnels aussi 
valables que Gordie Howe ou 
Jean Béliveau, Seulement, n'é- 
tant pas du même calibre, ils 
se font passer pour des ama- 
teurs. Il est évident que les 
européens n'accepteront de fai- 
re face aux professionnels du 
Canada que le jour où ils se 
croiront certains de remporter 
la victoire, C'est peut-être ce 
jour4dà qu'ils auront de petites 


surprises, Mais n'anticipons 
as. 
En attendant, soulignons le 


fait que léquipe Nationale 
pourra aligner, si elle le veut, 
un gardien de buts, deux jou- 
eurs de défense et deux lignes 
complètes d'avant, Avec un 
choix judicieux, qu'on pourrait 
peut-être confié à Sammy Pol. 
lock, qui sait ce que ces gars 
pourront faire, surtout avec la 
permission de frapper sur tou- 
te la patinoire, Si seulement 
on avait laissé jouer les ‘‘pros” 
avec Ferguson, Shack et Fle- 
ming! 


Jerry Keeling, une des mell. 
leures arrières défensives du 
Canada, est presque assuré de 
devenir le quartarrière de l'6- 
quipe des Stampeders de Cal. 
gary. Les Stampeders qui n- 
vaient perdu leur étoile Peter 
Liske à l'équipe des Colts de 
Denver ont utilisé Keeling au 
cours de la partie de lundi soir 
contre les Blue Bombers de 
Winnipeg. Le pointage de In 
partie de lundi était de 22 à 22, 


Précieux-Sang 


Pèlerinage de la L.F,C, 

Les membres de la Ligue 
des Femmes Catholiques de la 
paroisse du Précieux:Sang or. 
ganisent un pèlerinage à Ste. 
Anne-des-Chênes pour le di. 
manche 20 juillet prochain, Le 
voyage se fera par autobus et 
le départ aura lieu à 9 h du 
matin devant l'église, On sera 
de retour à 3 h de l'après-midi, 

Chacun est prié d'apporter 
son panier, mais on pourra se 
procurer de la soupe et du café 
sur les lieux, Les billets aller. 
retour coûtent $100 pour adul- 
tes et 75c pour enfants, Pour 
retenir une place sur l'autobus, 
veuillez contacter Mme D, Re- 
naud à 247-7347, 


La Symphonie de Winnipeg lance 
une campagne pour des bourses 


Deux jeunes étudiantes des 
Instituts collégiaux St, John's 
et Dakota, Milles Joanna Ehr- 
lich et Jo-Ann Robinson, tou- 


Pèlerinage diocésain 
des Dames de St-Anne 


Le pèlerinage diocésain en 
l'honneur de sainte Anne au- 
ra lieu à Ste-Anne-des-Chênes 
le dimanche 27 juillet. Pour 
accommoder les paroissiens de 
la Cathédrale qui voudraient 
s'y rendre, des autobus ont été 
réservés, Départ: angle des 
rues Cathédrale et St-Jean-Bap- 
tiste à St-Boniface, à 1 h 30 

.m. Adultes: $1.25; enfants: 
5c. Prières et visites privées 
en arrivant, Confessions à 3 h. 
Mgr Maurice Baudoux célébre- 
ra la sainte messe à 4 h, Re- 
tour pour la ville après la mes- 
se, Retenez votre place le plus 
tôt possible en signalant CE 3- 
1337 (Mme Israël Dufault) ou 
233-2858 (Mme Wilfrid Té- 
trault), 

Bienvenue aux pèlerins et 
pèlerines des paroisses envi- 
ronnantes, 


revenus de ces bourses, 


tes deux âgées de 18 ans, s'oc- 
cuperont de solliciter des fonds 
auprès de maisons d'affaires 
du Winnipeg centre et métro- 
politain, en vue de permettre 
à un plus grand nombre d'é- 
lèves de ces instituts d'assister 
aux concerts de l'Orchestre 
symphonique de Winnipeg pen- 
dant la saison prochaine, 

M. Ernest J. Smith, prési- 
dent de la Symphonie, a dé. 
claré qu'on lançait ce program- 
me cette année à cause de l'in- 
térêt très marqué porté par 
les élèves des écoles secondai- 
res la saison dernière aux con- 
certs de la Symphonie, 

Les argents perçus seront 
affectés à l'achat de billets d'é- 
tudiants et les élèves qui en 
bénéficieront seront choisis par 
le directeur de l'école et le pro- 
fesseur de musique, On espère 
aussi pouvoir faire bénéficier 
les élèves des écoles intermé-: 
diaires des avantages culturels 
enrichissants que procurent les 
concerts de la Symphonie, sous 
la direction de George Cleve, 
et les contributions d'artistes 
invités de renommée mondia- 
le, Ce sont surtout des élèves 
nécessiteux qui profiteront des 


À LA BON 


le plus haut taux 
jamais accordé sur 


L'EPARGNE 


Les plaisirs de l'été sont là 
voici comment ne pas les gâter 


Les risques d'accident au 
foyer ne s'envolent pas avec 
la venue de l'été; au contraire, 
ils vous suivent à l'extérieur, 


Au cours de cette saison, les 
dangers sont plus marqués car 
ils se présentent sous forme 
de jeux et d'activités qui por. 
tent à un relâchement, souvent 
fatal, de survelllance et de pru- 
dence, 


Le Conseil Canadien de la 
Santé Familiale, un organisme 
sans but lucratif commandité 
par l'industrie pharmaceutique 
qui encourage la sécurité et 
l'hygiène familiales, nous si- 
gnale quelques-uns des dangers 
qui menacent la famille au 
cours de l'été: 

La piscine familiale, leu 
favorisé entre tous: 

Etablissez des règles de sé 
curité et veillez à ce que tous 
les membres de la famille et 
tous les invités les observent 
scrupuleusement, 


Personne ne doit y nager 
seul, Les enfants ne doivent 
jamais y être laissés sans la 
surveillance d'un adulte, La 
piscine doit être entourée d'u 
ne clôture et la porte doit être 
gardée sous clé pour que les 
jeunes enfants ne puissent s'y 
aventurer, 

Les insecticides en atomi- 
seur'! 

Les insecticides peuvent cau- 
ser des lésions aux humains 
si on ne suit pas fidèlement 
le mode d'emploi, Ne vapori- 


sez pas d'insecticide là où {1 
pourrait être respiré, Recou- 
vrez les aliments avant de va: 
poriser à l'intérieur ou à l'ex: 
térieur de la maison, Si l'in. 
secticide touche à la peau, la: 
vez la partie affectée immédia- 
tement, 

—…— Les piqueniques à la pla. 
ge ou dans les bois: 


Veillez à ce que les aliments 
solent bien préparés, entrepo- 
sés et transportés de façon à 
éviter l'intoxication alimentai- 
re, Les aliments de haute te. 
neur en protéines et en humi: 
dité sont plus susceptibles de 
se gâter que les autres et on 
ne doit pas les servir à un pi: 
quemnique à moins que les ali. 
ments chauds ne puissent être 
conservés à 140 degrés F ou 
plus, et les aliments froids, à 
45 degrés F ou moins, 


— Le gril au charbon: 


Utilisé à l'intérieur dans une 
plèce mal ventilée, ce que l'on 
fait parfois lorsque le temps 
est mauvais, le gril au char. 
bon expose la famille à des 
émanatlons nocives d'oxyde de 
carbone, 

Les médicaments empor: 
tés en voyage, analgésiques ou 
préventifs: 


Conservez toujours les médi- 
caments dans leur contenant 
initial, Ne les gardez pas avec 
les articles de toilette ou les 
cosmétiques, Ne donnez pas À 
un membre de la famille un 
médicament qui a été prescrit 


S.E.V. au Manitoba 


Le mercredi 2 juillet dernier, 
un groupe de jeunes voyageurs 
de la Saskatchewan se sont ar- 
rêtés pour quelque temps au 
Manitoba au cours d'un voya- 
ge qui les conduiront au Qué- 
bec, Le séjour manitobain n'é- 
tait qu'une étape pour ces 37 
personnes, dont 32 étudiants, 
qui participeront pendant 5 à 
6 semaines à ce voyage orga 
nisé par le comité régional de 
l'AC.FC, de North Battleford 
et de l'Association Culturelle 
Franco-Canadienne de la Sas- 
katchewan, 

A St-Boniface, le groupe « 
été reçu par le maire de St. 
Boniface, M. E, Turner, Les 
voyageurs ont ensuite visité 

lusieurs lieux touristiques de 
a ville de Winnipeg, notam- 
ment le palais de la Législa- 
ture et le parc Assiniboine, Ils 
ont aussi assisté à une repré- 
sentation du programme ‘Sym 
phonie sous les étoiles” au 
nouveau planétarium de Win 
nipeg. Le soir, ils furent reçus 
dans le village de Ste-Anne- 
des-Chênes, 

Le but principal de cette ram- 
donnée est de faire connaître 
le caractère bilingue de notre 
pays aux jeunes de l'Est et 
de l'Ouest et d'établir des liens 
d'amitié avec les autres fran- 
cophones du pays, Evidem- 
ment, les jeunes ont aussi l'oc- 
casion au cours du voyage de 
se familiariser avec les riches- 
ses naturelles, culturelles et 
économiques du pays, Le voya- 
ge, selon Mlle Aline Baillar- 
geon, responsable du groupe, 
a aussi comme but de former 
des jeunes qui sauront enrichir 
la culture française tout en 
cultivant une fierté nationale, 
Au cours du voyage, les jeunes 
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(selon les dispositions du plan AVE) 


CNE €: 


la Danquë Qq 


nue 


auront l'occasion de rencon 
trer d'éminents personnages 
politiques et religieux, de lier 
des amitiés et de vivre une 
expérience d'équipe en dehors 
de leur propre milieu, Les jeu- 
nes habiteront de préférence 
dans des familles pour faciliter 
les rencontres, 

Le coût du projet Saskatche. 
wan Etudiant Voyage a été dé 
frayé en partie par le gouver- 
nement canadien par l'intermé- 
diaire du secrétariat d'Etat que 
dirige l'honorable Gérard Pel- 
letier, L'autre partie des dé- 
penses a été assurée par les 
associations locales et provin- 
ciales de la Saskatchewan, 


Du 13 au 20 août, un autre 
voyage du genre aura lieu, Il 
s'agira cette fois d'un groupe 
de jeunes voyageurs de Chi. 
coutimi qui se rendront dans 
la Saskatchewan, 


Plan de Sécurité 
Familiale de la Société 
Franco-Manitobaine 
Anniversaires 


M. Louis Chaperon, No: 
tre-Dame-de-Lourdes, Man. 
du 15 juillet, 


M, Edouard Robidoux, St. 
Pierre, Man, du 17 juillet, 

M. Cyrille Sabourin, St- 
Jean-Baptiste, Man,, du 17 
juillet, 

M. Louis-L, Bernardin, 
ge Man., du 18 juil 
et. 

M. Camille Chaput, Ste- 
Anne, Man, du 19 juillet, 


pour un autre, 


- Les fenûtres ouvertes 
pour laisser pénétrer l'air pur! 
Les jeunes enfants sont at. 
tirés par les fenêtres ouvertes, 
Prévenez les chutes en instal. 
lant une moustiquaire ou des 
barres aux fenêtres des étages, 
Ne laissez pas de jeunes en: 
fants sans surveillance dans 
une chambre lorsque les fené- 
tres sont ouvertes, 


.- Le soleil, source de cha: 
leur et de hâle: 

Une trop grande exposition 
au soleil peut entraîner de gra: 
ves brûlures et causer l'insola- 
tion, On peut être frappé d'un 
coup de chaleur en se livrant 
à une grande activité au soleil 
sans prendre les précautions 
voulues, 

Il y a beaucoup d'autres ris- 
ques encore pour la santé au 
cours de l'été, Soyez prudent 
partout et toujours, 


Au Sacré-Coeur 


(Winnipeg) 
Pèlerinage 
Le pèlerinage annuel au 
sanctuaire de Ste. Anne - des- 


Chênes, organisé var les Da:- 
mes de Ste-Anne, aura lieu le 
mercredi 23 juillet, 

Départ du Sacré-Coeur de 
Winnipeg à 9 h am, Retour 
à 3 h p.m. Adultes, $1.25; en. 
fants, 750, Les pèlerins des pa 
roisses environnantes sont ad- 
mis, y compris les messieurs, 

Veuillez, s'il vous plaît, vous 
procurer vos billets au plus tôt 
afin que les organisatrices 
puissent retenir le ou les au- 
tobus nécessaires, 

Pour billets où autres infor. 
mations, adressez-vous À Mme 
Roy, tél.: 942-9587, ou à Mme 
Forcier, tél,: 775-1506, 


Invitation 


Les Dames de Ste-Anne sont 
invitées à venir fêter leur pa- 
tronne le dimanche 27 juillet 
à la messe de 9 heures, Il y aue 
ra déjeuner, 
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En Saskatchewan 


DEBDEN — 
Paquette-Gagnon 
Le vendredi 4 juillet, M, l'ab- 
bé Ernest Labbé bénissait le 
mariage de M, Jean Paquette, 
fils de M. et Mme Conrad Pa- 


quétte, à Mlle Gail Gagnon, 
fille de M, et Mme Georges 


Gagnon, de Big River, MM. 
Paquette et Gagnon servaient 
de témoins, MM, Jacques Pa- 
quette, frère jumeau du ma- 
rié, Alvin et Malvin Gagnon, 
frères de la mariée, garçons 
d'honneur, étaient accompa- 
gnés de Milles Sandra Paulson, 
Anne et Geneviève Paquette, 
cousine et soeur du marié, 
Mme Lorraine Pompu tou- 
chait l'orgue et M, Walter Mi- 
les chanta des cantiques appro- 
priés, 

Plusieurs parents et amis 
prirent part au souper servi en 
la salle du Centenaire, La jour- 
née se termina par une soirée 
dansante, 

Les nouveaux époux demeu- 
rent à Pinepoint, TN..O, 

Doré-Lajeunesse 

Le lundi 7 juillet avait lieu 
le mariage de M, Marcel Doré, 
fils de Mme Alexandre Doré, 
à Mlle Lorraine Lajeunesse, 
fille de M. et Mme Raoul La- 
jeunesse, Mme Doré et M. La- 
jeunesse servaient de témoins 
à leurs enfants, 

Les garçons d'honneur é- 
taient MM. Maurice Doré, frè- 
re du marié, et Edouard Beau- 
lac, cousin de la mariée, et les 
demoiselles d'honneur, Milles 
Claudette Beaulac, cousine de 
la mariée, et Annette Doré, 
soeur du marié, Mme Dale 
Fletcher, soeur de la mariée, 
était dame d'honneur et son 
fils, petit page. Aline Bonneau, 
nièce de la mariée, était bou- 
quetière, 

Mile Jocelyne Beaulac, de 
Victoire, touchait l'orgue, Deux 
cantiques à la sainte Vier- 
ge furent chantés par Mme 
Martin Marchildon, de Victoi- 
re, et M, Gilles Francoeur, de 
Léoville, 

Un souper fut servi en la 
salle paroissiale de Victoire et 
fut suivi d'une soirée dansante 
en la salle du Centenaire de 
Debden, 

Les nouveaux mariés réside- 
ront à Victoire, 

L1 L) L] 
WILLOW-BUNCH — 
Hornung-Beausoleil 

Le 5 juillet, M. l'abbé L, Ro- 
drigue, de St-Victor, bénissait 
le mariage de Mile Evelyne 
Beausoleil, de Willow-Bunch, à 
M. Douglas Hornung, d'Assini- 
boia. 

La mariée, vêtue d'une toi- 
lette blanche, entra dans l'é- 
glise au bras de son frère, Gé- 
rald, Le marié était accompa- 

é de son oncle, M. George 

tasson, de Kayville, La dame 

d'honneur, Mme Katie Wallik, 
de Moose Jaw, soeur du marié, 
et les demoiselles d'honneur, 
Miles Dolorès Therrien et Lise 
Granger, amies de la mariée, 
revêtaient de longues robes et 
de petites voiles de couleur 
aqua, Aline Beausoleil et Joan- 
ne Wallik, soeur et nièce des 
mariés, et Steven Waillik, ne- 
veu du marié, étaient bouque- 
tières et petit page, MM. Flo- 
rent Forest, de Willow-Bunch, 
Keith Brant, de Kayville, et 
Jim Wallik, de Moose Jaw, 
agissaient comme garçons 
d'honneur, La soliste était Mile 
Colette Delorme, de St-Victor, 
tandis que Sr Marie-Alma tou- 
chait l’orgue, 

Un souper fut servi à la sal. 
le Fontaine à environ 130 per- 
sonnes et fut suivi d'une ré- 
ception et d'une soirée dan- 
sante au théâtre Palace, Après 
la soirée, un goûter fut servi 
chez la grand-mère de la ma- 


RIVETS 


Mariages 


riée, Mme Léona Beauchesne, 

Pour le voyage de noecs à 
Banff, la mariée portait un en- 
semble rose et des accessoires 
blancs, À leur retour, les nou- 
veaux époux résideront à As- 
siniboia, 

* * L] 
GRAVELBOURG — 
Poissant-L'Heureux 

En la cathédrale Notre-Da- 
me de l'Assomption de Gravel- 
bourg, M, l'abbé F, Ducharme 
a béni le mariage de Mlle Alice 
L'Heureux, fille de M, et Mme 
Lucien L'Heureux, à M. Jean: 
Guy Poissant, fils de M, et 
Mme Roméo Poissant, de Sed- 
ley, MM. les abbés L. L'Heu: 
reux, oncle de la mariée, et F, 
Ducharme et le R, P, J..H, Col- 
let, OM, concélébrèrent la 
messe nuptiale, 

La mariée, au bras de son 
père, portait une longue robe 
blanche en crêpe de nylon, gar- 
nie de dentelle; un long voile 
de nylon, retenu par des ru- 
bans de satin blanc, et un bou- 
quet de fleurs de pommier, 
garni de rubans blancs. 

Les demoiselles d'honneur, 
Milles Annette L'Heureux et 
Armande Jacques, soeur et 
amie de la mariée, ainsi que 
la bouquetière, Camille Bé- 
chard, de Sedley, portaient des 
robes en crêpe de nylon vert 
pâle, Le petit page était Marc 
Bouffard, Le marié était ac- 
compagné de MM, Bernard 
Poissant et Robert Fournier, 
frère et ami du marié, MM, De. 


nis Poissant et Gilles L'Heu- 
reux agissaient comme huis: 
siers, 


Pour l'occasion, la mère de 
la mariée portait une robe de 
dentelle rose avec manteau 
court et bouquet de corsage de 
fleurs blanches. La mère du 
marié avait choisi une robe de 
dentelle bleue, un long man: 
teau et un bouquet de corsage 
de fleurs roses, 

La réception, pour 200 invi- 
tés, eut lieu à la salle de la 
Légion où Miles Marcelle Le- 
Blanc et T, Krauss s'occu- 
paient du livre des invités, Le 
maitre de cérémonies, M. A. 
Béchard, proposa le toast au 
marié, Le toast à la mariée fut 
proposé par son frère, Paul, La 
soirée dansante se termina par 
un délicieux repas chaud. 

Pour le voyage de noces, la 
mariée portait une robe et un 
manteau bleu pâle, accessoires 
noirs et un bouquet de Fo 54 
de fleurs roses, M. et Mme J.… 
G. Poissant demeureront à Re- 
gina. 

, * 


Au Manitoba 


AUBIGNY — 
Lemoing-Ritchot 

Le samedi 5 juillet, Mile Ro- 
lande Ritchot, fille de M. et 
Mme James Ritchot, unissait 
sa destinée à celle de M. Ri- 
chard Lemoing, de St-Bonifa- 
ce, fils de M, et Mme Louis 
Lemoing. La bénédiction nup- 
tiale et folklorique leur fut don- 
née par le R, P, A. Surprenant, 
SJ, en l’église d'Aubigny. 
La mariée, revêtue d'une lon- 
gue robe blanche, rehaussée 
d'une traine, fit son entrée au 
bras de son père, La demoisel- 
le d'honneur, Mile Patricia Le- 
moing, soeur du marié, était 
accompagnée de M, Emile Rit- 
chot, frère de la mariée. 

La chorale, composée des 
collégiens, amis des mariés, 
exécuta une messe rythmée, 
L'épitre fut lue par le père 
du marié, et l'évangile par le 
marié, Au moment de la com- 
munion, les mariés se sont ren- 
dus à l'autel et se sont com- 
muniés eux-mêmes sous les 
deux espèces. 

Après la cérémonie religieu- 
se, parents et amis se réuni- 


LA CONQUÊTE DU MONDE 


6 - À l'aube des temps nouveaux 
Réalisé par la SOCIETE CATHOLIQUE DE LA BIBLE, 


rent à la salle paroissiale pour 
une soirée dansante, 
* L] L] 
LA BROQUERIE — 
Laurencelle-Malo 

Le samedi 21 juin, à 7 h du 
soir, en l'église de La Broque- 
rie, Mlle Yolande Malo, fille de 
M. et Mme Eugène Malo, de 
St-Boniface, unissait sa desti- 
née à celle de M, Alfred Lau- 
rencelle, fils de M. et Mme 
Louis Laurencelle, de cette pa- 
roisse, 

Les mariés furent conduits 
à l'autel par leurs pères res- 
pectifs, La mariée était ravis- 
sante dans sa longue robe blan- 
che en poult-de-ssoie avec trai- 
ne, 

M. l'abbé Félicien Juneau, 
curé, bénit leur union, On re- 
marquait parmi les enfants de 
choeur Georges Kirouac, cou- 
sin du marié, Etait présent au 
sanctuaire: le R, P, Marc Pel- 
letier, S.J,, du collège, Mlle Lu- 
cille Jolicoeur, ancienne élève 
du marié, interpréta quelques 
cantiques durant la cérémonie, 
Mme Madeleine Balcaen, tante 
du marié, touchait l'orgue, 

Les demoiselles d'honneur, 
Milles Lucille Laurencelle et 
Denise Malo, soeurs des ma- 
riés, revêtaient de toilettes 
mauves. Elles étaient accom- 
pagnées de MM, Marcien Lau- 
rencelle, frère du marié et Ri- 
chard Malo, cousin de la ma- 
riée, 

A l'issue de la cérémonie, 
une réception avait lieu à la 
salle du Centenaire, M. Pierre 


Laurencelle, frère du marié, 
agissait comme maître de cé- 
rémonies, L'orchestre ‘“Meil- 


leurs”, de Fisher Branch, fit 
les frais de la musique, 

Les nouveaux époux ont éta- 
bli domicile à 444, rue St-Jean- 
Baptiste, St-Boniface, 


La Salle 


Remerciements 

Les membres de la famille 
Vouriot désirent remercier 
leurs parents et amis pour tou- 
tes les marques de sympathie 
qu'ils leur ont témoignées dans 
leur grand deuil, Un merci par- 
ticulier aux membres de la cho- 
rale, ainsi qu'à toutes les da- 
mes qui ont aidé à la prépa- 
ration du goûter à l'école du 
village, 


— 


étrangère 


Les ressortissants étrangers 
représentent environ 6% de la 
Ropuatpn totale de la France, 

epuis 1964, l'augmentation 
annuelle de la population est 
due dans la proportion de 4 sur 
9 à l'immigration étrangère. 
L'accroissement des étrangers 
est de 7% par an, soit 10 fois 
le rythme de la croissance de 
la population de souche fran- 
çaise, En outre, 10 à 15% des 
naissances sont dues à des fa- 
milles étrangères, 


Ces indications sont four- 
nies par un récent rapport éta- 
bli par le Conseil Economique 
et Social, 


Le rapport précise encore 
qu'un récent sondage a fait 
apparaître que 9,6% des sala- 
riés des entreprises intéressées 
par l'enquête étaient étran- 
gers. Plus de la moitié de ces 
derniens se trouvaient dans la 
région parisienne ou la région 
Rhône-Alpes et 93% dans le 
Nord, 35,7% étaient employés 
dans le bâtiment et les travaux 
publics et 23,8% dans les in- 
dustries mécaniques et électri- 
ques, Mais un pourcentage non 


LES CHRÉTIENS CONDUIT À L'AMPHITHEÂTRE 


prenant 


La main-d'oeuvre 


Les hommes politiques emboîtent le pas de plusieurs de nos 
lecteurs du Manitoba et de la Saskatchewan, Dans notre photo, 
Mme Lorne Nystrom (née Gayle Morris) signe le registre de 
mariage après une courte cérémonie religieuse devant le ministre 
de l'Eglise Unie et député de Winnipeg Nord-Centre, M, Stanley 
Knowles, M. Lorne Nystrom est le député de Yorkton-Melville 


dans In Saskatchewan, 


. CP Rail discré $6 allions 


ent) 


à l'achat de wagons pour trains-bloc 


MONTREAL CP Rail 
vient de faire l'achat de 348 
wagons découverts en acier au 
coût approximatif de $6,000,- 
000, Ces wagons serviront à la 
mise en oeuvre d'un des pro- 
grammes de trains-bloc parmi 
les plus perfectionnés en Amé:- 
rique du Nord, 


Les nouveaux wagons seront 
affectés à un réseau d'exploi- 
tation de trains-bloc hautement 
spécialisés que CP Rail compte 
utiliser pour transporter, an 
nuellement, plus de 3,000,000 
de tonnes de charbon d'expore 


en France 


négligeable des travailleurs 
étrangers est recensé dans les 
services domestiques et l’agri- 
culture, La majorité de ces tra- 
vailleurs n'a que très peu ou 
pas du tout de qualification, 
Il est à not@r que le pourcen- 
tage des éffectifs étrangers 
par rapport à l'éffectif total 
des salariés était en 1966 de 
7% en Belgique, de 2,1% aux 
Pays-Bas, de 27,7% au Luxem- 
bourg et de 5,7% en Allema- 
gne Fédérale, 

Le rapport reconnaît que 
l'immigration des travailleurs 
étrangers en France présente 
de nombreux avantages du 
point de vue économique, mais 
il ajoute que des aspects né- 
gatifs existent, en raison d'u- 
ne centaine instabilité en par- 
ticulier, 

Une dernière indication est 
foumie: le nombre des natu- 
ralisations qui était de 20,307 
en 1963 a atteint 45,663 en 1967, 
avec une prédominance très 
nette des demandeurs Italiens 
et Espagnols suivis d'assez loin 
par les Tunisiens, les Polonais 
et les Marocains. 

(BNF 15-369) 


par George Sixta 


tation de Crowsnest, au sud de 
la Colombie-Britannique, jus- 
qu'à Roberts Bank, le port 
géant à 20 milles au sud de 
Vancouver, Le premier train- 
bloc doit entrer en service plus 
tard cette année, 


Ces wagons découverts d'une 
capacité de 105 tonnes se dis- 
tinguent par des côtés et des 
bouts coniques et un fond ar: 
rondi qui aboutit à un pied au- 
dessus des rails, entre les roues 
et les essieux. 


Le profil unique de ces wa- 
gons offre plusieurs avantages 
en exploitation, a fait remar- 
quer M, H, W, Hayward, direc- 
teur de la traction et du maté- 
riel roulant à CP Rail. Il per- 
met le déchargement libre du 
charbon, diminue les pertes ré- 
siduelles de charbon dans le 
wagon et abaisse le centre de 
gravité du wagon, 


Les wagons seront accouplés 
par des accrocheurs rotatifs 
permettant de renverser le wa- 
gon pour le décharger sans le 
désatteler, 


Avis aux abonnés 


Pour toute demande de chan- 
gement d'adresse, il faut men- 
tionner l'ANCIENNE et la 
NOUVELLE adresses, 

Chaque demande de change 


ment d'adresse doit aussi être 
accompagnée d'une des derniè… 
res bandes jaunes collées sur le 
journal et devrait nous parvenir 
au moins un mois à l'avance, 


Nouvelle substance, 
Rétracte les 
Hémorroïdes 


Une substance cicatrisante exclusive 
provoque la rétraction des hémorroides À 
et la cicatrisation des tissus. 


Un grand institut de recherche vient! 
de mettre au point une substance ci= 
catrisante sans pareille pour la ré. 
traction des hémorroïdes, le soulage= 
ment de la démangeaison et la cicas 
trisation des tissus, 

Cette substance ne fait pas qu'apaie 
ser les douleurs locales; dans nombre 
de cas, on a pu observer une rétrac= 
tion notoire des hémorroïdes, 

Mieux encore, l'effet cicatrisant du 
médicament s'est prolongé durant! 
plusieurs mois, 

Cette substance aux effets si bien= 
faisants se nomme la Bio-Dyne; elle 
aide rapidement à la cicatrisation 
des cellules et stimule la croissance 
des tissus nouveaux, 

La nouvelle Bio-Dyne est offerte 
soit en onguent, soit en suppositoires 
sous le nom de Préparation H, Elle 
rh en vente dans toutes les bonnes 
pharmacies et s’accomp: d' 
pfre de remboursements n. 


d'après les Actes des Apôtres 


Images de Marie Pignal 


Bande 6 


1,— Après l'édit de Néron, Pierre est 
arrêté, Cola se passe peut-être sur l'A- 
ventin où demeurent beaucoup de chré- 


tiens. La police romaine fait irruption 


dans la maison où se trouve l'Apôtre, Un 
soldat attache à ses poignets les lourds 
anneaux de fer d'où pendant les chaînes 


du prisonnier, 


2. — Entassés dans dos cachots sans 
air, sans lumière, Pierre ot les autres 
captifs attendent le jugement, 


Pendant huit mois peut-être, Pierre 
attendit le supplice, Enfin, un jour, la 
porte s'ouvre: les soldats font sortir les 
prisonniers, Leur mort horrible sera le 


spectacle promis aux jeux du cirque. 


3, —— Pierre est mis on croix, Son gibot 
ornera le milieu de l'immense piste afin 
que chacun puisse voir mourir celui qu'on 
savait être le chef de cette secte exé- 
crée, Ainsi, privée de son pontife suprè- 
me, cette nouvelle religion, qui offense le 
culte des dieux de Rome, ne tardera pas 
à s'éteindre définitivement, 


en bas. 


4,— Pierre pense qu'il 
digne de mourir comme son maitre; ne 
pouvant changer le gonre de son sup- 
plice, il demande a être crucitié la tête 


n'est point 


L'ancien pêcheur de Galilée, qui a 
suivi Jésus au bord du lac, autrefois, le 
rejoint maintenant dans un monde où 


toute souffrance est effacée, 


En Saskatchewan 


RADVILLE — 
M, l'abbé AE, Yandeau 
Le 29 juin, M, l'abbé AE, 
Yandeau rendait son âme à 
Dieu, à l'âge de 71 ans et quel 
ques mois, après une longue 
maladie, 


Mgr M, C, O'Neill, archevé- 
que de Regina, chanta la mes 
se de Requiem en l'église Ste 
Famille, assisté d'un diacre et 
d'un sous-diacre, Plus de 25 
membres du clergé sont venus 
rendre un dernier hommage 
à ce vénérable prêtre, Les Che 
vallers de Colomb du de degré 
formèrent une garde d'hon- 
neur pendant la cérémonie re- 
ligieuse, 


Les porteurs étaient l'hono- 
rable juge Macdonald, de Regi- 
na, MM. Pierre Bourassa, Léon 
Carles, Kurt Randles, Roméo 
Bourassa et W, Callbaba, 


La dépouille mortelle avait 
été exposée dans l'église la 
veille du service, L'inhumation 
se fit au cimetière local où Mer 
O'Neill bénit la fosse, 


(08 Ab) 
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LA SALLE — 
M. Albert Vouriot 
Le lundi ler juillet est décé 
dé, à l'hôpital de Ste-Anne, M, 
Albert Vouriot, Agé de 74 ans. 
Né à St-Norbert le ler août 
1894, M. Vouriot vint, avec ses 
parents, s'installer sur une fer 
me à La Salle, vers l'âge de 
10 ans, A son tour, il fut agri- 
culteur jusqu'à sa retraite en 
1958, Homme remarquable par 
son amour du travail et père 
d'une famille unie, M. Vouriot 
demeura toujours gai et ac- 
cueillant, même durant sa lon- 
gue et pénible maladie, 


Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse, née Georgine La- 
certe; deux fils, Paul et Léo, 
de La Salle; trois filles, Mme 
Paul Beaumont (Rolande), de 
St-Norbert, Mme Roland Girar- 
din (Alberte), de La Salle, et 
Mme Régis Bédard (Georget- 
te), de St-Boniface, et 28 pe- 
tits-enfants, 

Les prières furent récitées 
au salon mortuaire Desjardins, 
le mardi soir 2 juillet, par M. 
l'abbé Gabriel Poitras, ancien 
curé de La Salle, Le lendemain 
après-midi, les prières de la 
paroisse eurent lieu dans l'é. 
glise de La Salle, suivies de 
la messe de Requiem, à 7 h 80, 
célébrée par Mgr Hyacinthe 
Lapointe, curé, M. Marcel La- 


gacé fit la lecture de l'épitre 
aux funérailles et, à l'offertol- 
re, MM, et Mmes Paul et Léo 
Vouriot apportèrent les offran- 
des à l'autel, M, l'abbé Joseph 
Pageau dirigeait la chorale, La 
sépulture eut lieu au cimetière 
de La Salle, 

Les porteurs étaient MM. 
Jean et Gilles Beaumont, Clau- 
de et Robert Bédard, Gérald 
et Raymond Vouriot, tous pe: 
tits-flls Au défunt, 


| Naissances 


Au Manitoba 
AUBIGNY — 

Le 21 juin: Denis-Charles- 
Joseph, fils de David Ritchot 
et d'Eveline Berthelette, Par. 
rain et marraine, Arthur et 


Madeleine Ritchot, oncle et 
tante de l'enfant, 
L1 L “ 
Au Québec 
STE-FOY — 
Le 30 mai: Sarah-Rose-Ai: 


mée-Joseph, fille du docteur 
Wilfrid Holtmann et de Lorral: 
ne Beaudette, baptisée le 8 juin. 
Parrain et marraine, M. le Dr 
et Mme Léo Brodeur, oncle et 
tante de l'enfant, M, et Mme 
Holtmann sont déjà les heu- 
reux parents d'une fille, Lilla- 
ne, et d'un fils, Frédéric, 


NORWOOD STAMP 
& COIN SHOP 
ACHETONS ET VENDONS 
TIMBRES ET MONNAIE 
224, chemin Ste-Marie 
St-Boniface 


Téléphones: 
452-6354 Rés,: 247-7615 


Groupe dentaire 
métropolitain 


Successeur du Dr Jacob 


situé au-dessus du 
MAGASIN METROPOLITAIN 
angle Portage et Carlton 
Téléphone: 942-8531 


Heures de bureau: 
9h. à 6h, tous les jours 


Fermé toute la journée le samedi 


L'Organisme de survivance dit: 


Placez de la nourriture en conserve, un contenant d'eau et 
des vêtements chauds dans des cartons “dès maintenant”, Ces 
choses pourraient vous sauver la vie dans toute situation 


critique, 


Moyens métropolitains de survivance, 
1767, avenue Portage, Winnipeg 12 
Téléphone: 888-2351 


CENTRE CULTUREL DE ST-BONIFACE (INC.) 


A LOUER 
SALLE DE RECEPTION 


pour 
Soirées sociales, noces, showers, stags, 
réunions de tous genres 
CAPACITE: 100 à 200 personnes 


Salle pour congrès, concerts 
ou soirées théâtrales 


Pour renseignements, appeler 233-3539 entre 2 h, et 5 h, 


Billinkoff”s Ltd. 


Bois de construction et contre-plaqués 


625, rue Marion (en face de Canada Packers) 


St-Boniface 


LP 
‘a € 


19-PROFESS,, 


FE-samaté 


Tr Où 


Tél: 233-7121 


PORTRAITS DE DISTINCTION 


por 


PERRIN DU MANITOBA 


154, boulevard Provencher 
Bureau: 233-1310 


St-Boniface, Man. 
Résidence: 256-0203 


Symbole de Concurrence 


Symbole de Compétence 


clé on er 


233-7323 


Alignement des roues 
Service d'électricité 
Tachéographes 

Pneus et chambres à air 


133.3866 


Indicateurs de vitesse 
Froins ot embrayages 
Mise au point et réparation 
complète de moteurs 


De Gagné Motors (1967) Ltd. 


Marion et Des Meurons, Saint-Boniface 


Ouvert 24 heures pour vous servir 


Téléphones: 247-3041 ou 233-7018 


Georges Bouchard 


Paul-H, Labossière 


Joe Mousseau 


Analyse d'un village 


.-Boniface, le 16 juillet 1969 


LA LIBERTE ET. LB UPAT RO E 


Saint-Léon, centre de progrès 


Pour ceux qui se sont déjà 
rendus à Saint-Léon ou qui 
l'ont quitté depuis plusieurs 
années, je tiens à les avertir 
que le village est aussi tran- 
quille que par le passé, Le vil: 
lage de Saint-Léon n'est pas un 
grand village; ce n'est même 
pas facile de s'y rendre quand 
on n'en connaît pas le chemin 
et on risque d'y passer tout 


M. Claude Vachon, gérant 
du centre d'alimentation 


droit et de se trouver comme 
par hasard dans Île village de 

omerset, Mais à Saint-Léon il 
existe l'entreprise probable. 
ment la plus profitable et la 
plus dynamique de toute la ré- 
ge: cette entreprise est la 
pérative de Saint-Léon, 


La Coopérative 
de Saint-Léon 

En entrant au village de 
SaintLéon on aperçoit deux 
immeubles qui sont la proprié- 
té de la PE ep l'une as- 
sure les services d'approvision- 
mement de la population du 
Willage, tandis que l’autre est 
un chantier pour la construc- 
tion de maisons qui trouveront 
éventuellement leur place dans 
les régions du Manitoba, de la 
Saskatchewan et de l'Ontario, 
Bref, le village de Saint-Léon, 
c'est la Coopérative! 

L'histoire de la Coopérative 
de Saint-Léon fera ouvrir les 
yeux de tout bon économiste 
qui aurait à analyser cette en- 
treprise locale, Saint-Léon, ou 
la Coopérative de Saint-Léon, 
est un exemple qui va à l'en- 
contre de toutes les théories 
économiques qui circulent ac- 
tuellement, En effet, quand on 
veut mettre sur pied une entre- 
prise, généralement on choisit 
une région assez peuplée où la 
main-d'oeuvre adéquate et dis- 
ponible est assurée, Or — et 
c'est ici qu'on est émerveillé 
— Saint: n'avait pas cette 
main-d'oeuvre spécialisée, mais 
aujourd'hui cependant il y en 
a, et la main-d'oeuvre est de 
première valeur, 

Sans ces conditions préala- 
bles, une entreprise d'impor- 
tance était vouée à l'échec dès 
le début: personne ne serait 
prêt à s'isoler dans un petit 
Village à moins d'être assuré 
d'un emploi, Pourtant à Saint. 
Léon il est arrivé ceci: une 
Coopérative tient à son service 
quelque 70 employés et fait 
vivre tout le village, Le coup 
de maître dans toute cette his- 
toire incroyable fut sans doute 
la décision courageuse des au- 
torités de la Coopérative de se 
lancer dans le domaine de la 
construction de maisons. 


REIMER 


DRESS SHOP 
STEINBACH, MAN. 


Manteaux de dames 


Vêtements de sport 
pour dames 


Lingerie 
Accessoires 


Accessoires de robes 
de réception 


Le tout à des prix modiques 


Nous nous spécialisons 
aussi dans les 
grandeurs ‘’petite‘”. 


Saint-Léon et le progrès 

En construisant des maisons, 
la Coopérative a attiré au vil- 
lage des gens de métier venus 
soit de la ville, soit de la ré. 
gion, Elle a construit ou réa- 
ménagé des immeubles pour 
que leurs employés puissent 
demeurer dans le village, Elle 
a tant et si bien fait qu'aujour- 
d'hui, en raison de la moyenne 
d'âge des habitants, le village 
de Saint-Léon ne peut pas dis- 
paraître, mais, au contraire, 
est sur la voie du progrès, Le 
fait est incroyable quand on y 
songe, mais c'est pourtant bien 
la situation actuelle et privi- 
légiée de ce village encore igno- 
ré il n'y a pas si longtemps, 


Construction et qualité 


Ce succès de la Coopérative 
de Saint-Léon devient évident 
à quiconque visite le chantier 
de construction de maisons en 
pleine activité dans le village, 
On y voit des maisons en leurs 
diverses phases de construc- 
tion, Fait à noter: la Coopéra- 
tive construit ses maisons se- 
lon la formule dite “à la chaïi- 
ne”. C'est dire que plusieurs 
maisons sont construites en 
même temps, sans que pour 
autant n'en soit sacrifié la qua- 
lité de chaque maison, En ef- 
fet tout le travail se fait sous 
l'oeil vigilant de contremaîtres 
diplômés de l'école polytechni- 
que de Winnipeg. En outre, 
tous les hommes doivent sui- 
vre à la lettre les plans qui 
ont été dessinés dans les bu- 
reaux sis à quelques pas du 
chantier, Voilà tout autant de 
garantie de la haute qualité 
du travail qu'on y fait, 

La Coopérative de Saint- 
Léon, en plus de ces maisons 
préfabriquées, accepte aussi de 
bâtir des maisons, etc, sur le 
terrain même du client, Dans 
ce cas, le travail se fait égale- 
ment sous la direction de con- 
tremaîtres diplômés qui con- 
trôlent la bonne exécution du 
travail jusque dans ses moin- 
dres détails, Ces travaux come 
prennent à la fois la rénova- 
tion de vieux immeubles ou 
la construction de chalets d'été, 
d'étables, de porcheries, etc. La 


— Gérald Backeland 


construction, la Coopérative 
opère aussi un ‘“centre d'ali- 
mentation” où les villageois 
peuvent se procurer tout ce 
qu'il faut pour la ‘maison’, 
Le gérant actuel est un jeune 
Québécois originaire de la ré- 
gion du lac St-Jean, M, Claude 
Vachon, venu au Manitoba par 
goût d'aventures, En discutant 
avec lui on se rend vite compte 
qu'il est du groupe dynamique 
qui anime le village. Actuelle. 
ment M. Vachon est à mettre 
sur pied une boucherie pour 
améliorer les services de la 
Coopérative en cet autre do- 
maine, Diplômé maître - bou- 
cher d'une école polytechnique 
du Québec, M, Vachon fut sur- 
pris de l'importance du com- 
merce à Saint-Léon: ‘Quand 
on y pense, at-il précisé, c'est 
presque incroyable qu'une pe- 
tite place comme Saint-Léon 
puisse desservir toute la ré- 
gion. La Coopérative locale 
fonctionne mieux que certaines 
grosses coopératives du Qué- 
bec”, 

Expansions et succursales 

La Coopérative de Saint- 
Léon n'est pas cantonnée dans 
son seul petit patelin; elle as- 
sure par ses succursales le 
commerce dans les villages de 
Somerset, Notre-Dame-de-Lour- 
des et Altamont. Mais les re- 
présentants de la Coopérative 
cherchent toujours à améliorer 
leurs services à la communau- 
té, Actuellement, ils cherchent 
à centraliser certains services 
dans l’une ou l'autre de leurs 
succursales, Dans cette pers- 
pective de réorganisation, So- 
merset doit devenir le centre 
des services de pétrole. C'est 
ainsi que, de passage à Somer- 
set, j'ai été frappé d'apprendre 
que le camion de la Coopéra- 
tive était à donner de l'huile 
à une locomotive du Canadien 
National. En tenant compte 
des diverses sociétés pétroliè- 
res de Somerset, cet exemple 
témoigne bien du dynamisme 
et de l'esprit de compétition 
qu'exerce sous la direction de 
M. Reynald Labossière, du bu- 
reau de direction et des socié- 
taires la Coopérative de Saint- 
Léon dans cette région, 


Service de pétrole à Somerset 


Coopérative de Saint-Léon se 
spécialise dans tous les genres 
de construction, Un des exem- 
ples les plus convaincants, 

Voulez-vous un exemple con 
vaincant des qualités d'entre: 

reneur de la Coopérative de 
ant Léon? Allez voir l'église 
de Carman qui fut conceptua- 
lisée et construite par ses em« 
ployés, 

Qui aurait pu croire qu’un 
village comme Saint-Léon pour- 
rait un jour fabriquer sur pla- 
ce ou construire des maisons 
au profit des gens du Manito- 
ba, de la Saskatchewan et de 
l'Ontario? Cependant c'est ef. 
fectivement ce que fait aujour« 
d'hui la Coopérative de Saint: 


on. 
Centre d'alimentation 
En plus du domaine de la 


Conclusion 

Selon une des autorités de 
la Federated Coop, la Coopéra- 
tive de SaintLéon est ute 
être l'entreprise la plus L'ad 
mique de la région, Mais les 
représentants de Saint-Léon 
ne se contentent pas de dor- 
mir sur leurs lauréats: ils sont 
en train d'étendre leur cham 
d'action dans différentes ré- 
gions de la province, Déjà dans 
le domaine de la construction 
de maisons, ils sont rendus à 
Sainte-Agathe et à Saint-Pier- 
re, On ne peut, en fin de comp- 
te, qu'admirer le dynamisme 
et l'entrain qui motivent les 
représentants de la Coopérati- 
ve de Saint-Léon: dynamisme 
et entrain, gages d'un succès 
immédiat et toujours plus 
grand, 


Avez-vous lu “Vie de 
S. Valérie St-Jean"? 


Un harmonieux concert d'ad- 
miration et de vive émotion 
s'élève du coeur de nos anciens 
élèves, au lendemain de l’Amie 
cale, Il s'orchestre encore des 
témoignages qui sourdent au 
fond des âmes de nos amis 
d'outre-mer. Tous entendent le 
“Sursum Corda” qui vibre 
dans ces humbles pages d'une 
biographie tissée à l'ombre de 
la Croix dans les héroïques dé- 
buts de leur Alma Mater, à St: 


Red River Co-operative 


St-Norbert, Man. 
Tél, 269-1839 


Votre poste d'essence et de service. 
Nous entretenons toutes marques d'autos. 
Service prompt et courtois. 


Nous parlons français 
Lévis Courchaîne, gérant 


S! VOUS PASSEZ PAR 
St-François-Xavier 
arrêtez et dégustez nos délicieuses 
Crêpes Suzette 


à $1.50 la douzaine 


RENUV'S RESTAURANT & GROCERIES 


à 20 milles à l'ouest de Winnipeg 
sur le chemin no 26 


Rien ne vaut la saveur de 
ces témoignages si sincères, 
ravivés qu'ils sont dans les 
lieux mêmes qui exhalent au- 
jourd'hui encore, d'impérissa- 
bles souvenirs, Les voici: 

“Que de faits ignorés met: 
tent en lumière les vertus au- 
thentiques pratiquées par vos 
premières Soeurs!" 

“Ce geste d'une âme éprise 

de sa mission divine: Implan- 
ter un rameau des Filles de 
la Croix au coeur de notre 
pays, ce geste de foi sublime 
témoigne de la grandeur d'âme 
de Mère Valérie St-Jean, Un 
message de courage et de con- 
fiance émane de cette vie qui 
chante encore ‘En haut cu 
coeurs’ dans le chemin si dif. 
ficile de notre terre des hom: 
mes.” 
“Pour la gloire de Dieu, fl 
convenait que cette belle et 
grande figure ne restât pas 
dans l'oubli, Merci de m'avoir 
envoyé un exemplaire qui me 
permet de respirer encore le 
parfum qui s'en dégage, Que 
Dieu suscite par elle d'autres 
âmes éprises d'idéal, qui sa- 
chent chercher Dieu, seule 
source d'un bonheur qui dé. 
passe les joies éphémères et 
mensongères d'ici-bas,” 

“Cette Vie nous engage à re- 
trouver les sources vives où 
s'alimentent invariablement les 
consacrées d'hier et d'aujour. 
d'hui selon les directives de 
Vatican Il,’ 

Communiqué 

On peut transmettre par le 
courrier des poussins venant 
à peine d'éclore, s'ils sont pla: 
cés dans des boîtes conçues à 
cette fin et À sm que la dis. 
tribution puisse avoir lieu dans 
les 36 heures, 


Page 7 


Obédiences chez les Pères Oblats 


Père René Archambault — 
du Scolasticat d'Ottawa au Col- 
lège Mathieu de Gravelbourg 
(professeur), 


Père Lionel Dumont — des 
études en Pastorale (Ottawa) 
à Berens River, Man, (curé et 
missionnaire), 


Père Denys Audette — de 
Lebret, Sask,, à Pinewood, Ont, 
(curé). 


Père C Giroux — du Sco- 
lasticat St-Charles, Battleford, 
Sask,, à Red Lake, Ont, (mis- 
sionnaire), 


Frère Jean-Paul Cormier — 
de la Fratemnité, St-Norbert, 
Man, à Villa Maria, St-Nor- 
bert, Man, 


Père Robert Bernardin — de 
Marieval, Sask,, à Roseau, 
Man, (missionnaire), 


Père Guy de Bretagne — de 
la Fraternité, St-Norbert, à la 
Maison St-François de Sales, 
Winnipeg, Man. 


Père Aurèle Lemoine — de 
la paroisse du Précieux-Sang, 
St-Boniface, à la paroisse de 
St-Laurent, Man. (curé), 


Père Joseph Alarie — de Vil- 


Powerview 


Thé 


Le dimanche 22 juin, les pa- 
roissiens de Notre-Dame-du- 
Laus servirent un thé en l'hon- 
neur de quatre religieuses qui 
uittent [a paroisse, L'une 
elles, Sr Hermance Desro- 
siers, fut principale depuis 10 
ans, À chacune d'elles l'on pré- 
senta un bouquet de corsage, 
À la même occasion, la Ligue 
des Femmes Catholiques pré- 
senta à Mme Raoul Papineau 
et Mile Judith Sherstone un 
chèque chacune Fe avoir en- 
o 


signé la religion bénévole- 
ment durant l'année écoulée, 
Vaet-vient 


M. et Mme Harry Eyers 
(Jeanne Désilets) ont dernière- 
ment visité le frère et la soeur 
de Mme Eyers, puis d'autres 
parents à Fannystelle et St-Bo- 
niface, Durant leur séjour ils 
eurent la nouvelle que leur fil: 
le, qui visitait l'Europe, avait 
été victime d'un accident, 
Quand ils eurent la certitude 
que l'accident n'avait pas été 
trop grave et qu'elle pourrait 
continuer son voyage, eux aus- 
si décidèrent de continuer le 
leur qui les conduira en Onta- 
rio et au Québec, 

Le 5 juillet, Mme Armand 
Désilets se rendit à Richer 
pour assister à la célébration 
du 25e anniversaire de maria- 
ge d’une cousine, 


la Maria, St-Norbert, Man, À 
la paroisse du Précieux-Sang, 
St-Boniface, Man, (curé), 


Père Fernand Binette — de- 
meure à Villa Maria, St-Nor- 
Det Man. (directeur et écono- 
me), 


Père Léo Gauvin — de Car- 
thage, Missouri, à Villa Maria, 
St-Norbert, Man, (prédicateur 
et professeur), 


Père Lucien Brossard — de 
St-Laurent, Man.,, à Ste-Amé- 
lie, Man, (administrateur), 


Père Arthur Parent — de 


Lundar, Man, 
Sask, (curé), 


à Kamsack, 


Père Mare Monforton — de 
Fort Frances, Ont, à Kenora, 
Ont, (vicaire), 


Père Isaïe Blanchette — de 
la paroisse du Précieux-Sang, 
St-Boniface, Man, à Kenora, 
Ont, (vicaire), 


Père Denis Bourbonnais — 
de Ste-Amélie, Man, à Porta: 
ge-la-Prairie, Man, en charge 
des missions de Plumas, Glad- 
stone et l'institution pour pri 
sonniers à Portage (mission: 
naire), 


La Broquerie 


Promotion 


M. Richard Gamache, actuel- 
lement de passage au Manito- 
ba, compléta ses études secon- 
daires à l'école de La Broque- 
rie et entra l'année suivante 
à l'Institut Pédagogique du 
Manitoba, Il enseigna trois ans 
au niveau élémentaire à St-Bo- 
niface et à St-Vital, 

Il passa ensuite au niveau 
secondaire en Colombie-Britan- 
nique où il enseigna, pendant 
les six dernières années, l'his- 
toire aux élèves des années 
8 à 10, le français des années 
8 à 12, l'espagnol des années 
9 à 11, en plus du français oral 
et pré-universitaire aux adul- 
tes, Il fut actif au niveau exé- 
cutif de l'organisme provincial 
des professeurs de langues mo- 
dernes à la section espagnole 
et française, 

I1 obtint son diplôme de ba- 
chelier ès arts en 1968 avec 
des crédits des universités de 
Manitoba, MeGill de Montréal 
et de la Colombie-Britannique, 

Après un court séjour chez 
ses parents, M. et Mme V, Ga- 
mache, il se dirigera vers Otta- 
wa pour exercer ses fonctions 
au bureau des langues dans 
la fonction PE du gou- 
vernement fédéral, 


Va-et-vient 


M. et Mme Louis Bélanger, 
de Montréal, accompagnés de 
M. et Mme Joseph Brodeur, de 
St-Boniface, étaient en visite 
chez M. et Mme André Bro- 
deur, en fin de semaine, 


M. et Mme Georges Pilon et 
leur famille, de Vancouver, 
étaient de passage au Manito- 
ba toute dernièrement, Ils vi- 
sitèrent les familles Joseph Té- 
trault et JE, Bohémier, à La 
Broquerie, Mme Pilon est la 
soeur de Mme Tétrault et de 
M. Bohémier, 

M, et Mme Léon Desmarais 


et leurs deux filles, France et 
Nicole, de Ville-Laval, Qué, 


sont en vacances dans les fa. 
milles Tétrault, 

M. et Mme Bernard Levas- 
seur et leurs deux enfants, 
Jeanne et Francis, de Mont- 
réal, passèrent quelques semai- 
nes de vacances au Manitoba, 
Mme Levasseur eut le plaisir 
de visiter son père, M. Trefflé 
Kirouac, patient à l'hôpital Ta- 
ché, A cette même occasion, 
ils assistèrent au mariage de 
leur neveu, Réal, et en profi- 
tèrent pour visiter de nom- 
breux parents et amis à St- 
Boniface et à La Broquerie, 

Çù et là 

Bienvenue dans la paroisse 
à M, et Mme Arnold Eckhard 
(Isabelle Grenier) et leurs 
deux enfants. Mme Eckhard 
prend charge du salon de beau- 
té “Chez René” et est à la dis- 
position des clientes, du mardi 
au samedi inclusivement, 

Bienvenue aussi à M. et Mme 
Jos. Moquin et leur fils, Mar- 
tin, qui sont maintenant pro- 
priétaires de l'hôtel La Broque- 
rie, Bonne chance dans leur 
nouveau commerce, 

M. et Mme Edouard Fisette 
sont heureux d'annoncer la 
naissance d'une petite-fille, Ma- 
rieMichèle, enfant de M. et 
Mme Réjean Drolet (Eugénie 
Fisette), 

Bon voyage à Mlle Jocelyne 
Vielfaure qui s'est envolée vers 
la France le 12 juillet pour 
un voyage de trois semaines, 
sous les auspices de l'Associa- 
tion France-Canada., 

Prompt rétablissement à 
Mme Edouard Taillefer, pa- 
tiente à l'hôpital de Ste-Anne, 
et à la jeune Michelle Granger, 
patiente à l'hôpital général St- 
Boniface après intervention 
chirurgicale, 

Sincères condoléances à 
Mme Aurélie Henrie qui a per- 
du son frère, M. Eugène Duha- 
mel, décédé le 6 juillet à Long 
Beach, Cal, à l'âge de 69 ans, 
Il laisse dans le deuil son épou- 
se, Thelma, et un fils, Léon. 


Père Edmond Paradis — de 
Birtle, Man, à Marieval, Sask, 
(curé et missionnaire), 


Père Vincent de Varennes — 
de Camperville au Collège Ma: 
thieu, Gravelbourg, Sask, (as- 
sistant-économe), 


Père Maurice Dugal — de 
Rome, Italie, à St-Laurent, 
Man, (vicaire), 


Père Albert Jobin — de Be: 
rens River, Man, aux études, 


Père Julien Morin — de Le- 
bret, Sask,, à la paroisse de 
Fort Frances, Ont, (vicaire), 


Père Thomas Paradis -- 
d'aumônier des Forces Armées 
Canadiennes à North Bay, Ont, 
(vicaire), 


Père Bernard Pinet de 
responsable de la catéchèse 
(section française), St-Bonifa- 
ce au Précieux-Sang, St-Boni- 
face, Man, (vicaire). 


Père Raymond Beauregard 

Collège Mathieu, Gravel- 

bourg, Sask, (supérieur et rec- 
teur — 2e terme), 


Père Maurice Desautels — 
de la paroisse de Kenora, Ont. 
à Lundar, Man, (missionnai. 
re) (missions: Oak Point, Dog 
Creek, Ericksdale) 


Père Paul Lebel — de St: 
Laurent, Man, à Lundar, Man, 
(missionnaire) (missions: Oak 
Point, Ericksdale, Dog Creek), 


Frère Alcide Gagnon de 
St-Laurent, Man, à St-Philip- 
pe, Sask, (missionnaire), 


Père Joseph Brachet — de 
Dog Creek, Man, à Camper: 
ville, Man. (missionnaire reti- 
ré), 


Père Arthur Dallaire — de 
Kamsack, Sask, (missionnaire 
retiré), 


Père René Piché — de la pa. 
roisse du Sacré-Coeur, Winni- 
peg, Man, à la Résidence Ma: 
thieu, Regina, Sask, (direc- 
teur), 


Dr Allan Osborn 
DENTISTE 
Treherne, Man. 


Pour rendez-vous appeler 
Mme À, Girardin à 322-3 
ou 
l'hôpital de St-Claude à 43 


Bureau de Winnipeg 
139, avenue Carmen 
Téléphone: 533-5777 


LAITIERS 
Avis spécial 


Honcontrezs nos 


représentants 


Penner Electric s'est rendu acquéreur du 


commerce connu sous le nom de Dairyland 


Supply Co. Nous serons désormais vendeurs 


d'équipement et d'accessoires de laiterie De 
Laval, M. Peter Block et M. Cornie Warkentin 


s'efforceront de pourvoir à vos besoins. 


ASSORTIMENT COMPLET 
D'ACCESSOIRES 


y compris eaoutchoucs pour trayeuses De Laval, 


Surge, Perfection, Westphalia et Jameswy. 


VOYEZ NOTRE STAND 


AU STAMPEDE DE MORRIS 


CORNIE WARKENTIN 


PETER BLOCK 


Faut 17 PLUPART ONE) 


 DÉCOUPEZ & CONSERVEZ 


LISTE D'ARTICLES DE LAITERIE 
CONSEILS DE PLANIFICATION 


POMPES A VIDE 
| CAOUTCHOUCS 
DETERGENTS 


ESTIMATIONS GRATUITES 
| SANS OBLIGATION 


| PENNER ELECTRIC 


| Case Postale 1177 


| Stainbach 
326-3441 


CC 7 


Steinbach | 


Téléphones: 


Winnipeg | 
453-6386 


PENNER ELECTRIC LTD. 


STEINBACH, MANITOBA 
Vous trairez mieux grâce à nos services 
Tél, 326-3441 (Winnipeg 453-6386) 
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ST-LEON -— A plusieurs oc- 
casions, la nécessité et l'effi- 
cacité du mouvement coopéra- 
tif ont été soulignées par des 

rsonnages éminents tels que 
LA présidents Roosevelt, Ken- 
nedy et Johnson, ainsi que les 

remiers ministres canadiens 
Rralon Pearson et Diefen- 
baker, Mais, à vrai dire, peu 
de gens savent ce que compor- 
te le mouvement coopératif et 
les coopératives, 


Qu'est-ce qu'une 
coopérative? 

En quelques mots, une co 
opérative est une association 
de personnes qui travaillent 
ensemble afin de se procurer 
à meilleur compte des biens, 
des marchandises et des servi: 
ces de différents ordres, La 
coopérative appartient exclusi- 
vement à ses membres qui 
s'engagent volontairement à 
remplir les conditions suivan- 
tes: 1) fournir les capitaux de 
base nécessaire; 2) partager à 
part égale les privilèges et les 
responsabilités de propriétai- 
res; 3) maintenir un contrôle 
complet et démocratique; 4) 
favoriser leur coopérative; 5) 
partager les bénéfices de leur 
coopérative, 


Pour les membres de la co- 
opérative de St-Léon, ces con: 
ditions ont rapporté un rem- 
boursement de capital effectif 
de l'ordre de #10,180,00, Cette 
somme représente 5 pour cent 
du capital effectif des sociétai- 
res ayant un capital de 4100.00 
chacun, En 1966, le total de 
remboursement des sociétaires 
n'était que de $7,214,00, Si on 
tient compte du fait que 68 
personnes se sont inscrites à 
Ja coopérative de St-Léon, on 
comprend très facilement que 
le mouvement coopératif a été 
un mouvement profitable à St- 
Léon, 


Les débuts du 

mouvement coopératif 
Les premières coopératives 
ont été fondées d'abord par 
des groupes de fermiers et de 
êcheurs, Mais petit à petit, 
initiative de ces groupes s'est 
révélée avantageuse et d'au- 
tres groupes ont formé de nou- 

velles sociétés coopératives, 


A St-Léon, les débuts furent 
plus que modestes, Une partie 
de la maison de Mme Frédéric 
Lafrenière avait été louée et 
transformée en magasin, La 
coopérative comptait à ce mo- 
ment-là 25 membres, M. Jo- 
seph Grenier, premier gérant, 
avait dû fournir un cinq dol- 
lars en petite monnaie dès le 
jour d'ouverture en 1942, Tou- 
tefois, un esprit de coopération 
animait les premiers responsa- 
bles de St-Léon, esprit qui se 
traduit bien par une phrase du 
procès-verbal de la première 
réunion: “Nous sommes assu- 
rés du succès, parce que nous 
avons confiance en la cause 
que nous poursuivons'”, Des 
paroles certes bien choisies en 
1942, mais des paroles qui ont 
porté le chiffre de vente de 


0 
Guertin Implement Ltd, 
Lot 149, chemin du Périmètre 
(près de la Route 58) 
Case postale 58, St.Vital 8, Man. 
VENTE JOHN DEERE, 


PIECES ET SERVICE 
Tél.: 256-4321 


$6,310,95 à 9$1,155,161,00 pour 
une période de 26 ans, 


Les genres de coopératives 


Une coopérative peut pren- 
dre deux formes, Le premier 
cas, ce sont les coopératives 
où les membres possèdent des 
parts, tandis que dans le deu- 
xième cas, les membres n'ont 
que des certificats et on peut 
leur demander de payer pour 
les services dont ils font usage, 
Dans les deux cas, le principe 
fondamental est toutefois le 
même, car la coopérative dis- 
tribue à la fin d'une période 
de temps le montant d'épargne 
qu'elle a réalisé pour les mem- 
bres, Un relevé de compte est 
fait pour chaque membre 
quant à l'usage qu'il a fait des 
services offerts par sa coopé- 
rative, Deux genres de ristour- 
ne sont ici possibles selon le 
genre de la coopérative dont il 
s'agit, Un paiement supplémen- 
taire peut être versé aux pro- 
ducteurs de blé, de produits 
laitiers, de poisson pour les: 
quels la coopérative a trouvé 
des marchés, C'est le cas des 
coopératives telles que les 
“Wheat Pool” ou les coopéra- 
tives de pêcheurs, Dans le deu- 
xième cas, il s'agit d'un rem- 
boursement versé aux consom- 
mateurs, Le remboursement 
est proportionnel aux frais per- 
cus en trop au consommateur 
au cours de l'année, Ce rem- 
boursement qui touche plus 
précisément aux domaines de 
l'alimentation, des vêtements 
et des produits agricoles dé- 
pend évidemment de la quan- 
tité d'achats que le sociétaire 
a accumulés au cours de l'an- 
née, 


Les principes d'opération 

Dans les entreprises coopé- 
ratives, l'intérêt sur les parts 
ordinaires est limité par la loi. 
On ne peut donc pas réaliser 
des profits considérables et 
par conséquent les coopérati- 
ves n'ont presque aucun inté- 
rêt quant au domaine des pla- 
cements, Les capitaux de la 
coopérative augmentent à me- 
sure que les membres décident 
de réinvestir ou de déposer 
leurs remises au service de la 
clientèle de l'entreprise, On ju- 
ge que ce principe d'opération 
est la façon la plus juste d'ac- 
quérir des capitaux, puisque le 
placement de chaque membre 
est proportionnel à l'usage 
dont il fait de sa propre entre- 
prise, En outre, le capital d'une 
coopérative n'est pas fixe et 
n'est pas retenu en permanen- 
ce par les administrateurs, Se- 
lon la loi, la coopérative est 
tenue de rembourser tout mem- 
bre qui ne peut pas profiter 
des services de l'entreprise, Il 
est donc essentiel que les mem- 
bres remettent au moins une 
partie de leurs ristournes, Tou- 
tefois, quand il faut un capital 
supplémentaire pour dévelop: 
per l'entreprise, la coopérative 
peut toujours négocier des eme 
prunts, 


L'utilité du 
mouvement coopératif 

Le but principal vers lequel 
tend tout le mouvement coopé- 
ratif, c'est en somme d'assurer 
au maximum un meilleur ser. 
vice dans le domaine de l'ap- 
provisionnement, tout en rete- 
nant un pourcentage minimal 
des profits de l'entreprise, Se- 
lon l'honorable Paul Martin, 
les coopératives sont en some 
me des démocraties en minia- 
ture, car elles sont contrôlées 


‘Le Routier” Drive-ln 
RESTAURANT DE ST-PIERRE 


Commandes préparées pour apporter 
M. ET MME LUC DANDENAULT 


© ACHETEZ CHEZ NOTRE PHARMACIEN” 


e Ordonnances 
® Vitamines 
© Articles de toilette 


© Cartes de souhaits 


e Service de films 


Pharmacie St-Pierre 


René Mulaire, pharmacien 


lectrie Ltd. 
e Ameublement — Quincaillerie 
e Appareils électriques principaux 


© Posage de fils — domestique et commercial 
© Service de radio et télévision 


St-Pierre, Man, 


Téléphone: 433-7730 


La municipalité rurale 
de De Salaberry 


requiert les services d'un commis-dactylo bi- 
lingue (féminin ou masculin). 


Le candidat devra connaître les principes de la 


comptabilité, 


Information requise: 


Expérience, âge, éducation et salaire anticipé. 


S'adresser par écrit à: M, Gérard-M, Chénard, 
Socrétaire-trésorier, 
Municipalité rurale de Da Salaberry, 
St-Pierre, Man, 
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Les coopératives et le mouvement coopératif 


par les sociétaires de l'entre. 
prise et elles sont d'abord au 
service des besoins de ces 80: 
ciétaires, Le mouvement co: 
opératif du Canada possède 


plus de un million et demi de 
membres qui sont sociétaires 
de plus de 2,519 coopératives, 
Ce pourcentage de la popula- 


tion canadienne qui est engagé 


dans le mouvement coopératif 
témoigne mieux que tout de 
l'importance et de l'utilité des 
coopératives dans l'économie 
de notre pays, 


Une succursale de la coopérative à Somerset 


Capsules d'e ngrais 


Les scientifiques sont à fai- 
re des expériences avec des 
capsules d'engrais pour régler 
le dégagement de nourriture 
des plantes, 

En déposant de ces capsules 
dans le trou où l'on plante un 
pommier, l'arbre pourrait en 
tirer suffisamment d'engrais 
pour sa croissance durant une 
période de cinq ans, 

Les cultivateurs font habi- 
tuellement des apports d'élé. 
ments minéraux sous forme de 
pulvérisations foliaires, qui 
comportent plusieurs désavan- 
tages, Certains oligo-éléments 
pourraient devenir toxiques 
lorsque appliqués en trop gran- 
de quantité d'un seul coup. 

Les recherches visent à in- 
venter des capsules qui laisse. 
raient dégager lentement, des 
quantités d'éléments nutritifs 
répondant aux besoins des cul. 
tures. 

M. D, L, Ashby, de la Sta. 
tion de recherches du minis- 
tère de l'Agriculture du Cana: 
da, à Summerland, C.-B, a en- 
trepris des expériences avec 
des capsules en polyéthylène 
perforé pour fournir aux cul- 
tures ces oligo-éléments, 

Ces capsules uitlisées sur le 
seigle de serre, ont donné un 
niveau plus uniforme de zinc 
et réduit la toxicité du bore, 

L'azote en capsules a aussi 
été plus efficace que l'applica- 
tion dans le sol; l'addition du 
magnésium aux capsules d'’a- 
zote a réduit les rendements, 
mais le bore et le zinc ont eu 
peu d'effet, 

Le zinc et le bore, de même 
que l'azote et le magnésium, se 
sont révélés antagonistes à 
leur libération des capsules. 

Le taux de dégagement du 
magnésium en capsules incu- 
bées dans des colonnes de sol 
a été relativement constant du- 
rant 36 semaines, 

Le pourcentage du magné- 
sium dégagé a généralement 
été plus élevé en terre fran. 
che limoneuse qu'en terre fran- 
che sableuse, 

Le dégagement de magné- 
sium a aussi été plus considé- 
rable dans le cas de capsules 
perforées à leur surface infé- 
rieure, alors que le mouve- 
ment du magnésium a généra- 
lement ralenti lorsque les cap- 
sules avaient les deux surfa- 
ces perforées, 

Il s'est aussi rendu compte 
que le mouvement de la solu- 
tion saturée d'engrais s’éloi- 
gnant des capsules est en gran- 
de partie le résultat des forces 
capillaires, soit une sorte d'ac- 
tion mouillante qui entre en 


LU 
Aubigny 
Soirée sociale 
Le 28 juin, les parents et 
amis de Mile Rolande Ritchot 
et de M, Richard Lemoing se 
réunirent à la salle paroissiale 
pour une soirée sociale à l'oc- 
casion de leur mariage qui eut 

lieu le 5 juillet, 


Shower 
Le 6 juillet, À la résidence 
de M, Elie Robert, se réunirent 
les amies de Mile Amande Ro: 
bert pour un shower à l'occa- 
sion de son prochain mariage, 


Vaet-vient 

M. et Mme Jean-Paul Veil. 
leux (Claudette Palud) et leurs 
enfants, du Nouveau-:Bruns- 
wick, ont visité Mme Edna Pa- 
lud, ainsi que MM, et Mmes 
Léon et Louis Palud, 

M. et Mme Bill Pellerin (Dia- 
na Saurette), de Halifax, sont 
en visite chez leurs parents 
d'Aubigny, Ils se sont aussi 
rendus à Calgary, y visiter 
leur frère et beau-frère, M, 
Jacques Saurette, 

Mme Cécile Saurette, accom. 
pagnée de ses filles, Sr Pauli- 
ne et Yolande, est allée assister 
au stampede à Calgary, 

Mme Ovide Robert est allée 
visiter sa mère, Mme Hermile, 
à Saskatoon, 

Roland Chartier et Marc St- 
Onge sont allés au camp Wan- 
nakumbac à Clear Lake. 

MM. Denis Chartier et Ray- 
mond Ouimet se sont rendus 
à Edmonton pour y chercher 
de l'emploi, 

Malades 

Prompt rétablissement à 
Mme Georges Saurette, patien- 
te à l'hôpital de Morris, 

Bon courage à M, John Oui- 
met, retenu depuis presque 
deux mois à l'hôpital général 


St-Boniface. 


jeu dans le mouvement qui s'é: 
tablit depuis le sol humide jus- 
qu'au sol sec, 

Les recherches en cours sont 
orientées vers le dégagement 
réglé du magnésium, du bore 
et du zinc en provenance des 
capsules placées dans les trous 
où ont été plantés des pom- 
miers Spartan âgés d'un an, 

La mensuration de la crois: 
sance des arbres et l'analyse 
des feuilles se feront à chaque 
année durant cinq ans, 

M. Ashby signale que “cette 
technique semble très promet. 
teuse comme moyen de fournir 
à certaines cultures vivaces 
leurs besoins en oligo-éléments 


Billet du mercredi 


pour une période de plusieurs 
saisons de croissance”. 

Les avantages possibles de 
cette technique incluraient: 

- diminution de la toxicité 
du bore et du zinc pour les cul: 
tures qui y sont sensibles; 

- diminution des pertes de 
magnésium et de bore par les- 
sivage, ce qui se produit lors- 
que l'eau entraîne les éléments 
nutritifs dans le sol avant que 
les plantes puissent en profi- 
ter; 

- diminution de la fixation 
(changement en composés chi- 
miques que la plante ne peut 
pas utiliser) du zinc dans les 
sols calcaires, 


Quelques vues sur la femme 
d'hier et celle de l'époque 


Ceux qui aiment les femmes 
— et ils sont nombreux — trou- 
veront plaisir à lire l'ouvrage 
de l'abbé Marc Rondeau, pro- 
fesseur au Grand Séminaire de 
Saint-Hyacinthe, sur La Pro- 
motion de la Femme, (1) 

Pour n'être pas léger, dans 
le sens où d'habitude on l'en: 
tend, le livre est d'un intérêt 
dépassant l'ordinaire, ne lais- 
sant rien ignorer de ce qui a 
trait aux femmes —- dans le 
sens le plus noble et le plus 
sérieux qui soit, 

Si la femme a toujours été 
la compagne de l'homme et la 
mère de ses enfants, qu'elle 
soit blanche ou noire ou jau- 
ne, où rouge plus où moins, 
il reste que son statut légal, 
conjugal et familial, pour ain- 
si parler, fut longtemps et res- 
te encore, dans certaines par- 
ties de notre univers dit civi- 
lisé, l’occasion de multiples 
problèmes, 

Refaire l'histoire de la fem: 
m serait refaire celle de l’hu- 
manité, et cela serait long, 

Rappelons en bref que, dans 
un passé éloigné, la femme ne 
connaissait pas l'égalité avec 
l'homme, bien qu'elle lui fût 
indispensable et son premier 
appui, à l'origine de la famille, 
point de départ de la société, 

Dans la plupart des pays, à 
travers les continents, elle fut 
trop souvent son esclave et sa 
servante, son jouet, sa chose, 
dont il usait et abusait, qu'il 
répudiait à volonté, adorait et 
méprisait en même temps, sa: 
criliait à ses caprices, n'esti- 
mait guère plus, si ce n'est 
moins, que les bêtes de son 
cheptel, 

* L] 

I fallut l'avènement du 
christianisme pour qu'on com: 
mençât de reconnaitre quelque 
dignité à la femme, sinon l'é- 
galité juridique avec l'homme, 
et qu'on la traitât avec un mi- 
nimum de respect, 

Au début du XIXe siècle, la 
femme reste tenue dans la dé- 
pendance de l'homme, et le 
Code civil de Napoléon, qui 
date de 1804, établit que sa si- 
tuation juridique ne peut être 
qu'inférieure à celle de son 
mari. 

Cela ne vaut pas que pour 
la France, mais pour la plu- 
part des pays de l'Europe, et 
se retrouve dans le nouveau- 
monde, Amériques du Nord et 
du Sud, 

Le sort de la femme asiati- 
que et musulmane n'est pas 
plus enviable, ni celui de la 
Chinoise, pour laquelle le mari 
est le Ciel, 

L'un des préceptes de Pan- 
Tchao ne dit-il pas: comme on 
ne doit pas se révolter contre 
le ciel, de même la femme ne 


doit pas désobéir à son mari, 
En Afrique noire, ce n'est 
pas mieux: polygamie intéres- 
sée, troc des filles à marier, 
vente des adolescentes aux 
marchands d'esclaves, 


L'abbé Rondeau ne remonte 
pas à la création, ni au déluge, 
pour rappeler ce que fut et ce 
qu'est la femme à travers les 
siècles, 

S'intéressant surtout à Ja 
femme blanche, en Europe 
comme en Amérique, il dit son 
émancipation progressive à l'é- 
poque moderne, à compter de 
l'aube du siècle dix-neuvième. 

En cours de route, il souli- 
one la doctrine pontificale sur 
a femme et sa mission, du 
temps de Léon XIII à Pie XI, 
pour en arriver à sa promo- 
tion, telle que vue par Pie XII, 
puis les conceptions nouvelles 
à son sujet, à l'occasion de Va- 
tican IT, 

Il examine tour à tour les 
diverses idéologies dont la fem- 
me fut le centre, l'héroïne, la 
victime, avec les suites qu'el- 
les provoquèrent au cours des 
âges, dans les pays les plus 
évolués, 

Son livre n'est pas aride 
comme on le paurrait croire 
au premier abord, mais d’un 
intérêt auquel on se laisse 
prendre, 

Il est curieux de rencontrer 
aux premières pages le nom de 
Mary Wollstonecraft, cette An- 
glaise qui publia en 1792 un 
livre sur l'infériorité de la con- 
dition féminine: A Vindication 
of the Rights of Woman, 

Mary Wollstonecraft, qui a- 
vait épousé l'écrivain-philoso- 
phe William Godwin en 1797, 
fut la mère de Mary Godwin, 
seconde épouse du poète Shel- 
ley, laquelle est l'auteur de 
Frankenstein (1817), le plus 
célèbre des romans d'horreur 
que l'on connaisse, 

————— L'Illettré 
(1) fus Editions Fides, Mont- 
réal, 


CACHET POSTAL 

Au début de 1800, les lettres 
du Canada destinées aux Etats- 
Unis portaient souvent la men: 
tion ‘Port payé jusqu'à la fron- 
tière”. A cette époque, le des- 
tinataire devait payer l'affran- 
chissement des lettres. Bien 
que le Canada percevait l'af: 
franchissement des lettres ar- 
rivantes, pour le compte des 
Etats-Unis, cette entente n'é- 
tait pas réciproque, L'expédi- 
teur payait donc l'affranchis- 
sement canadien jusqu'à la 
frontière et le destinataire 
américain payait le reste de 
l'affranchissement lorsque l'ob- 
jet lui était livré, 


des Caisses Populaires 


Au cours de 1968, les prêts 
des Caisses Populaires du Ma: 
nitoba ont augmenté de 9,2 
millions à comparer à l'année 
précédente, selon le rapport du 
département d'Agriculture. 

On a prêté 492 millions à 
76,858 emprunteurs pour achat 
de maisons ou autres biens im- 
mobiliers, achat ou réparation 
de voiture, pour consolidation 
de dettes et achat d'équipement 
pour le foyer, la ferme ou pour 


des fins commerciales. 

On compte, au Manitoba, 
241 Caisses populaires et 177, 
574 membres, L'intérêt sur les 
prêts a rapporté $11 millions 
et accuse un surplus de $7 mil- 
lions pour 1968, 

La loi des Caisses Populaires 
a été amendée au cours de l'an: 
née dernière et toutes doivent 
maintenant posséder un Fonds 
de sécurité, Les épargnes des 
membres ont aussi augmenté 
considérablement, 
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La production agricole a été 
de $475 millions en 1968 


La valeur de la production 
agricole de 1968 a été la deu: 
xième plus élevée de l'histoire, 
soit $475 millions, C'est ce qu'a 


révélé le département d'Agri- 
culture dans un rapport publié 
récemment, En 1966 elle avait 
été de $492 millions, 

La valeur des bestiaux et 
des porcs a diminué à cause 
d'une diminution de leur pro: 
duction, alors que celle des vo: 
lailles et des produits laitiers 
augmenta grâce à une plus 
grande production, 

Le revenu comptant des fer: 
miers a diminué de près de 
$55 millions surtout k cause 
de la diminution des ventes du 


grain, On a établi le revenu 
net des fermiers à $4,451 par 
ferme en se basant sur 38,200 
fermes, Les prix des divers 
produits du grain, des légu- 
mes, etc, n'ont pas tellement 
varié, sauf ou la production a 
diminué, 

Les ressources destinées à 
l'agriculture ont augmenté en 
1968, On a défriché plus de ter: 
rain que depuis de nombreu- 
ses années, Les fermiers utili. 
sent plus d'herbicides, d'en- 
gralis et de combustible, Les 
capitaux investis ont augmenté 
à mesure que les fermes deve. 
naient plus grandes, moins 
nombreuses et plus mécani- 
sées, 


Exposition agricole 


les 18 et 


NOTRE : DAME : DE-LOUR.: 
DES Le comité de l'exposi- 
tion agricole laisse savoir que 
les inscriptions pour exhibition 
doivent être rendues au plus 
tard le 18 juillet, à 10 h 30 a.m, 
Le samedi 19 juillet, la salle 
sera ouverte au public de 9 h 
am, à 8 h p.m, Tous les inté. 
ressés pourront visiter l'expo. 
sition entière et apprécier le 
beau travail qui se fait dans 
la région, 


Ligue sud-centrale 

M. Roger Sala, président de 
la Ligue, laisse savoir que les 
éliminatoires sont commencées 
avec les équipes venant de 
Glenboro, Holland, Treherne et 
Notre-Dame, M. Sala rappelle 
aussi aux amateurs de base. 
ball que les inscriptions au 
grand tournoi du 20 juillet doi- 
vent parvenir au plus tard le 
19 juillet, à 7 h p.m, en appe- 
lant Gérald Vigier (3085) ou 
Marcel Roch (73), 

M. Henry Einarson, MAL. 
fera la présentation du trophée 
à l'équipe victorieuse, 

Venez donc rencontrer vos 
parents et amis dimanche pro- 
chain à Notre-Dame-de.-Lour. 
des où vous passerez une jour- 
née agréable, 


Bingo 
Les résultats du bingo tenu 
le 6 juillet furent comme suit: 
$50.00, Mme Raymond Bérard; 
$15.00, Mmes Ann Shrelber, de 
Rathwell, Joseph Lapointe, de 
St-Claude, Jean Mao, Roger 


19 juillet 


Pantel et Albert Delaquis, de 
Lourdes; $10,00, Mmes A, Law: 
rence, de Treherne, H, Swayze, 
de Manitou, et Albert Delaquis, 
de Lourdes, MM, Joseph La- 
pointe, de St-Claude, O, Brown, 
de Manitou, Denis Bérard, Noël 
Lesage et Roger Brouzes, de 
Lourdes; $5,00, Mmes Roméo 
Delaquis, de Swan Lake, et Jo- 
seph Lapointe, de St-Claude, 
Le prix d'entrée ($5,00) fut 
gagné par Bob Hoilinso, de 
Treherne, 

Le prochain bingo se tiendra 
le 20 juillet (dimanche du 
grand tournoi de baseball), à 
8 h p.m, avec un gros lot de 
$400.,00, 


L'homme propose et Dieu 
dispose, (Proverbe) 


Pour deux dollars 


Vous pouvex Insérer 
une petite annonce 
de 25 mots pendant 
trois semaines con 
sécutives dans ce 
journal, 


Souvenez-vous que les 
petites annonces de 
La Liberté et Le Patriote 
‘portent et rapportent’ 


NOTRE DAME SUNDRIES 


M, et Mme Marcel Roch 


Magasin de variétés 
ouvert du lundi au samedi 
CADEAUX, CIGARES, CIGARETTES, 


PAPETERIE, JOUETS, CHOCOLATS ET BONBONS 
INVITATIONS DE MARIAGE — SERVICE DE FILMS 


Notre-Dame-de-Lourdes, Manitoba 


Téléphone 73 


Municipalité Rurale de 


TACHÉ 


Avis d’amendement au projet de planification 1962A 


AVIS est donné qu'un projet de planification qui sera 
connu sous le nom de Le Projet de Planification de la 
Municipalité Rurale de Taché 1969B et destiné à s'appliquer 


(1) Un territoire situé à Lorette au nord de la Rivière 
Seine décrit comme étant une partie des lots de 


rivière 52 à 56, 


(2) Tout territoire situé à Lorette et à Landmark qui 
est présentement désigné district “C2” Commercial 


Central, 


a été préparé pour la considération du Conseil de la Muni: 
cipalité Rurale de Taché selon les clauses desquelles on se 


propose de: 


(a) Redésigner une partie du territoire décrit dans le 
paragraphe (1) ci-dessus qui est présentement dé. 
signé district ‘A’ rural et district “RA' suburbain 
aux classifications suivantes: 

Une partie district ‘“O" espace libre; 
Une partie district “R2" résidence de 2-famille; 


Une partie district 


“2 commercial central, 


(b) Faire provision pour permettre des demeures de 
plusieurs logis comme usage permis dans le dis- 
trict “C2” commercial central dans le territoire 
décrit dans le paragraphe (2) ci-dessus et établir 
les exigences nécessaires pour cet usage, 


Une copie de ce Projet de Planification avec plans peu- 
vent être examinés gratuitement aux bureaux municipaux 
de Lorette dans la municipalité rurale de Taché, entre 9 h 
am, et 5 h p.m., du lundi au vendredi, 


Toute représentation pour ou contre l'adoption du pro- 
jet de planification doit être faite par écrit et déposée chez 
le secrétaire-trésorier de la Municipalité Rurale de Taché 
avant le lle jour d'août 1969, Ce jour ou après ce jour, on 
se propose de faire deuxième et troisième lectures en vue 
de l'adoption du règlement, Toute personne désirant com- 
paraître devant le conseil de la Municipalité Rurale de 
Taché pour appuyer ses représentations devra aviser le 
secrétaire-trésorier de son intention de le faire, 


Si aucune objection n'est portée à la deuxième lecture 
en vue de l'adoption du règlement, le jour ou après la date 
à laquelle le conseil de la MR, de Taché en fera deuxième 
lecture, le conseil pourra faire la troisième lecture du 
règlement et soumettre le projet de planification au minis: 
tre du Développement urbain et des Affaires municipales 
pour son approbation et, ayant reçu cette approbation le 
projet de planification sera en pleine force et vigueur, 


Après la deuxième lecture en vue de l'adoption du rè: 
glement par le conseil de la MR, de Taché, et là où des 
objections auraient été posées contre la planification et les 
documents s'y ASTON ON seront soumis au ministre du 
Développement urbain et des Affaires PER EDES pour son 

€ 


approbation, Toute personne ayant adressé 
tions écrites contre la deuxième lecture en vue 


»s représenta- 
e l'adop- 


tion du règlement sera avisée de la décision du conseil de 
la MR, de Taché et sera informée qu'elle pourra porter 
ses objections à l'adoption du projet de planification par 
écrit, à l'adresse du ministre du Développement urbain et 
des Affaires municipales en deçà d'une période de quatorze 
(14) jours suivant la date de la mise à la poste de cet avis, 


Après avoir considéré ces représentations, s'il y en a, 
le ministre peut approuvé le projet de planification sans 
aucun autre avis à quiconque, 


Le projet de planification, ainsi approuvé par le mi- 
nistre du Développement urbain et des Affaires munici- 
pales, entrera en pleine force et vigueur à la date et après 
celle à laquelle le règlement Ar ce projet de planifi 

(I 


cation sera lu pour la troisième 


pis et adopter par le con- 


seil de la Municipalité Rurale de Taché, 


E.43, Laurin, 
secrétaire-trésorier, 
Municipalité Burale de Taché, 
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Voyage S.E.V. 69 


Saskatchewan 
Etudiante Voyage 


Le mercredi matin 2 juillet, à 
6 h, 34 jeunes de la Saskatche- 
wan partaient de Saskatoon en 
autobus pour un voyage inter. 


: provincial de six semaines, Ce 


voyage prévoit un séjour d'u- 
ne semaine entière à Chicou- 
timi, d'où viendra le groupe 
qui se rendra en Saskatche- 
wan du 18 au 20 août, 

Les voyageurs de S,E.V, 69 
passeront près de deux semal- 
nes à voyager et visiter ail. 
leurs au Québec, Le reste du 
temps sera utilisé à visiter la 
Saskatchewan, le Manitoba et 
l'Ontario, Le premier arrêt du 
groupe se fit à Ste.Anne-des- 
Chônes, le 2 juillet au soir, 

Journées de préparation 

Du dimanche soir 29 juin au 
mardi soir ler juillet, les voya- 
geurs se sont réunis au sous- 
sol du poste CFNS à Saska- 
toon pour des séances de pré- 
paration, Le groupe comprend 
en plus des 32 jeunes des 11e 
et 12e années: l’aumônier, le 
R. P, André Mercure, O.MII, 
curé de Jackfish; une monitri- 
ce, Mlle Thérèse Marchildon, 
de North Battleford; deux as- 
sistants moniteurs choisis par- 
mi les jeunes du voyage S.E,V, 
68, Mille Lorraine Couture et 
M, Daniel Leblanc; un chauf- 
feur, M, Edgar Topping, de 
Bellevue, 

Le Comité des voyageurs est 


‘ constitué comme suit: présl. 


dent, Richard Pord, de Pon- 
teix: secrétaires: a) journal 
de voyage, Rolande Forseille, 
de Duck Lake, b) chiffonnier 


: “Scrap Book”, Rose Dion, de 


North Battleford, et c) adres- 
ses et remerciements, Judith 
Baillargeon, de Vawn; tréso- 
“rler, Richard Marcotte, du col- 
lège de Gravelbourg; Comité 
des loisirs, Gaétai; Couture, de 
Debden: Comité de publicité, 
Aline Baillargeon, de Jackfish; 
Comité d'entretien, Maurice 
Laventure, de Léoville; Comité 
de liturgie, Omer de Gagné, de 
Marcelin. 

Le dimanche soir eut lieu 
l'inscription, suivie d'une sol- 
rée sociale organisée par “Les 
Copains” de Saskatoon. Cette 
joyeuse soirée a rassemblé en 
plus des voyageurs de S.E,V. 
69, plusieurs voyageurs de 


. 
Willow-Bunch 
Vaet-vient 

Mme Gisèle Bruneau et sa 
fille, Louise, sont allées visiter 
leur mère et grand-mère, Mme 
Fontaine, à Montréal, 

Le lieutenant Roger Laber- 
ge, de l'Armée canadienne, et 
son épouse, de Ste-Foy, Qué, 
sont venus visiter MM. et 
Mmes Alex. Laberge et Michel 
Bonneau, 

Mme Henri Campagne, de St- 
Boniface, a rendu visite à MM. 
et Mmes J..A. Mathieu et Pier- 
re Campagne. 

Mme Auréla Lapointe est 
allée passer quelque É 4 
chez son fils, Omer, et sa fa- 
mille, à Quesnel, C.-B. 

M. et Mme Lucien Théber- 
ge et leurs deux fils, de Water- 
100, Qué, ont visité M. Wil- 
brod Désautels, récemment, 

M. et Mme Roch Granger 
et leur famille se sont rendus 
à Thompson, Man, pour leurs 
vacances, 

M. et Mme Lucien Couture 
sont déménagés à Assinibojia 
et ont vendu leur maison à M, 
Charles Pelletier, 

M. et Mme Paul-Emile Pl. 
ché et leurs enfants, Marielle 
et Robert, de Winnipeg, ainsi 

ue Mile Doreen Gosselin, sont 

e retour de leur voyage à 
Maillardville, C.B. 

Malades 

MM. Jean Bonneau et A. Pré- 
vost, ainsi que Mme L, Coutu- 
re, sont hospitalisés à Moose 
Jaw, 

Condoléances 

Sincères condoléances à Mme 
Joseph Bruneau à l'occasion 
du décès de sa soeur, Mme 
Léonidas Mondor, survenu le 
10 juillet à St-Denis-de-Bran- 
don, Qué, 

Thé 

A l'occasion du départ de 
trois religieuses enseignantes, 
un thé eut lieu en leur hon- 
neur au sous-sol de l'église où 
des cadeaux et une bourse leur 
furent présentés, Tous les pa- 
roissiens leur souhaitent un 
bon succès où #lles continue 
ront à se dévouer, 


Dr E.-J. Gaudet 
DENTISTE 


Chambre 210 Mitchell Block 
Île rue est 
Prince-Albert Saskatchewan 
Téléphone: 763-7815 


Eggum & Dynna 
AVOCATS ET NOTAIRES 


103, Toronto-Dominion Bank Bldg, 


K. À. Eggum, BA, L.L.M. 
D, M. Dynna, B.Com, L.L.B, 


Téléphone: ROger 3-7441 
Prince-Albert, Saskatchewan 


J.-E.-L, Lamontagne 
B.A,, B.C.L,, LL.B, 
Avocat, Avoué et Notaire 
240 MITCHELL BLOCK 
Prince-Albert, Saskatchewan 


SIMONOT & PINEL 
AVOCATS — NOTAIRES 


App. 101, Professional Bldg. 
Prince-Albert, Sask, 
Tél.: 764-0633 


MacKenzie 


Salon funéraire de Prince-Albert 
W. TT, Beaton — MH, J, Jordan 
130, 9e rue Est  Tél,: 763-8488 


Ici on parle français 


S.E,V, 68, des Jeunes de Sas. 
katoon et de plusieurs parois. 
ses d'un bout à l'autre de la 
province, Le Cercle de l'AC, 
F,C, de Saskatoon, hôte du 
groupe pendant les journées 
de préparation, avait vu à lo- 
ger les jeunes dans les foyers. 

La journée du lundi fut par. 
tagée entre les séances d'étude 
et les exercices de chant, Un 
souper champêtre à Pike Lake 
et la présentation des quelque 
500 diapositives du Voyage 
S.E,V, 68 complétèrent la jour« 
née, Mme Alfred Champagne, 
présidente du Cercle de l'AC, 
F,C, de Saskatoon, et M, Ray- 
mond Marcotte, directeur du 
oste CFNS, avaient souhaité 
a bienvenue au groupe, Le 
Père Mercure a expliqué les 
buts du voyage, Soeur Alber:- 
tine Blanchette révéla en deux 
conférences, d'abord ‘“Le se- 
cret du charme”, puis “L'art 
de bien manger”, M, Jean De- 
tilleux présenta un travail 
substantiel et très documenté 
sur l'histoire de l'éducation et 
de l'enseignement français en 
Saskatchewan, Mile Thérèse 
Marchildon utilisa tous les mo- 
ments disponibles pour exer- 
cer le chant, 

La journée du mardi se dé. 
roula un peu comme la précé- 
dente, commençant par une 
séance d'étude sur ‘la Saskat- 
chewan Française’ par M, l'ab- 
bé A, Marchildon, Mile Dupont 
“‘traita avec compétence de 
voyagéologie”, Le Père Mercu- 
re exposa des projets d'avenir 
pour S.E,V, et expliqua l'itiné- 
raire, Le diner champêtre au 
parc Kiwanis était une gra- 
cieuseté du Conseil de la Co- 
opération de Saskatchewan, A 
2 h, M. Roland David, annon- 
ceur au poste CFNS, présida 
au tirage organisé par les jeu- 
nes de S.E,V, 68, qui a rapporté 
un profit net de $550.00, Les 
gagnants furent: 1er prix, Mlle 
Thérèse Marchildon; 2e prix, 
M. Raymond Sklar, de Prince- 
Albert; 3e prix, Mme Marcel 
Archambault, de Montréal, 4e 
prix, M. C, Kinch, de Prince. 
Albert; 5e prix, M. L. Smel- 
quist, de Fort Saskatchewan, 
Alta; 6e prix, M, Joseph Bella- 
vance, de North Battleford, La 
Journée se termina par un sou- 
per champêtre à la “Forestry 
Farm'' de Saskatoon, 

Le Comité S.E.V, 69 tient à 
remercier le Cercle de l'AC. 
F.C, de Saskatoon pour sa gé- 
néreuse hospitalité, Merci spé 
cial à Mme Champagne, 


Roger Ayotte, 
vice-président de S.E,V, 69, 
Battleford, Sask, 


Zenon Park 


Soirée sociale 

Le vendredi 4 juillet avait 
lieu, à la salle paroissiale, une 
soirée sociale organisée par les 
Chevaliers de Colomb, les Da- 
mes Auxiliaires et la Chambre 
de Commerce pour aider l'hô- 
pital de la localité, 

Plus de 300 personnes assis- 
taient à cette soirée, précédée 
d'un repas, et à la fin de la- 
quelle il y eut loterie de billets 
vendus par les membres des 
trois associations. 

Le ler prix, $300, fut gagné 
par M, Pierre Bernatchez; le 
2e prix, $100, par M. Elie Ar- 
cher; le 3e prix, $100, par Mme 
Henri Fortier, conjointement 
avec M, Gustave Archer, 

M. Florent Lalonde était le 
maître de cérémonies pour cet- 
te soirée qui se termina par 
quelques quadrilles au son de 
l'orchestre de musiciens volon- 
taires de la localité. 

Assemblée 

Le cercle local de l'ACFC, 
et la Commission scolaire de 
la localité convoquaient, le lun- 
di 7 juillet, dans la salle pa- 
roissiale les parents pour une 
assemblée concernant les étu- 
des du français dans les clas- 
ses locales, M. Eric Poliquin, 
du département provincial d'E- 
ducation de Regina, expliqua 
ce que comprendraient ces étu- 
des, M, René-E, Fortier, maire 
du village et secrétaire de la 
Commission scolaire, présida 
l'assemblée, 

Visiteurs 

Etaient de passage dans le 
district, visitant parents et 
amis: M. et Mme Albert Le- 
blanc, de St-Boniface, Man,, M. 
et Mme Marcel McCrea, de 
Haney, C.-B, M. Emile McCrea, 
de North Surrey, C.-B, Mme 
Augustine MeCrea, de Kelow- 
na, C:B, Mme Simone Clou- 
Fe de New Westminster, 


Debden 


Vaet-vient 

Mme Rodolphe Beaulac est 
allée visiter sa parenté dans 
le Québec, 

Mme Henri Lajeunesse, ac- 
compagnée de Mme Amédée 
Ruel, est allée à Holbein lors 
du mariage de M. Philippe Ga- 
boury à Mme veuve Nora Kor: 
mos, de Shellbrook. 

M. et Mme Philippe Ruel 
sont allés à New Westminster, 
C.-B, à l'occasion du mariage 
de M, Edgar Ruel, frère de M, 
Ruel, Claude et Marilyn Ruel, 
enfants de M. et Mme Laurent 
Ruel, ont aussi pris part à ce 
voyage, 

M, et Mme Albert Blais sont 
allés à Port Alberni, C:B, 

Parmi les nombreuses per: 
sonnes en visite durant les va- 
cances on remarque MM, et 
Mmes Daniel Couture et Ro: 
bert Dion, de Prince George, 
CB; M. et Mme Raymond 
Bonneau et leur famille, de 
Maillardville, C.-B.; M. et Mme 
Robert Sévigny et leur fillet- 
te, Denise, de New Westmins- 
ter, C,B,; M. et Mme Raymond 
Sévigny et leurs deux fils, de 
Vancouver; M. et Mme Char: 
les Bujold et leur famille, d'Ed- 
monton; M. et Mme Albert Bu- 
jold et leur fille, Linda, de Pi- 
nawa, Man, 
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Rapport des récoltes des Prairies 


Le premier rapport sur l'é. 
tat des récoltes des Prairies, 
basé sur les observations des 
experts de la United Grain 
Growers, fut publié le 30 juin, 
Il révèle que les pluies rêcen- 
tes, À peu près générales, ont 
assuré au moins une récolte 
moyenne, Le temps frais a ce- 
pendant retardé la pousse d'en: 
viron deux semaines augmen- 
tant ainsi le risque du gèle à 
l'automne, 


Manitoba 


Dans le Sud-est du Manito- 
ba, surtout les régions plates 
de Portagela-Prairie et de la 
rivière Rouge sont une fois de 
plus les victimes d'un problè. 
me quasi-annuel, celui d'un sol 
arable détrempé, Cette région 
cultive plus de lin que toute 
autre dans l'Ouest du Canada 
et, comme celui-ci a des raci- 
nes très courtes, il est très sen- 
sible à un surplus d'eau, On a 
besoin ici plus que nulle part 
ailleurs dans l'ouest de temps 
beau et chaud pour accélérer 
la pousse, 

Le Sud-ouest a recu 2 ou 3 
pouces de pluie récemment, Ce- 
ci a amélioré l'humidité du sol 
et seul un temps plus chaud 
est requis pour donner une 


Radville 


In Memoriam 


La paroisse de Radville a 
perdu un père, un ami, un con- 
seiller et un organisateur par 
le décès de M, l'abbé AE, Yan- 
deau, curé de cette localité pen- 
dant 39 ans. Par sa vision loin- 
taine et son esprit dynamique, 
il sut stimuler les paroissiens 
et faire de Radville une parois: 
se qui aujourd'hui est floris- 
sante, 

En 1946, à la demande de 
l'abbé Yandeau, quatre reli- 
gieuses de St-Joseph, de Pem- 
broke, vinrent transformer le 
presbytère en un hôpital de 
24 lits, dont l'ouverture eut 
lieu en 1948, En 1942, l'abhé 
Yandeau réunissait les mar- 
chands et les fermiers pour 
former une Caisse populaire, 
qui débuta en 1945, En 1948 il 
reçut l'approbation de l'arche. 
vêque pour construire une égli- 
se qui fut bénite en 1950, 
L'abbé Yandeau n'oublia pas 
les vieillards, et en 1956 un 
hospice de 40 lits, communi- 
quant avec l'hôpital, ouvrait 
ses portes, 

En 1957, l'abbé Yandeau de- 
manda encore un effort À la 
paroisse pour la construction 
d'un presbytère bien mérité, 
Les paroissiens répondirent à 
la demande généreusement et 
tous les travaux furent faits 
bénévolement, 

L'abbé Yandeau naquit À 
Northhampton, Mass, EU, Il 
étudia au collège Ste-Croix de 
Worcester, Mass.; en 1921 en- 
tra au séminaire St-Pierre de 
London, Ont, et en 1924 était 
ordonné prêtre, La même an- 
née il fut nommé curé de la 
paroisse de Galahad, Alta; en 
1929 il devint aumônier de l'hô- 
pital des Soeurs Grises de Re. 
gina et en 1939 était nommé 
curé de la paroisse de Radville, 


Accident 


Le 21 juin, Mme Léopold 
Marion apprenait le triste acci- 
dent survenu durant la nuit 
à trois de ses petites-filles, en- 
fants de M. et Mme ER, Bar. 
salou: Paulette, 15 ans, est dé- 
cédée sur les lieux de l'acci- 
dent; Darline, 16 ans, est hos- 
pitalisée à Breton et est en bon: 
ne voie de guérison: Lorraine, 
19 ans, est gravement malade 
à Edmonton, 

M, PaulEmile Marion, son 
père et sa mère, ainsi que M. 
et Mme Jean Maurice, M, et 
Mme John Nachtegaele (Flo: 
re) et leur fils, Richard, de 
Glaslyn, Mme Anne Woitas et 
ses enfants, de Regina, et sa 
fille, Mme Janis Packard, de 
Kindersley, sont allés offrir 
leur sympathie À la famille 
éprouvée, 


Prince-Albert 


Gagnante de bourses 

Mile Sharyn Favreau, Agée 
de 16 ans, fut gagnante d'une 
bourse de $50,00 lors d'un con. 
cours local des auditions Ra: 
dio Saskatchewan, Ce program: 
me, lancé par les postes de ra. 
dio privés de la province, a 
pour but d'encourager les jeu- 
nes artistes dans le domaine de 
la musique, Mlle Favreau par. 
ticipait ensuite avec neuf au- 
tres artistes au concours semi. 
final tenu à Regina le 22 juin, 
Elle fut choisie troisième et se 
vit décerner une bourse de 
$200.00, Mlle Favreau est dans 
sa ile année en piano, 

Sincères félicitations à cette 
Jeune artiste! 


bonne récolte, Le dommage 
par le gel fut négligeable. 

Dans le Nord:ouest, cepen- 
dant, des dommages de 20 
pour cent ont été subis aux 
récoltes de lin et de colza, Pres- 
que tout le sarrasin a été dé- 
truit, Comme la saison est très 
courte dans cette région, on 
n'a pas ressemé la plupart de 
ces Champs, Là aussi on a be- 
soin de chaleur, 


Saskatchewan 


Le g'el fut beaucoup plus pro: 
noncé dans le Sud de In Sas- 
katche\van qu'au Manitoba, 
Beaucoup du seigle a été coupé 
pour l'ensilage, On remarque 
qu'environ 10 pour cent du blé 
et de l'avoine porte des tra- 
ces noires, brunâtres, distine. 
tives et que certains champs 
ont dû être ressemés, Dans cet- 
te région, c'est le blé que l'on 
cultive surtout et les récentes 
pluies devraient aider à aug- 
menter considérablement le 
rendement, 


Le Nord-est produit environ 
20 pour cent de la récolte de 
blé des Prairies, et mûme si 
les conditions d'humidité du 
sous-s0l étaient bonnes, on a- 
vait besoin de pluie pour en- 
courager la pousse, Comme il 
y eut peu de pluie au nord de 
Yorkton, les récoltes accusent 
un retard de quelque deux se- 
maines, 


Le colza ne fut pas aussi 
gravement endommagé qu'on 
ne l'avait cru, Environ 10 pour 
cent des champs furent resse- 
més ou mis en guérût d'été, Un 
temps frais, cependant, amène. 


rait des risques sérieux de gel 
à l'automne, 

Presque tout le grain dans 
le Sud-ouest a été endommagé 
par le gel d'il y a quelques se- 
maines, mails peu de champs 
ont dû être ressemés, Une bon: 
ne partie de la récolte de sel: 
gle, qui était en fleur à ce mo- 
ment-<à, fut coupée pour du 
foin puisqu'il était peu proba- 
ble que les têtes ne portaient 
pas des graines, 

Le temps frais a quelque 
peu ralenti la pousse, mais les 
récentes pluies ont augmenté 
l'humidité du sol qui n'était 
que satisfaisante tant sur la 
couche arable qu'au sous-sol, 
Cette région qui souffre nor. 
malement de sécheresse sem- 
ble devoir produire une meile 
leure récolte que la normale, 

Le Nord-ouest fut le plus af- 
fecté par le gel, et dans cer: 
tains districts on dut ressemer 
ou mettre en guérêt d'été les 
champs d'avoine et d'orge de 
30 à 40 pour cent et ceux de lin 
et de colza de 25 à 50 pour cent, 

Les districts de l'Est furent 
moins affectés par le gel et 
sont en avance d'environ une 
semaine, Les récentes pluies 
apporteront une amélioration 
car la réserve d'humidité était 
basse, 

Alberta 


Sauf pour la région au sud 
de Calgary où les conditions 
sont excellentes, les dommages 
par le gel et le manque de 
pluie laissent leurs traces: la 
pousse est en retard, on a dû 
ressemer ou laisser en guérêt 
d'été en de nombreux endroits, 


L'intérêt qui nous tient le plus à cœur ne se paie 
pas, Il est gratuit parce qu'il est de ceux qui ne se 
calculent pas en pourcentage, C'est l'intérêt que 
nous Vous portons lorsque vous Venez nous voir 
pour résoudre avec nous vos problèmes d'ordre 


financier, 


Evidemment, comme toute autre banque, nous 


ple résidera à Debden. 


Victoire 


Cù et là 

Le 4 mai avait lieu, à l'école, 
une assemblée régionale de 
l'AC,F,C, Une bonne représen- 
tation de la région était venue, 
ainsi que quelques invités de 
Prince-Aïbert, 

Le 24 mai, à Saskatoon, M, 
Jean-Louis Bllodeau, accompa- 

né de son épouse et de ses 
eux fillettes, Angèle et Paull. 
ne, assistaient au mariage de 
sa soeur, Claudette, à M, Ed- 
ward Benfeld, d'Edmonton, 

Mille Janet Lalonde partait 
avec une amie, le 26 mai, pour 
un séjour de quelques semai- 
nes en Europe. 

M. et Mme Donald Welers 
et leurs deux enfants, de Tes. 
ln, Yukon, et Mlle Maryline 
Lalonde, d'Ileä-la-Crosse, pas. 
sèrent la semaine du 15 juin 
chez leurs parents, M, et Mme 
Albert Lalonde, 

M, et Mme Gustave Bras. 
sard et leurs enfants, Aimé et 
Denise, assistèrent au mariage 
de Mlle Claire Bonin à M, Gor- 
don Melnyk, à Saskatoon, La 
mariée était la nièce et filleule 
de M, et Mme Brassard, 

Les familles Léonce Duret 
et Ludger Préfontaine se sont 
rendues à St-Louls, le diman. 
che ler juin, pour la gradua- 
tion de leurs fils, Serge et Lau- 
rent, au collège Notre-Dame, 

M. et Mme Jean-Marc April, 
de Roblin, Man, visitalent la 
famille Léonce Duret, le 12 
juin, 

M. et Mme Georges Chabot, 
de Montréal, visitent leurs pa: 
rents et amis de la province, 

Environ 200 personnes par: 
ticipèrent au marcheton qui 
eut lieu le dimanche 15 juin. 
Le départ s'effectua à la salle 
de Debden pour se terminer 
au camp Notre-Dame (une dis. 
tance de 10 milles) où un bon 
souper fut servi. Le premier 
homme à atteindre le but fut 
Denis Préfontaine, suivi de 

rès de son frère, Gilles, et de 
Donald Lajeunesse, Les jeunes 
filles, Rose Boutin et L, Rain. 
ville, se classèrent premières 
chez les dames, Sr André-Ma. 
rie fut la personne ayant re: 
cuellli le plus gros montant 
La somme de $1,201,00 fut réa. 
lisée, Les profits iront à la pa. 
roisse de Victoire, 

M, l'abbé G, Aumont, ainsi 
que quelques autres parois: 
siens, se sont rendus à Saska- 
toon pour assister au récital 
de Jacques Labrecque, donné 
en l'auditorium du Centenaire, 

De retour de Thompson, Ma: 
nitoba, M, et Mme Jean Dou: 
cet et leur famille passèrent 

uelques semaines chez Mme 
Éveline Bonneau, avant de se 
rendre à St-Paul, Alta, où M. 
Doucet a un nouvel emploi, 

Dans la nuit du 26 au 27 
juin, la maison de M, et Mme 
Napoléon Campagna fut la 
proie des flammes, Très peu 
de l'ameublement fut sauvé, 
Le 27 juin, leur fils, Marcel, 
épousait Mile Louise Lefran- 
çois à Hoey, Le nouveau cou: 
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Richard Duret, fils de M, et 
Mme Léonce Duret, se rendit 
à Saskatoon, le 29 juin, pour 
s'unir au groupe de S,E,V, qui 
se rend dans l'Est du pays 
pour un voyage de six semai- 
nes. 

Meilleurs voeux de bonheur 
à M et Mme Marcel Doré 
(Lorraine Lajeunesse) dont le 
mariage eut lieu le 7 juillet, 
Les nouveaux époux résideront 
sur leur ferme, 

Mme Simone Doré s'est ache- 
té une malson À Debden et y 
déménagera sous peu avec ses 
enfants, 

Milles Thérèse et Lise Bon- 
neau et Francine Duret sont 
allées suivre un cours d'été à 
l'université de Saskatoon, 

M. et Mme Philippe Duret 
avalent le plaisir de recevoir 
Miles Lucille Côté et Lise Fa- 
vreau, de Roxton Falls, Qué, 
et Lucle Manseau, de South 
Durham, Qué. au début de 
juillet, Ces dernières se ren- 
dalent à Banff, puis à Vancou- 
ver, ensuite aux Etats-Unis 
avant de retourner au Québec, 


Ferland 


Vret-vlent 

MM. et Mmes Amédée De. 
mers et Maurice Turgeon, de 
St-Henri, Qué. ont visité M. et 
Mme Rosaire Chabot et leur 
famille, 

M. et Mme Lionel Fournier 
et leur fillette, de Hull, Qué, 
passent leurs vacances d'été à 
visiter M, et Mme Aristide 
Fournier et d'autres parents, 

Mlle Jeannine Chabot, instl- 
tutrice À Calgary, est venue 
chercher ses parents, M, et 
Mme Joseph Chabot, 

La famille Hector Massé, 
Mmes Alma et Adrien Brise. 
bois, M. et Mme Hector Brise- 
bois et leurs fils, René et Hec- 
tor, MM, Denis, René, Léopold 
et René Chabot sont allés au 
mariage de M, Raoul Massé, 
à Regina, 

Mme Alma Brisebois a pas- 
sé deux semaines de vacances 
chez sa fille, Emma, et chez 
Mme Marie-Anne Préfontaine, 
à St-Boniface, Man, 


L'huile de colza, 
aliment pour volailles 
SWIFT CURRENT (Sask,) 

— Avant bien longtemps, les 

producteurs de volailles pour- 

ront nourrir leurs poulets et 
dindons à griller, d'huile à sa- 
lade, Cette possibilité est à pei- 
ne sondée qu'on lui trouve dé- 
jà des résultats encourageants 
tels, une production accrue et 
une consommation réduite, Les 
premières expériences se sont 
faites avec du suif, mais les 
scientifiques se tournent main- 
tenant vers les huiles, Au Ca- 
nada, c'est l'huile de colza qui 
est la plus attrayante, tandis 
qu'aux Etats-Unis, ils sont at- 
tirés par l'huile de soja. Des 
avant-gardistes dans ce domai- 
ne déclarent qu'en maintenant 
l'équilibre dans les rations des 
oiseaux, ceux-ci utilisent bien 
le nouvel apport énergétique, 


Après vous, 
bien sûr, 


EL 


est notre intérêt 
le plus important. 


vous payons sur Vos épargnes des intérêts 
élevés. C'est tout naturel, Et le plus longtemps 
vous nous confiez votre argent, le plus d'intérêt 
vous recevez, Ça aussi, c'est normal! 

À bien y penser, une banque devrait toujours 
vous accorder ces deux genres d'intérêts, La 
Banque Royale le fait, Venez, Vous verrezl 


*Ce taux s'applique aux dépôts à termes de plus da deux ans, Vous pouver également bénéficier de taux maximums sur des dépôts à termes de plus 
courte durée, Informez. vous aussi sur les avantages de nos comptes Boni d'épargne au de nos comptes d'épargne ordinaires avec privilège de chèques, 


Vous serez très bien reçu àla Ë 


BANQUE ROYALE 


— Pouvez-vous décrire dans 
les grandes lignes votre séjour 
à venir sur la Lune? 


Armstrong: Collins res: 
tera à bord du vaisseau spatial 
pour assurer notre radar et 
appareillage, Nous effectue. 
rons dans le LM une descente 
lente et le 20 juillet, à 19 h 22, 
mous nous poserons avec un 
choc léger sur l'équateur lunai- 
re, entre la Mer des Tempêtes 
et la Mer de la Tranquillité, 


— Que verrez-vous par les 
hublots? 


Armstrong: Nous serons 
dans le LM comme dans une 
barque sur un lac noirâtre sur 
lequel la pluie commence à 
tomber, Les milliers de petits 
cratères que nous apercevrons 
auront la dimension de gouttes 
de pluie, Ceci dit, le site d'at- 
terrissage choisi n'est pas des 
plus passionnants, 11 s'agissait 
de trouver un endroit plat et 
qui ne rende pas le départ im- 


possible, Nous serons comme 
des Martiens qui débarque- 
raient dans le Sahara, glane- 
raient un peu de sable et re: 
tourneraient chez eux pour ra- 
conter comment est la Terre, 

— Et après avoir jeté un 


bon coup d'oeil? 

Nous vérifie- 
rons d'abord les organes du 
LM et réparerons d'éventuels 
its, Nous endosserons nos 


Armstrong: 


scaphandriers, les mettrons 
sous pression, dépressurise- 
rons la cabine, ouvrirons la 
trappe de sortie, Je me glis- 
serai par elle sur le ventre, 
puis me laisserai glisser le 


long d'une échelle suspendue, 
[4 


La lune 


…— Vous poserez d'abord le 
pied droit ou le pied gauche 
sur la Lune? 


Les deux en 
en même temps. Désolé de 
vous décevoir, mais c'est im- 
portant, Et je me livrerais d'a- 
bord à des mouvements sim- 
ples: faire quelques pas, sau- 
tiller, pour évaluer ma mobi. 
lité, Puis à la va-vite je ramas- 
serai quelques cailloux, On ne 


Armstrong: 


sait jamais: si on était forcé 
de repartir plus tôt que pré- 
vu,,, Puis Aldrin me rejoin- 
dra, Nous irons à cent pieds 


environ du LM pour éviter que 
les échantillons que nous ra: 
masserons et que les appareils 
que nous installerons ne soient 
contaminés par les fumées du 
réacteur du LM au moment du 
départ, Aldrin, armé d’une ca: 
méra Hasselblad conçue exprès 
pour Apollo 11 photographie. 
ra à tort et à travers, en vrai 
touriste japonais, 


Pour ramasser nos précieu- 
ses ordures, je veux dire cail- 
loux, poussières, nous dispose- 
rons d'une pelle, d'une pioche, 
d'une paire de tenailles très 
longues qui nous évitera d'a- 
voir à nous pencher (nos cos- 
tumes sont plutôt incommo: 
des) ou à nous asseoir (le sol 
eut être trop chaud, un cail- 
At peut endommager notre 
costume), Pour être sûrs et 
certains de ramener au moins 
un peu de Lune ,,, non conta: 
minée nous aurons une espèce 
de boîte qui s'enfonce sous ter. 
re je veux dire sous la Lu: 
ne s'ouvre, se remplit et se 
referme, Comme pour une pri- 
se de sang. En tout, nous pou- 
vons ramener 80 livres d'échan- 
tillons, À part ça, nous devons 
installer une caméra de télé- 
vision permettant la sélénovi- 
sion en direct, Une antenne 
pour les transmissions télémé:. 
triques, Un générateur radio 
isotope thermoélectrique, Un 
magnétophone à batterie solai- 
re pour enregistrer les secous- 


ses sismiques, Un détecteur 
jon supra-thermique, Un mi: 
roir pour servir de cible aux 
rayons Laser lancés à partir 
de la Terre et devant mesurer 
la distance de la Terre à la 
Lune, Un petit appareil sans 
nom destiné à mesurer la den- 
sité de l'atmosphère lunaire, 


Ce dernier devra être posé de 
facon à ne faire face à aucun 
des autres appareils ,,, un vrai 
casse-tête, Nous étalerons une 
feuille d'aluminium destinée à 
piéger les ge nobles (hélium, 
néon, ete) et que nous plie 
rons Ah et ramènerons sur 
Terre, Ce travail prendra en- 
viron deux heures, Nous au: 
rons l'impression d'avoir déco: 
ré un arbre de Noël, Nous re- 
tournerons vers le Module, es- 
pèce de grande tour noire et 
grise en forme d'araignée, Ins- 
pection externe, Tri des échan:- 
tillons glanés, Dernier ‘au re- 
voir” À la Lune et nous nous 
hisserons à l'intérieur du Mo: 
dule, refermerons la trappe, 
pressuriserons la cabine, reti- 
À la Te nos casques, enverrons 
à la Terre un rapport et ferons 
un brin de sieste, Puis mise 
en marche des réacteurs et, si 
Dieu le veut, retour au vais- 
seau spatial “amarré” en or: 
bite où Michael Collins nous 
aura attendu, 


— Combien de temps serez: 
vous restés sur la Lune? 


Armstrong: 2 h 
du LM et 22 h dans le LM, On 
avi ait d'«bord songé À nous lais-: 
ser faire une excursion de 3 h 
et jusqu'à plus d'un mille du 
Module, On nous avait même 
tracé un itinéraire très précis, 
Nous avions consigne de ne 
pas vadrouiller au gré des eu- 
riosités lunaires, Pour éviter 
les cratères, nous devions mar. 
cher en zigzag mais les traces 
de nos pas, comme autant de 
taches noirâtres, nous eussent 


40 hors 


Dans quelques jours, 


LA RUBERTEÉ. ET. LE) PATIRIOTIE 


Le vol spatial d Apollo 11 


l'événement le plus Important 


de l'histoire des vols spatiaux, soit l'atterrissage de deux 
Américains sur la lune, sera accompli par l’équipe d'Apol- 
lo II, En cette occasion, La Liberté et le Patriote offre 


permis de Jouer les Petits Pou- 
cets, En définitive, ce sont les 
gars d'Apollo 12 qui feront 
“l'excursion”, 


Les moments 
dan georeux 


— Quels seront les moments 
les plus dangereux ? 


Armstrong: Il y en aura 
tellement! D'abord celui de 
l'atterrissage du LM, Le champ 
de gravité de la Lune est très 
irrégulier, Des “Mascons” 
(concentration de masses) en- 
fouis sous la Lune font ‘“fré- 
tiller” les vols orbitaux, Ils 
pourraient faire dévier le LM 
de son point de chute, Nous 
irions nous poser au fond d'un 
cratère ou pire, sur une paroi 
inclinée qui rendrait le décol- 
lage impossible, Ils pourraient 
provoquer l'écrasement du LM 
si le calcul des forces de frei- 
nage à exercer sur le LM est 
effectué en fonction de faus- 
ses altitudes, Et puis, il y a 
le problème du bouleversement 
du rapport entre le poids et la 
masse sur la Lune, Chacun de 
nous pôsera environ 30 livres, 
Nous aurons l'impression d'é. 


tre de gros ballons légers et 
devrons nous retenir pour ne 
pas nous laisser glisser sur lé 


surface de la Lune, être entrai- 
nés au loin jusqu'à perdre le 
LM de vue, Nous serons com- 
me des navires trop peu char: 
gés et ballottés par la mer, 
Nous ressentirons peut-être de 
la nausée, Comme il n'y a pas 
d'atmosphère sur la Lune, 
nous ne verrons pas dans l'om:- 
bre et risquerons de tomber 
dans des trous, de buter dans 
des rochers, 


— Vous sentez-vous vrai. 
ment préparés pour le voyage? 
Armstrong: 

avons 


En vérité, 
effectué le 


nous 


ses lecteurs le contenu d'une interview qui a été faite au 
cours du mois de juin avec un des astronautes du vol, soit 
Neil Armstrong, M, Armstrong sera le premier astronau- 
te à poser les pieds sur la surface lunaire et sera accom- 
pagné d'Edwin Aldrin, 


voyage à la Lune plus de cent 
fois dans les ‘‘simulateurs'', Le 
départ, l'arrivée, le voyage, 
toutes les éventualités, les ré- 
parations, les accidents de par- 
cours, Nous sommes devenus 
des ordinateurs humains telle- 
ment nous avons assimilé de 
données, Vraiment le plus dif: 
ficile sera d'affronter l'absen- 
ce de gravité, On n'a pas pu 
reproduire ces conditions par- 
faitement, On avait d'abord 
voulu nous lier l'un à l’autre 
sur la Lune par des cordages, 
Nous n'avons pas voulu, Alors 
nous avons étudié la façon de 
se mouvoir des chats... 


Un autre moment de per. 
plexité sera celui du triage des 
échantillons, Nous ne pouvons 
ramener que 80 livres, Avant 
de regagner le Module, nous 
devrons choisir ce caillou oui, 
celui-là non, Comme des voya- 
geurs avec excédents de baga- 
ges à l'aéroport, 


Au retour la 
quarantaine 


— Enfin, le retour... 


— Armstrong: Notre capsu- 
le se posera sur le Pacifique 
le 24 juillet, Des hommes gre- 
nouilles viendront à notre ren- 
contre et par une trappe nous 
tendront des costumes isolants 
en matière plastique que nous 
revêtirons, Puis, nous serons 
hissés jusqu'à un hélicoptère 
et amenés au Centre Spatial de 
Houston, Là, trois semaines de 
quarantaine, sous une espèce 
de grande tente transparente 
en compagnie d'un ingénieur 
et d'un médecin, C'est évidem- 
ment pas l'idéal pour des gens 
qui reviennent de loin mais il 
faut éviter que nous ne conta- 
minions la vie sur Terre, En 
effet, si nous ramenions un 
organisme biologiquement ac- 


tif de la Lune dont les organis- 
mes n'auraient jamais fait l'ex. 
périence et contre lequel 
seraient sans défense, ça pour: 
rait donner de mauvais résul- 
tats, De même, les échantillons 
que nous ramenons resteront 


ils 


LA 


*# 


Atterrissage 
du module lunaire 


MT | 


KRecueillir des 
échantillons 
se À 0 DR 


| 
quatre semaines sous quarane 


taine, 


s'assu- 
fournissons 


Les savants veulent 
rer que nous leur 
des morceaux de Lune et pas 
des morceaux de Terre trans- 
plantés, 


X 


Le module 


lunaire 


Le “canot lunaire’ 
re ‘module lunaire’ 
gé LM pour ‘“lunar module’) 
est un véhicule indépendant 
qui pèse au total 15 tonnes, 
C'est à son bord que deux cos: 
monautes prendront place en 
se détachant de la cabine ‘A: 
pollo”, pour aborder le sol lu- 
naire, 


ou enco: 
(en abré- 


Il se compose de deux étages 
dissociables: un étage de des- 
cente, abritant le moteur et le 
carburant (du propergol) né- 
cessaires à la descente; un éta- 
ge de remontée, comprenant 
la cabine des astronautes, les 
équipements électroniques, le 
moteur de remontée et son car. 
burant et des fusées d'orien- 
tation, Une fois arrivés sur la 
Lune, les cosmonautes se sé- 
pareront de l'étage de descen- 
te, et regagneront la cabine 
“Apollo” avec le seul étage de 
remontée, Ce “canot lunaire’ 
avait donné jusqu'à présent 
bien des soucis aux techniciens 
lors des essais au sol et lors 
du seul essai dans l'espace réa 
lisé, à vide, en janvier 1968, 

Il faut maintenant être cer- 
tain qu'il soit pleinement opé: 
rationnel, comme l'assurent les 
techniciens de Cap-Kennedy. 
Pour s'en assurer, la NASA a 


# 


# 


procédé, au cours du premier 
semestre de 1969, à deux expé- 
rimentations, La première, cel- 
le d'“Apollo 9”, le 28 février, 
a eu pour objet d'essayer sur 
orbite terrestre le LM, par une 
série d'opérations de décroche- 
ment et de raccrochement avec 
la cabine “Apollo”, La secon- 
de, en mai, a été réalisée sur 
une orbite lunaire analogue à 
celle d'“Apollo 8”, c'est-à-dire 
à un peu plus de 65 milles d'al- 
titude, Les deux astronautes, 
Cernan et Stafford, qui ont 
pris place à bord se sont rap- 
prochés de la Lune jusqu'à 
une dizaine de milles, 


Dans quelques jours, Arm- 
strong et Aldrin prendront pla- 
ce à bord du ‘module lunaire”, 
Ils se laisseront littéralement 
tomber sur la Lune, en utili- 
sant pour freiner leur chute 
leur rétro-fusée, Ici, pas de re- 
cours possible au parachute 
en cas de défaillance de la fu- 
sée: il n'y a pas d'atmosphère, 
A l'arrivée au sol, le ‘‘’modu: 
le se posera sur ses patins, 
Il vaut mieux que ce soit sur 
une surface plate qu'à flanc 
de cratère ou qu'au fond de 
quelque crevasse, d'où le décol- 
lage poserait de graves problè- 
mes, 


# 


Saint-Boniface, le 16 juillet 1969 


Et après ? 


Venus. 


Car la Lune,,, ce ne sera 
qu'une péripétie, Au-delà d'el 
le, les visionnaires armés d'or 
dinateurs que sont les savants 
d'aujourd'hui cochent déjà sur 
la carte du ciel leurs objectifs 
de la fin du siècle et du siècle 
prochain, Werner von Braun, 
l'inventeur des ‘“V 2! et le père 
de tout le programme spatial 
américain, nous annonce le dé: 
barquement sur Mars en 1985- 
1990, Après, toutes les planè- 
tes du système solaire tombe 
ront au fur et à mesure dans 
notre gibecière, 


Mais alors il faudra travail 
ler avec d'autres moyens, L'un 
des meilleurs journalistes 


scientifiques francais, Pierre 
de Latil, fait très blen com 
prendre par l'exemple suivant 


à quelle échelle nouvelle il fau- 
dra travailler, 


“Si nous retenons comme 
hypothèse de travail qu'un mil 
limètre représente 1,000 kilo 
mètres, et un mètre, un million 
de kilomètres, comment se pré 
sente le système solaire? 


“La Terre est une bille de 
12.7 mm, le Soleil, un ballon 
de 1,39 m (placé) à 150 mètres 
de distance, Mercure est une 
pilule de 5 mm à 50 ou 70 m 
de distance: Vénus, une bille 
presque égale à celle de la Ter. 
re, à 108 m du Soleil; Mars 
un petit pois de 6,8 mm de dia 
mètre; au-delà du petit pois 
de 550 à 600 m de vide, et puis 
un melon, Jupiter, qui, à cette 


échelle, offre un diamètre de 
14 cm, Encore 5 km à parcou 
rir pour trouver Pluton, un 


noyau très dense de 6 mm, aux 
confins du système solaire, Et 
la Lune? Eh bien, à 36 em de 
la Terre, elle forme une graine 
de 3,4 mm, Pour le moment, 
le grand voyage astronautique 
va simplement de la bille à la 
graine, Il reste beaucoup à fai 
re pour les générations du 
XXIe siècle et les suivantes," 


— No 


2 NN 
EN 
CD 


Mars 


Les prochains objectifs! 


Mars et Vénus, Au plus près, 
Mars est à 56 millions de kilo: 
mètres de nous, 140 fois plus 


loin que la Lune, Vénus est au 
plus près à 40 millions de kilo: 


mètre Pour atteindre ces 
deux planètes, 11 faut compter 
de trois à six mois, avec les 
moyens actuels; c'est le temps 
qu'il a fallu aux trois satelll. 
tes non habités jusqu'à pré: 
sent, lancés par les Russes et 


les Américains, ‘Vénus 5", lan 
cé le 5 janvier par l'URSS, met: 


tra plus de quatre mois pour 
atteindre la planète rouge, Il 
n'est pas question de faire sup- 
porter un vol aussi long à des 
hommes, même si des expé- 
riences de survie, d'un an dans 
les conditions d'un vol pute 
théorique ont 6té menées À 


bien en URSS récemment, 


Des véhicules nombreux 
vont apparaitre: les moteurs 
atomiques remplaceront les 
moteurs À fusée actuels et Ils 
seront relayés eux-mêmes, en 
navigation interstellaire, par 
les moteurs ioniques à accélé. 


ration constante, On marchera 


alors à 300,000 ou 350,000 mil. 
les à l'heure, peut être à 600, 
000 milles à l'heure, 

A cette vitesse, Mars serait 
à cinquante-six heures, Vénus 


à quarante heures, à peu près 


ce qu'il faut actuellement À 
une cabine “Apollo” pour ga- 
gner la Lune, Les quinze ou 
vingt ai i venir seront con- 
sacrés à l'élaboration du maté: 
riel, à la mise au point des 
néthodes, des programmes, des 
carte à l'entrainement des 
hommx l'out cela se fera à 
partir des stations spatiales 
que les Russes et les Améri- 
cains prévoient, et qui, comme 
bases de travail, seront sans 


doute plus importantes que la 
Lune elle-même, 
Louis Wiznitrzer, 


La Presse (Montréal), 
le jeudi ler juin 1969, 


——_—_ 
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15 BERSERE En 


HORIZONTALEMENT 
1—Traités sur le foie. 
2—Expérimenté, distingué 


Pare, 

3—Jeu de hasard, — Remar- 
qua, 

4—Change, — Conj, — Pièce 
d'artillerie 

5—Pronom, — Tesson, — Dan: 


la bouche, 


6—Nuancent, — Unité de me 


sure, — Venu au monde, 
7—Moteur humain, — Nôga 
tiun, 


8—Marque la surprise, — 
Laissera seul, 
9—Ignorance d'une chose, — 
Notre-Seigneur, 
10—Ensemble des conditions 
qui déterminent un être 
particulier, — Chef d'Etat, 
11—Affaibli, Patrie d'Abra 
ham. Arr, de Langon, 
Couleur rouge clair, entre 
la cerise et le rose, — In 
matière de, 


12 


VERTICALEMENT 

1—Se dit des médicaments eme 
ployés contre les vers 
intestinaux, 

2—Aiguisé, — Orifice du 
rectum, 

3— Personne qui commande sè- 
chement Possessif, 

4 Unité de mesure, — Point 
essentiel, 

| 5—Petites tablettes à glissière 
pouvant sortir d'un meuble 
et y rentrer, — Titre, 

6—Inflammation de l'oreille, 

Usages Se rendra, 

7.Général américain, == 
Avarient 

h—Aura recours à. 

9 Grande sexuelle à sécrétion 
interne Con], 

110— Principe odorant de la ra- 

cine d'iris Préfixe grec 

signifiant ‘mort, 


11—S'engouffrer, — Inter), 
espagnole, 
12-—Qui siège Partisanes, 


SOLUTION DU PROBLEME No 606 


Le peuple de Dieu et le développement des peuples 


par le cardinal Maurice Roy, président de la Commission Pontificale ‘Justice et Paix" 


Notre vinsin! 
c'est l'humanité 


Il est impossible à l'homme 
d'embrasser l'humanité d'un 
seul coup d'oeil, car l'oeil nu 
ne permet d'en capter qu'une 
infime partie à la fois, S'i 
nous est parfois possible d'em- 
brasser d'un seul regard une 
grande foule, face à l'huma:- 
nité notre horizon demeurera 
toujours limité, 


Avant l'avènement de la té. 
lévision, notre capacité de voir 
la dimension du monde était 
non seulement très restreinte 
mais infime comparée à celle 
de Dieu qui englobe l'univers, 
Aujourd'hui avec la télévision 
et, grâce aux satellites, nous 
pouvons voir nos frères au tra- 
ail, au jeu, à la guerre, au re- 
pos, sur tous les continents, 


aussi bien que si nous étions 
présents, Leurs jolies, leurs 
bonheurs, leurs peines et leurs 
anxiétés, se déroulent devant 
nous, Le monde vient à nous 
et nous y sommes intégrés, 

Ce coup d'oeil panoramique 
de la grande famille humaine 
nous fait mieux saisir cette 
bouleversante réalité de l'iné. 
galité des hommes, On constate 
des différences très marquées 
au point de vue physique, psy- 
chologique, social, politique, 
CHE culturel, matériel 
et spirituel, Mais ce qui frap- 
pe surtout, c'est de constater 
que 1/3 de l'humanité vit dans 
l'abondance alors que les 2/3 
sont près de la misère ou dans 
la misère totale, 

Nous n'avons pas l'intention 
de dresser la tragique image 
du monde d'aujourd'hui, La 
condition de vie de plus de 
trois milliards de personnes 


qui vivent sur cette planète 
est connue de tous, et tous con- 
naissent les causes de la faim, 
de la misère, de la pauvreté 
et du sous-développement, Il 
suffit de constater notre haut 
standard de vie et la course 
effrénée aux armements pour 
mieux comprendre l'étendue 
de la misère humaine, 


Un monde malade 

Les voyages de Paul VI à 
travers le monde lui ont per: 
mis de voir sur place la condi- 
tion humaine, “Nous avons été 
en mesure de voir de nos pro- 
pres yeux, dit-il, et de toucher 
véritablement du doigt les pro- 
blèmes cruciaux présents sur 
les continents pleins d'espoir 
et de vie”, Se remémorant ce 
qu'il avait vu, le Pape dans 


son encyc lique de 1967 sur le 
Développement des Peuples, a 
diagnostiqué 


cette condition 


humaine dans une phrase tran- 
chante et révélatrice: “Le mon- 
de est malade”, (Populorum 
Progressio, no 66) 

Vingt siècles après la nais- 
sance du Fils de Dieu, nous 
nous arrêtons nous aussi à re- 
garder tourner la terre de Dieu 
et à réfléchir sur cette vérité: 
le monde est malade! Et la 


maladie de ce monde, dit le 
Saint-Père, s'explique ‘par le 
manque de fraternité au ni- 


veau des individus et au niveau 
des peuples”, 

Pourquoi cela estil? Com:- 
ment pouvons-nous expliquer 
ce grand manque de fraternité 
bienfaisante si nous croyons 
que le Messie est venu guérir 
les plaies du monde et le ren- 
dre meilleur? Nous qui recon- 
naissons en Jésus notre créa- 
teur et notre frère, nous qui 
osons nous adresser au Tout: 
Puissant en des termes aussi 


# Horizontalement: 1, Soulogra-|m Verticalement: 1, Singularl- 
phie; 2, Insiste — Unt; 3, Néant |tes; 2, Oneill Voile; 4, Usant 
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Serpillières, Itions. 
familiers que “Notre Père”, les hommes de la terre, “L'on 
comment se fait-il que nous a maintenant la possibilité de 


vivions dans un monde malade 
où la fraternité n'existe pas, 

Nous vivons au milieu des 
fantastiques découvertes de la 
technique et de la science, Com- 
parativement aux siècles pré- 
cédents, la connaissance de 
l'homme et de son univers s'est 
accrue dans des proportions 
dépassant l'imagination, Tout 
ce que nous avons appris peut 
nous laisser croire que nous 
sommes peut-être à l'aurore 
d'un monde nouveau, Les plan 
tes n'ont plus de secret; nous 
connaissons toute la gamme 
des fertilisants et les insectici 
des qui leur conviennent, Nous 
sommes en mesure d'enrayer 
les grands maux qui ont affli- 
gé de tout temps l'humanité, 
et nous sommes capables de 
produire suffisamment de 
nourriture pour rassasier tous 


délivrer la plupart des home 
mes du fléau de l'ignorance”, 
(Gaudium et Spes, no 60) 
Par ailleurs, nous sommes 
assis sur une bombe atomique 
capable de détruire la terre et 
tous ses habitants, Voilà l'hom- 
me moderne, sophistiqué et ef: 
frayé, L'homme qui a décou- 
vert la façon d'harmoniser les 
forces de la nature, constate 
que son univers est malade, La 
majorité de nos frères sont 
malades et souffrent de la 
faim, d'un manque d'éducation 


et de frustrations de toutes 
sortes, frustrations qui occa- 
sionnent l'éruption Intermit. 


tente de la violence à travers 
le monde, Et nous avons peur, 
peur de l'épidémie qui nous 
guette et qui peut causer des 
ravages inimaginables, 

(à suivre) 


Saint-Boniface, le 16 juillet 


1969 


Ah! mais quels plaisirs 


En juillet, la popularité des 
légumes n'a ni limites, ni fron- 
tières, En France tout comme 
en Australie ou au Canada, les 
magnifiques étalages multico- 
lores attendent l'oeil tout au: 
tant que la gourmandise. 

À l'heure du repas, qui ne 
saurait apprécier les qualités, 
si chères au gourmets, des lé: 
gumes frais et croquants tels 
que haricots verts ou jaunes, 
petits pois, carottes et pommes 
de terre nouvelles sans oublier 
le navet et le chou-fleur au 
goût si caractéristique. 

Parmi ce vaste assortiment 
de légumes d'été, il n'est point 
besoin de louer la valeur déli- 
cate des haricots, À la fois 
abondants et économiques, En 
un mot, ils jouissent d'une ré- 
putation internationale. 

L'origine des haricots re: 
montent d'ailleurs à 1894, Il 
est intéressant d'apprendre 
que les haricots ont parcouru 
un long chemin depuis leur 
apparition en Amérique du 
Nord, Aujourd'hui, la plupart 
des variétés commerciales sur 
le marché offrent des haricots 
tendres et charnus, présentant 
des gousses jaunes ou vertes, 
passablement droites et fer: 
mes, dont les grains sont à pei- 
me formés, Ce sont de petits 
délices, 

Pour ne rien perdre de leurs 
atouts, utilisezles le plus tôt 
possible après l'achat. Faites: 
les cuire à couvert dans une 
petite quantité d'eau bouillan: 
te salée, environ 15 minutes, 


Bijoux et bibelots 


{/. CAE 


SP 
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Vous avez une vieille table 
ronde rangée au fond de votre 
garage ou de votre cave. Vous 
savez que cette forme de ta: 
ble est très ‘dans le vent” ac: 
tuellement. Cependant, si vous 
n'avez pas de salle à manger 
bu si cette forme de table ne 
convient pas À l'ameublement 
pourquoi ne pas en faire un 
meuble pratique. Transformez 
cette table ronde en table bas- 
se, à café, Sciez le support et 
déposez le dessus de la table 
directement sur les quatre pat: 
tes de la base. Emaillez le meu- 
ble d'un produit qui résiste 
aux taches, égratignures et à 
la chaleur. Vous trouverez des 
laques traitées spécialement à 
cet effet, 

+ *# + 

— Merci infiniment, mon 
cher ami, de me prêter votre 
parapluie, mails que le manche 
est donc curieux! 

— Ah oui! une invention À 
mol: 11 explose si on ne le ra- 
mène pas dans les 48 heures! 

+ % + 

Si l'une de vos recettes n'exl- 
ge qu'un demi-citron, l'autre 
moitié du fruit doit être dépo- 
sée au réfrigérateur, Pour évi- 
ter qu'il sèche de façon intem- 
pestive, couvrez-le d'un couver- 
cle en plastique, celul-1à même 
dont vous vous servez pour 
couvrir les bols. Il restera ju: 
teux bien plus longtemps. 

+ # + 

Les vêtements sont souvent 
garnis de boutons fabriqués 
en matière plastique. Afin de 
ne pas les abîmer avec le fer 


Déchirez la feuille de papier 
simple à :4 de pouce du timbre 
et 


Conservex 
les timbres usagés 
et aidez aux missions 


Bureau des timbres 
pour missions, 
postez à: Mile R, A. KORNE, 
718, avenue Taché, 
Saint-Boniface %, Man. 
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Ans Virginie avait pris 
e bras de son compagnon et 
s'y pendait gaiement, comme 
de coutume, 

— Regardez, dit Germain, 
les splendeurs de la nature, ce 
coucher de soleil, pendant que 
la vue est encore dégagée, Dans 
dix minutes il fera nuit. De- 
main vous ne verrez peut-être 
plus ce spectacle, La saison 
sèche est finie: les llaneros di- 
sent qu'il pleuvra bientôt, Ils 
le sentent, eux. 

Les jeunes gens restèrent un 
moment immobiles et silen- 
cieux à contempler la brume 
rouge qui estompait les Ilanos; 
le soleil, agrandi, semblait s'y 
dissoudre, à peine discernable 
au-dessus de l'horizon. La lu- 
mière écarlate, réverbérée par 
le ciel, les illuminait, rosissait 
leurs visages et leurs vête- 
ments, 


jusqu'à ce qu'ils soient pres- 
que tendres, Mais attention! 
ne pas laissez bouillir les lé- 
gumes trop vigoureusement, 


Contre les crise 
cardiaques 

NEW YORK — Les person- 
mes physiquement actives — 
faisant de la culture physique 
ou marchant beaucoup dou 
blent leuns chances d'échapper 
aux crises cardiaques et fi 
elles sont victimes d'une de 
ces attaques risquent quatre 
fois moins d'y succomber que 
celles qui restent assises, Les 
personnes qui fument ont deux 
fois plus de chances d'être vic- 
times d'une crise cardiaque 
que celles qui ne fument pas, 
Les personnes qui grossissent 
beaucoup À l'âge adulte ris- 
quent plus que les autres d'ê- 
tre frappées par les attaques 
cardiaques, 

Telles sont les trois grands 
groupes de conclusions aux- 
quelles sont arrivés les cher: 
cheurs du plan d'assurance- 
santé (Health Insurance Plan) 
de la ville de New York à l'is- 
sue d'une étude de neuf ans 
ayant portée sur 110,000 adul- 
tes Agés de 35 à 64 ans, 

Les hommes ont cinq fois 
plus de chances d'être victimes 
d'attaques cardiaques que les 
femmes mais pour ces derniè- 
res les risques d'attaques s’ac- 
croissent considérablement au- 
dessus de 44 ans et à l'appro- 
che de la ménopause. 


Coffret 
de 


Posette 


à repasser, entourez le bouton 
d'une cuillère pour le protéger 
contre la chaleur. 
+ % + 

Pour améliorer le goût des 
carottes rApées, ajouter quel 
ques morceaux de pommes rà- 
pées, mélanger le tout et as: 
saisonner cette salade d’un jus 
de citron mélangé à quelques 
cuillerées de Yogourt blanc. 
C'est délicieux et surtout très 
sain pour les enfants et les 
régimes. 


+ *# + 
Le ministre: 
— Hier, j'ai inauguré un 


hôpital psychiatrique, 
— ]1 y avait du monde? 
— Oui, un monde fou, 
+ % + 
Si vous avez les coudes très 
rudes, passez délicatement cha: 
que jour une pierre ponce sur 
vos coudes, puis enduisez-les 
d'une crème pour l'épiderme, 
dont vous trouverez de bonnes 
marques dans toutes les phar- 
macies. 
+ # + 
En vivant 80 ans et en 6tu- 
diant d'une façon continue, j'ai 
au moins appris une chose: à 
ne plus ignorer mon ignoran- 
ce. (Inscription sur une tombe 
de savant) 
# + 
Le temps du grand nettoya- 
ge étant arrivé, tous les petits 
coins et recoins seront net- 
toyés. Pour vous sauver des 
pas, confectionnez un tablier 
de cordonnier, Dans chacune 
des pochettes vous y glisserez 
brosse, linges, plumeau, pro- 
duits de nettoyage, etc. Il est 
commode et même amusant, 
+ % + 
Madame venait d'acheter 200 
timbres pour poster les invita- 
tions au mariage de sa fille. 
Moins d'une heure plus tard 
elle était de retour, pour échan- 
ger les timbres. Elle n'aimait 
pas l'image du grand oiseau 
au grand bec qui figurait sur 
les timbres et qui, à son avis, 
rappelait trop la cigogne. 


ROLEINE 


Germain prit la main de Vir- 
ginie et leurs doigts se croisè- 
rent. Elle eut un petit sourire, 
I1 devait l'imaginer émue par 
la beauté de la nature et prête 
à lui donner la réplique dans 
un tendre duo, Il verrait! 

— Estil vrai qu'en Europe 
le Ga rh dure des heures? 

— Tout de même pas, mais 
beaucoup plus longtemps 
qu'ici, 

— Je voudrais bien y aller, 
pour un voyage, mais pas pour 
y vivre. Je m'y sentirais trop 
dépaysée, On s'y moquerait de 
mon accent, Au fait, vous amu- 
se-t-il toujours autant? 

- Non, maintenant je l'al- 
me et je ne voudrais pas que 
vous le perdiez, Il fait partie 
de vous. 

I lâcha sa main et lui fit 
face, Il l’obligea de lever la 
tête vers lui. De l'index, il sui- 
vit son profil jusqu'au bout du 
nez. Elle sourit Soudain, il la 
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Soif de verdure, falm de croquant, envie de fraîcheur, volel 
le festival des légumes verts devenus après une si longue atten: 
te, notre récompense, De fait, juillet est bien le mois des verdu: 
res, du jardin, des salades puisque ces dernières n'ont jamais 
plus de fraicheur et de goût qu'en ce mois de leur naissance, 
Dès maintenant, les économistes ménagères du ministère de 


l'Agriculture du Canada vous invitent à faire quelques aventu- 
res gastronomiques en préparant et en servant des salades crous: 
tillantes et fraîches aux couleurs de l'été, 


Comment perdre à la fois 
ses amis et son argent ... 


Quel motif peut pousser une 
maitresse de maison à ache- 
ter un aspirateur de $282, dont 
elle pourrait obtenir l'équiva- 
lent pour $89 dans un grand 
magasin? 

C'est là un des facteurs mys- 
térieux qui permettent à des 
vendeurs peu scrupuleux de 
faire une carrière très intéres- 
sante dans la ‘vente par re- 
commandations"”, 

Ce système de vente est la 
meilleure façon de perdre à 
la fois ses amis et son argent. 
Car le vendeur qui vous laisse 
croire qu'il vous fait une fa- 
veur en vous rabattant quel- 
ques dollars sur le prix d'un 
article qui dépasse les possi- 
bilités de votre budget, vous 
demandera en retour la liste 
de vos amis qui voudraient 
profiter de la même faveur. 


Quand vous aurez pris le 
temps de réfléchir, et vos amis 
de même, le vendeur sera ren- 
du loin, et le contrat aura pro- 
blablement été cédé à une com- 
pagnie de prêts qui ne vous 
laissera pas le loisir de chan 
ger d'idée. 

Le meilleur système de pro- 
tection, c'est de toujours pren 
dre le temps de réfléchir et 
de comparer. Dès qu'un ven- 
deur vous presse, dès qu'il est 
question d'une aubaine qui ne 
durera que quelques jours, Ïl 
faudrait refuser net, 


Voici ce que conseille un 
communiqué publié récemment 
par le ministère de la Consom- 
mation et des Corporations: 


1, Examinez le contrat artle 
cle par article, avec le vendeur, 

2. Faites-vous remettre, par 
écrit, des précisions sur le 
pourcentage moyen des primes 
qu'on vous offre comme rabais 
sur la marchandise proposée, 

3. Soyez certain que vous 
avez les moyens d'acheter l'ar- 
ticle, avec ou sans primes. 

4, Prenez le temps de com- 
parer le prix qu'on vous pro- 
pose avec le prix des articles 
semblables en magasin, 

5, Si vous tenez à vos amis, 
demandez leur permission a- 
vant de donner leurs noms et 
adresses au vendeur, 

6, Ne vous laissez pas brus- 
quer sous aucun prétexte, 

7. Si vous décidez d'acheter, 
exiger une garantie écrite, 

8. Si vous avez des doutes, 
mettezvous en rapport avec 
les autorités de votre province. 

Il peut arriver aussi qu'on 
vous propose de faire partie 
de la chaîne de vente, et d'y 
impliquer vos amis, On vous 
proposera d'être gérant et de 
vous adjoindre des assistants, 
chacun y allant d'un certain 
investissement dans la compa- 


serra contre lui et l'embrassa, 
passionnément. Elle ne se ré- 
volta pas, ne se débattit pas, 
le frappa encore moins, Elle ne 
fit rien de ce qu'elle avait pro- 
jeté: elle n'en avait pas envie. 
Elle s'abandonna, incapable de 
résister, Presque heureuse... 

Le jeune homme se redressa 
un peu, la considéra un instant 
encore, penché sur elle, puis 
s'écarta et se mit à rire, 

- Avouez que vous ne l'a. 
vez pas volé, Cela pour vous 
apprendre à faire la coquette 
pendant un mois. 

Virginie s'exclama, furieuse, 
Elle le croyait troublé alors 
qu'il se vengeait, tout simple- 
ment, et qu'il se moquait d'elle. 
Elle se jeta sur ul pour lui 
donner une gifle bien méritée, 
mais il ne l’attendit pas et par- 
tit en courant, Elle le poursui- 
vit, sa jupe Per pour 
trotter plus à l'aise, Il se re- 
tournait de temps en temps et 
rlait, Elle était de plus en plus 
furieuse, ce qui, joint à la cour. 
se, lui donnait un point de côté, 
Il se laissa rattraper, la saisit 
sous les bras et l'éleva au-des- 
sus de lui en valsant, Il sou- 
riait, de son grand sourire ra- 
dieux, jeune et communicatif, 
L'espace d'un instant, elle le 
trouva beau, 

Faisons la paix, Virginie, 
dit-il en la reposant par terre, 
Pas de cette guerre sotte en- 
tre nous, Soyons amis, c'est 
tellement mieux! 

Il avait recouvré son sang- 
froid, s'il l'avait jamais perdu, 
alors qu'elle demeurait trou- 


gnie, Voilà une entreprise dans 
laquelle il ne faut pas s'enga- 
ger sans les conseils d'un avo- 
cat, 

Quant à la vente de cosmé- 
tiques ou d'articles ménagers 
sous forme de démonstration 
où vous invitez vos amis, il n'y 
a pas lieu de s'en méfier sl 
les prix des produits sont sem- 
blables à ceux du marché, C'est 
quand on vous offre quelque 
chose pour rien qu'il faut vous 
méfier, 


Patron imprimé 


9175 SIZES 2.8 
l, Merion Tati 


Les poches de cette robe en 
forme de tulipes font très ori- 
ginales, Vous pouvez les con- 
fectionner de couleurs contras- 
tantes comme l'indique le mo- 
dèle, 

Demandez le patron 9175 -— 
tailles: 2, 4, 6, 8, 


Prix 650 


Envoyez votre commande At 


Marian Martin Dept, 
La Liberté et le Patriote, 
60 Front St, West, Toronto, Ont, 


(non à Winnipeg) 


Ecrire lisiblement le numéro du 
patron, la grandeur, votre nom 
et votre adresse, 
(Paiement en monnale seulement, 
les timbres ne sont pas acceptés.) 


blée, habitée d'une joie qu'elle 
n'analysait pas, Une fois enco- 
re, elle jugea les hommes cy- 
niques, Un baiser n'a aucune 
importance pour eux, Elle se 
demanda pourquoi elle n'avait 
pas eu envie de se défendre, 

Les Ilaneros avaient raison: 
le lendemain la pluie d'été 
commença. ù 

* L1 


Le marquis arpentait le sa: 
ton d'un pas nerveux en frap- 
pant le sol de sa canne, Per- 
sonne ne parlait et, entre les 
coups qui résonnaient sur les 
dalles, on entendait la pluie 
rouler sur le toit et les grosses 
gouttes débordant des ché- 
neaux frapper avec un bruit 
mat, à intervalles réguliers, les 
briques du perron. 

— Une victoire! Une victol. 
re! s'écria enfin M. de Saint- 
Clair, Ils sont restés les ders 
niers sur le champ de bataille, 
voilà tout, mais ils ont plus de 
morts que nous, 

On était le 31 mal et l'on 
venait d'apprendre que l'avant: 
veille Bolivar avait battu le 
commandant en chef de l'ar- 
mée espagnole à Carabobo, 

Virginie n'écoutait pas, Elle 
se demandait comment, par 
cette pluie, aller rejoindre Cris- 
tobal sans se faire remarquer, 
Il était de retour, sorti sain et 
sauf de la bataille, Le matin, 
aussitôt arrivé, il avait épinglé 
un billet anonyme au tronc de 
“leur” palmier, Son congé n'é- 
tait que de trois jours, il re- 
tournait ensuite auprès de son 


Avec l'arrivée de l'été, ne 
perdez pas une occasion de 
jouir du plein-air, parce que 
les meubles de la pelouse ne 
sont pas en bonne condition. 
Peinturer les meubles du pa: 
tio non seulement les embellit, 
mais les protège aussi, 


Si vos meubles sont en mé. 
tal, les fissures dans la peintu- 
re sont un terrain propice À 
l'infiltration de l'humidité et 
favorise la corrosion, Otez la 
peinture détériorlée avec une 
brosse métallique et poncez les 
endroits rouillés avec de la lai- 
ne d'acier, Retouchez ces en- 
droits endommagés avec un 
apprêt protecteur anti-corrosif 
— du type chromate de zinc 
ensuite, appliquez une couche 
de finition colorée d'émail pour 
métal extérieur, 

Les meubles de fer ou d'a- 
cler non peinturés devraient 
l'être afin d'éviter les dangers 
de corrosion, L'acier galvanisé 
à chaud devrait être recouvert 
d'une couche d'apprêt spécial, 
contenant de l'oxyde de zine 
en poudre, afin d'assurer une 
bonne adhérence de l'émail de 
finition, Laissez l'apprêt sécher 
complètement, ensuite appli: 
quez une ou deux couches d'é- 
mail pour métal extérieur. 


Les meubles en aluminium 
si beau quand ils sont neufs, 
peuvent devenir inesthétiques, 
ternes, ou piqués par l'acide 
lorsqu'ils sont longtemps ex- 
posés à l'extérieur ou à l'at: 
mosphère corrosive de certai- 
nes larges régions industriel- 
les, Employez un nettoyeur 
contenant de l'acide phospho- 
rique et poncez légèrement 
afin d'ôter la pellicule terne, 
Mettez des gants en caoutchouc 
durant cette opération afin de 
protéger la peau, Essuyez le 
meuble avec de l'essence miné- 
rale afin d'ôter les taches de 
graisse et la saleté et vous ren- 
drez au meuble son éblouissan- 
te apparence originale, Laissez 
sécher complètement. Ensuite, 
appliquéz une laque claire d'ex- 
térieur non jaunissante, 

Les meubles de bois peuvent 
être endommagés par l'huml- 
dité causée par la pluie ou par 
un sol humide, Vérifiez soi 
gneusement les dessous pour 


Prendre la route 


Madame, vous allez partir 
sur da route, en voyage, en 
vacances, Vous partirez peut- 
être sans l'homme de votre vie, 
mais accompagnée de votre 
petite marmaille turbulente, 
Souvent, vous aimeriez bien 
leur poser un baillon... 

Comment faire pour tenir 
ces ‘adorables petits durant 
un long trajet? 

e Inutile de préciser qu'il ne 
faut jamais faire de vitesse ot 
encore moins dépasser, lors- 
qu'il y a un ou des enfants 
dans la voiture, Vous avez be- 
soin de toute votre attention 
et pour tenir la roue et pour 
les surveiller, Si vous faites 
de la vitesse, et qu'un enfant 
vous distrait, ne serait-ce qu'un 
moment, par la parole ou un 
geste, vous risquez d'avoir un 
accident; si vous allez trop 
vite; 

e ai vous faites un long 
voyage, coupez votre trajet 
avec des arrêts aux deux heu- 
res; 

e ne laissez Jamals un tout: 
petit en liberté en arrière, Ins: 
tallez bébé dans un hamac ou 
un petit lit solidement fixé. 
Les plus grands seront retenus 
par une ceinture de sécurité. 

e de préférence partez tôt 
le matin, Les routes sont moins 
achalandées et les enfants plus 
reposés; 

e n'oubliez pas médicaments 
ou ‘‘amuse-gueules” salés (con- 
seil d'une infirmière) pour 
ceux qui auraient des nausées, 
La lecture peut aussi leur don- 
ner mal au coeur, 

e donnez-leur certaines res: 
ponsabilités: vérification des 
portes, surveillance de leurs 
cadets, Essayez de les intéres- 
ser à remarquer le beau pay- 
sage sur la route, 


général, car la revanche com- 
mençait, 

Le marquis pérorait toujours 
et faisait un exposé complet 
de la situation. 

C'est la dernière victoire 
républicaine, affirma-t-il. 

On ne le crut point parce 
qu'il le disait après chaque dé- 
faite royaliste, 

Vir,.inie regardait par la fe. 
nôtre, cherchant l'inspiration, 


Des gouttes lourdes s'écra: 
salent contre les vitres, Ce qui 
était exaspérant dans cette 


tropicale, c'était son uniformi- 
té, Pas de bourrasques, pas 
d'accalmies, Les orages et les 
tornades qui déchainent la na: 
ture viendraient plus tard, en 
juillet, 

L'esprit de Virginie voletait 
d'une pensée à l'autre, Si elle 
sortait, elle serait mouillée, 
Pourrait-elle se changer en ca- 
chette au retour? I fallait 
pourtant qu'elle retrouvat Cris: 
tobal: elle en avait un impé- 
rieux besoin, car elle s'effrayait 
de si bien se passer de lui, En 
sa présence elle retrouverait 
le feu qui la dévorait naguère, 
Attendre un an ou deux, pour 
se marier, l'angoissait, car elle 
n'était plus sûre d'aimer enco: 
re le jeune homme à ce mo: 
ment-là, Elle le supplierait 
done de l'épouser bientôt, sans 
lui avouer pourquoi, bien en: 
tendu. “Quand je serai sa fem. 
me, je ne craindrai plus rien 
de tel”, songeait-elle naïve- 
ment, Elle se figurait que le 
sacrement de mariage confé- 
rait la constance, 


voir si la peinture est en bonne 
condition, Le meuble entier de. 
vrait être protégé avec une 
couche d'émail de qualité, 

Si vos meubles sont en bois, 
vous désirez certainement con: 
server leur beauté naturelle, 
Par conséquent, une couche de 
vernis spar où à l'uréthanne 
vous donnera un fini luisant 
qui rehaussera le grain du bois, 

L'Association des fabricants 
de peintures du Canada vous 


pepe) 


L'assiette jardin potager | beinturage des meubles du patio 


age 


tre fournisseur en peintures 
et de suivre les instructions du 
manufacturier pour l'applica- 
tion, 

N'oubliez pas! Les émaux 
d'extérieur de qualité peuvent 
faire de vous un artiste en dé. 
coration des patlos terrasses 
et rebords des piscines, Choi: 
sissez des couleurs vives et 
joyeuses qui contrasteront a: 
vec l'extérieur de votre maison 
et qui éparpilleront des notes 


recommande de consulter vo. gales sur votre terrain de jeux, 


? 
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Q. — Croyez-vous que ce soit si épouvantable, de nos 
jours, que je sorte pour le diner avec des hommes mariés, 
compagnons de travail, dont les épouses sont en vacances 
avec leurs enfants? Certaines de mes compagnes m'ont 
fait des remarques très désobligeantes à cet égard, Merci, 

Frou-Frou. 


R. — Si vous n'avez pas plus de sérieux de nos jours 
que votre nom de plume ne l'indique, je comprends fort bien 
que vous soyez assez légère pour agir comme vous le faites, 
Vos amies ont parfaitement raison, Si vous ne voulez pas 
vous faire encore plus mal juger et conserver la réputation 
qui vous reste, vous devrez certainement changer de con- 
duite, Une jeune fille qui se respecte ne sort pas avec des 
hommes mariés, sauf peut-être en groupe, pour une occasion 
spéciale qui se rapporterait au bureau, Jamais ne doit-elle 
se permettre de le faire seul à seul même si l'épouse était 
en ville, N'avez-vous jamais songé que vous risquez de met- 
tre le trouble dans un ménage en agissant de la sorte? Es. 
sayez de vous mettre à la place de la femme de ces hommes! 
Si vous avez un peu de coeur, un peu d'honneur, vous ces- 
serez cet odieux manège, 

“ # “ 

Q. — Depuis plusieurs années je travaille dans un 
assez grand bureau où j'ai toujours été heureuse, Il sem- 
ble que depuis quelques mois le personnel ait changé au 
point où je suis l’aînée, et les jeunes, tant filles que gar- 
cons, se moquent souvent de moi parce que je suis encore 
célibataire. Cela commence à me déplaire beaucoup. Un 
bon nombre de ces jeunes sont mariés et les petites dames 
continuent à travailler, Que faire pour faire cesser leurs 
propos agacçants? — Ginette, 


R. -— Avez-vous essayé de rire avec ceux qui vous taqul- 
nent? J'ai connu une enfant qui avait un frère terriblement 
taquin et qui la faisait ‘enrager” au point qu'elle ne se pos- 
sédait plus, La mère essayait d'expliquer à la petite que, si 
elle ne se fâchait pas, et qu'elle se contentait de rire, le grand 
frère se fatiguerait bien vite de ce jeu, Après quelque temps, 
elle réussit à la convaincre et elle se mit à rire, Le grand 
frère cessa son petit jeu, Surtout quand on est dans le monde 
des affaires, il faut savoir s'adapter au jour le Jour et ce 


tenir à la page, Bonne chance, 


Y 


Le 


# 


Q. — Savez-vous s’il existe des livres qui contiennent 
des exemples d'adresses, telles que celles qu'on lit dans 


de grandes occasions? Merci. - 


- Igno. 


R, -— Je crois que vous trouverez certainement de tels 
livres dans n'importe quelle bonne librairie, Vous pourriez 
y puiser quelques bonnes idées sans doute, mais les plus 
belles adresses, il me semble, sont celles qui contiennent des 
faits se rapportant à la vie de la personne ou des personnes 
à qui elles sont destinées, Il faut consulter des gens plus 
Agés qui les ont connues jeunes, des membres de leur fa- 
mille qui sont au courant des joies et des épreuves qu'elles 
ont subies, ete, S'il s'agit d'un anniversaire se rapportant à 
la carrière de la personne, on obtient des détails auprès de 
ceux qui ont partagé son travail depuis de nombreuses an- 
nées, ete, Cette adresse doit être un document rempli d'estl- 
me et d'affection et doit exprimer des sentiments provenant 
de la connaissance intime et du coeur, Ayant rassemblé tou- 
tes ces informations, vous trouverez certainement parmi les 
parents et les amis quelqu'un qui a bonne plume et qui sau- 
ra rédiger l'adresse convenablement et avec concision, Bonne 


chance, 
À, 
LA 


# 


Q. — Mon mari, que j'ai peu connu avant notre ma: 
rage, il y a six mois, est très particulier pour sa tenue, 


Il est toujours très bien mis, mais... 


souvent il faut que 


je lui fasse remarquer qu'il porte une chaussette verte et 
une brune ou un col vert avec une chemise bleue, Pouvez 
vous m'expliquer cet étrange état de chose? Merci, 


Jacqueline, 


R. I ne distingue pas convenablement les couleurs, 
Il souffre sans doute de daltonisme, il est ‘colour blind” et 
devrait consulter un spécialiste de la vue aussitôt que pos- 
sible, Ce médecin lui indiquera quelles corrections s'impo- 
sent, Ce n'est pas une maladie, alors ne vous inquiétez pas, 


mais voyez-y! 


LOUISE 


Tans pis si on la surprenait, 
Elle raconterait qu'elle avait 
envie de faire un tour au jar- 
din et si elle passait pour folle, 
cela n'aurait aucune impor- 
tance, 

Mlle Leonor la vit partir ot, 
contrairement à ce qu'elle avait 
fait en octobre, ne dit rien, 
Mais cinq minutes plus tard, 
elle sortit avec le même luxe 
de précautions, 

Virginie avait posé sur ses 
épaules une cape de drap-culr 
à capuchon, Elle descendit au 
jardin et eut aussitôt les pieds 
trempés dans ses escarpins de 
satin, Une minute plus tard, 
sa robe longue était moite jus- 
qu'aux genoux et la pluie cou: 
lait le long de son visage dans 
son cou, Cristobal n'était pas 
en meilleur état: ses cheveux 
mouillés frisaient un peu trop 
tandis que sa moustache tom- 
bait toute raide, Ils rirent en 
s'apercevant et se jetèrent 
dans les bras l'un de l'autre, 
Leur baiser eut la saveur dou: 
ceñtre des eaux de la rivière, 
avec un arrièregoût de limon, 

Mais Cristobal releva la tête 
et se figea, Virginie le vit pa: 
ir tandis que ses traits se con- 
tractaient, Etonnée, elle le con: 
sidéra un instant, puis elle se 
retourna car il regardait der: 
rière elle: Mille Leonor était à 
deux mètres d'eux, Elle avait 
négligé de mettre une cape et 
sa robe rulsselait, Ses cheveux 
s'étaient dénoués à demi et 
une longue mèche tombait sur 
son épaule, Elle affectait un 
air froid et railleur, mais ses 


yeux luisaient de haine, 
Virginie étouffa un petit erl 
et, d'instinet, se rapprocha de 
Cristobal, mais il laissa retom- 
ber ses bras et elle ne trouva 
pas leur protection. 
Vous avez peur, n'est-ce 


pas? dit Mlle Leonor d'une 
voix sifflante, 
Non, affirma la jeune 


fille, Pourquoi aurais-je peur? 

Vous n'avez pas honte 
non plus, je pense? 

Pourquoi auraisJje hon: 
te? 

— Et vous, don Cristobal? 

Vous faites là une vilaine 
besogne, Mile Leonor, répon- 
dit-il, mais sa voix n'était pas 
très assurée, 

Vous ne manquez pas de 
cynisme, 

Virginie fit un pas vers la 
gouvernante, 

Je suis de l'avis de Cris- 
tobal, Pourquoi nous esplon- 
nez-vous”? 

- Je remplis mon devoir de 
gouvernante, Je vous ordonne 
de rentrer à la maison, 

Elle fit un geste vers la jeu- 
ne fille pour lui prendre le 
poignet, mais Virginie recula 
d'un mouvement brusque, 

- Je m'y refuse, Je ne fais 
rien de mal. 

Même en embrassant don 
Cristobal? 

Oh! cela suffit, mademoi- 
selle! Mélez-vous de ce qui 
vous regarde, Cristobal et moi 
nous aimons et nous marle- 
rons un jour, 


(à suivre) 


AARARUN LR NRA LA EX 
our vos petites annonces, signalez: 775-8443 


entre 9 h, du matin et midi, où entre 2 h, et 4 h, de l'oprès-midi 


Meure finale; mordi midi 
. 


4 TARIF D'oous por mot, Minimum $1,00, me 
A Chaque insertion supplémentaire, À sous por mot, 


O1 Minimum, $0,50, "Pas de chan 
mu Ajouter 25e si l'annonce doit 


ent de texte 
placée dons 


J un cadre ou si l'on désire un numére de boite, 
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ATTENTION MESDAMES — Avez 
vous besoin d'argent? N'emprun- 
tez pas, Gagnez $10 pour 3 h de 
travail en soirée, deux ou trois 
fois par semaine, Composer 233 
5986, 6-895-17C, 


A LOUER — St-Boniface, Logis 
privé: 3 pièces, Réfrigérateur et 
joûle, Pour couple seulement, 
Stationnement, Composer 233-4009, 

15-878-160, 

A LOUER — St-Boniface, Rue Rit« 
chot, Appartement meublé: 2 piè- 
ces, Jeune dame seulement, Libre! 
ler août, Composer: 233-3264, 

16-892-17C, 

A LOUER — Boniface 
meublé: 2 pièces, Pour 
Composer: CEdar 3-6104, 

16-891-17C, 


Logis 
homme, 


A LOUER — Norwood, Logis privé: 
4 pièces, Poêle et réfrigérateur, 
Pour couple seulement, Libre: ler 
août, Composer 247-2608 entre 
7 h 30 et 10 h pm, 16-889-T,F, 

RE AURANT A VENDRE OÙ A 
LOUER 482, boul, Provencher, St 
Boniface, Composer 233-7248, 

16-888-18C, 


A VENDRE — St-Pierre, au centre 
du village bâtiment: 30° x 80 
Pourrait servir pour entreprise, 
Avec ou sans le lot de 50’ x 135 
Prix très raisonnable, Appelez 
Albert Turenne: 433-7419, 

3-7W-TLF, 

A VENDRE — Lots en bordure du 
lac St-Malo, À 40 milles de Win 
nipeg, Termes si désiré, Pour in« 
formations composer 
près 6 a, ou écrire À R,.J, 
trand, 276, rue Taché, Norwood, 
Man, 5-770-LF, 

A VENDRE — Norwood, 56, rue 
Lawndale, Maison: 3 chambres À 
coucher, grand salon, salle à di- 
ner, Sous-sol: salles de jeux, de 
toilette et douche, Près église et 
école, 13-870-T,F, 


KLEM'S CATERING 
Mariages, banquets, fins de se. 
maine, Servons repas chauds 
avec holopchis, même sur 8se- 
maine, Composer 256-0101, 

18-414-TF 


Pas de cheveux gris ... 
Si vous faites usage du mer- 
veilleux produit JAMAIS GRIS 


Ecrivez pour dépliants gratuits 


C. C. Jamieson 


Boite postale 22, Transcona, Man, 
Téléphone: 222-4492 


PIANOS et ORGUES À VENDRE 
Agent exclusif pour pianos 
Heintzman et Sherlock-Manning 
et orgues Hammond, Voyez no- 
tre représentant français, M 
Jean Carignan, 


J. J, H. McLean Co. Ltd. 


Angle Graham et Edmonton 
Winnipeg - Tél: 942-4231 
Affilié à la Procure Générale 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURE 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


270, ave Assiniboine, Wpg 
Téléphone: 947-0491 


St. Boniface ESSO" 
Provencher et Taché 
Téléphone: 233-4654 
Norbert Tétrault, prop. 


Mise au point des moteurs 
Assortiment complet 
de produits Atlas 


Ouvert tous les jours de la 
semaine de 7 h, a.m, à 11 h. pm. 


ce 


243, rue Marion, Norwood 
A l'angle de la rue Traverse 


À mi-chemin entre les rues 
Taché et Des Meurons 


Téléphone: 247-3533 


Nous livrons à domicile 


PHARMACY 


a VENDRE — Ensemble: robe et 
manteau léger, rose-beige, Gran 
deur 14, Pour mère d'une mariée, 
Composer 247-9680, 16-886-16C, 

A VENDRE — Maison avec deux 
acres et quart de terrain, Egouts 
et eau, Située sur rue Centrale, 
Ste-Anne, S'adresser au bureau 
de la Caisse Populaire de Ste- 
Anne, Man, 15-885-16P, 


A VENDRE — Maison: 5 pièces, 
centre du village de MeCreary, 
Man, Près église et de tout, Meu- 
blée, Chauffage huile, Poêle 
électrique, Beaucoup d'armoires, 
Grand jardin, Le tout pour $1,200 
comptant, Cause de vente: santé, 
S'adresser à Mile Marie Cantin, 
MeCreary, Man, Téléphone: 25, 

14-869-17P 

QE 


A VENDRE ou À LOUER 


lle-des-Chênes, Man, Maison 
neuve sur un lot et demi, 8 
pièces, 1,600 pieds carrés, salle 
de récréation et double garage 
attenant 
nes à prix d'aubaine 
taire transféré 


Composer 1-878-2993, 


moder- 
Proprié- 


Tous confort: 


ALEXANDER AGENCIES LTD, 
556, chemin Pembina 
Winnipeg 9 


A VENDRE 


Trappistes — St-Norbert, 
Petit bungalow moderne: 5 piè- 
ces, Chauffage: gaz, Grand lot, 
$12,500, 

St-Boniface — Rue Kavanagh, Mais 
son: 2 étages, 4 chambres à cou- 
cher, Chauffage: gaz, 

St-Norbert — Rue St-Gabriel, 2 éta- 
ges, 7 pièces, 4 chambres à cou- 
cher, 2 salles de bains. 3 ans seu- 
lement, Propriétaire transféré, 

St-Norbert — Maison 4 chambres 
à coucher, Chauffage: gaz, À be- 
soin de réparation, Idéale pour 
hypothèque C,MH.C, Seulement 
$12,750, 


Avons clients avec bon montant 
d'argent désirant maisons dans 
la région de St-Boniface, 

Si intéressé 
Appeler PIERRE PINEAU 
284-5390 ou 269-1591 

15-880-160, 


Rue des 


AGENCE 
LUMEN 
Reclty 


Edifice CKSB 


607, rue Langevin 
St-Boniface, Man, 


ST-BONIFACE 


Duplexe, Montant comptant requis: 
$3,000, 


Immeuble: 5 logis, Montant comp« 
tant requis: $5,000, 


Immeuble: 5 logis, 
tant requis: 85,000, 
WINNIPEG 
Duplexe, Montant comptant requis: 

$5,000, 


Immeuble: 
tant requis: 


Immeuble: 25 logis, 
tant requis: $15,000, 


Immeuble: 34 logis, 
tant requis: $30,000, 


Immeuble: 36 logis, 
tant requis: $35,000, 


BUREAU: 233-4951 
Axorie Bruce: 256-3779 
Paul-H, Fournier: 256-1520 
Placide Chatelain: 253-9864 
16-890-160, 


Montant comp» 


21 logis, 
$20,000, 


Montant comp= 
Montant comp+ 
Montant comp= 


Montant eomp- 


McKEAG HARRIS 
Realty Co. 


Achetons — vendons — ou 
nous vendrons votre maison, 
Service rapide et efficace, 
Communiquez avec notre 
représentant français 
Georges Guertin 
Téléphones: 
774-2505 — lo soir 774-6461 


Dawson Memorial 


Monuments ‘’Lonite” 
Ventes, 
Installution gratuite, Rayon 60 milles de Winnipeg 


C.P, 144, Lorette, Man. 


Tél,: 878-2931 


Entreprise Générale d'Electricité 


Fontaine & Compagnie 


165, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7425 


GEORGES BOISJOLI, représentant de 


CO-OP Insurance Services 
Tél.: 888-7911 


1700, avenue Portage 
991, Ducharme 


Tél,: 269-2240 


Assurances: auto — feu — vie 


Ent Lddt 7 Al Lil 


ASSURANCES mu [IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 


100, édifice Paris 


JOS. PIERSON 


Téléphone: 943-5408 


Winnipeg 2 


Vendeur 
digne de 
confiance 


e Chevrolet + Corvair ® Chevelle 
e Oldsmobile ® Chevrolet 11 
® Camions Chevrolet 


Bureau: 772-2431 — Résidence: 533-4018 
CARTER MOTORS LTD. 
Automobiles usagées ‘garanties’ 
de première condition 


LA LURERTE. ET 


A VENDRE 


St-Boniface — Restaurant avec lo- 
gis: 4 pièces, Soubassement coms 
plet, Bail de dix ans, Bonnes heu- 
res de travail, Chiffre d'affaires: 
$120 par jour, Considérerait mal- 
son de ville en échange, À termes, 
Hypothèque à 6%, 

La Broquerie — Maison: 6 pièces, 
Grand lot, Angle chemin 52 et 
rue principale, Endroit idéal pour 
station-service, restaurant, salon 
de barbier ou salle de billards, 
À termes faciles, 


Pour plus d'informations 
appeler 233-2683 


E, COLLETTE REALTY 


85, rue Hill, Norwood 
16-893-170, 


A VENDRE 


ST-BONIFACE, rue Bertrand 
Maison! 114 étage. 6 pièces, 3 chams 
bres à coucher, $14,500, Comptant: 
$2,000, 

Appelez 
J.-R, POIRIER REALTY 
Suite 11, 561, avenue Warsaw, 


Winnipeg 9 


Téléphone: 475-1876 
10-836-T,F", 


GEORGE DEMARE AGENCIES 
247-7604 247-3079 


A VENDRE 


2 chambres à coucher — 810,900 
Propre comme un sou neuf, Ce 
bungalow bien entretenu au lot 
paysagé a une véranda vitrée: 6' 
X 18', Salle de séjour: 11! x 18’, 
cuisine: 9° x 9', salon: 9' x 21! 
Chambres à coucher: 9' x 9’, Sou- 
bassement: trois quart très bon, 
Propriétaire porterait hypothèque, 

Des Meurons — $16,900 
Famille nombreuse? La voilà! 4 
chambres à coucher, grande cuisi- 
ne, Douche au soubassement, Lot: 
40 x 138', F'aites une offre, 

Rue Lloyd — $11,900 
3% ou 4 chambres à coucher, culsine 
moderne, salle de récréation au 
soubassement, salle de famille au 
rez-de-chaussée, On peut négocier 
une possession assez prompte, 


Echanges considérés sur toutes 
les propriétés ci-dessus 


GEORGE DEMARE 
247-7604 247-3079 
13-863-16C, 


FIDELITY TRUST CO, 
Division Immobilière 
417, Academy Road 
Winnipeg 9 


A VENDRE 


Village d'Ile-des-Chênes, 7 
du périmètre, Maison: 3 cham- 
bres à coucher, Moderne, Puits 
artésien et fosse sceptique, Comp- 
tant requis: $3,000, Balance ter- 
mes, Propriétaire porterait hypo- 
thèque, 

St-Boniface — 4 chambres à cou 
cher, $600.00, comptant, $$1,500, 
PT: $112.00, Bonne maison pour 
famille, Près écoles, église 
moyens de transport, 

Pare Windsor — Bungalow: 3 bon- 
nes chambres à coucher, Hypo= 
thèque considérable À 8%, 8 ué 
au centre du Parce Windsor, Sou- 


milles 


bassement complet, 
clôturé à l'arrière, 

Norwood = $10,900, $550.00 comp 
tant, PI.T.: $108.00, Maison: 3 
chambres À coucher, Soubasse- 
ment complet, Garage, Grand lot, 
Près terrain de golf et club de 
curling, 

Immeuble appartement — St-Boni- 
face, 5 ans. 9 logis, près hôpital, 
Revenu annuel: $12,000, Dépenses 
annuelles: $7,563, 


APPELER 
GERARD PELLETIER 


Bureau: 452-7417 
Résidence: 253-1882 
16-887-19C, 


garage, lot 


PAUL'S REALTY 
LIMITED 


120, boulevard Provencher 
Angle Taché et Provencher 
St-Boniface 


PARC WINDSOR 


Tout près église Saints-Martyrs. 
Grand lot; 70’ x 100, Idéal pour 
bâtir une nouvelle maison, Plein 
prix: $5,000, Une aubaine, 


NORWOOD 


Maison de rapport. Près Précieux= 
Sang. Revenu mensuel: $165,00 
Plein prix: $16,500, Comptant re- 
quis: $3,500, 


PARC WINDSOR 


Joli bungalow de 1,300 pieds car 
rés, Intérêt: 52%. Belle localité, 
près des écoles, etc, Vacant, Pos- 
session immédiate, 


ST-NORBERT 


Belle grande maison: 4 chambres 
à coucher, Trois ans seulement, 
Propriétaire désireux de vendre, 


ST-ADOLPHE 


Grand bungalow de 1,200 pieds 
carrés, Soubassement complète- 
ment fini, Garage attenant, Lot 
paysagé ainsi que grand jardin 
avec arbres fruitiers, 
Bureau: 247-9267 
Paul GAGNON: 256-6538 
Armand COTE 256-2450 
Joan ALLARD 247-9267 
233-3025 
15-883-16C, 


Marché des bestiaux 


Rapport pour la semaine termi- 
née le 10 juillet 1969 fourni par 
le bureau du Ministère fédéral de 
l'Agriculture, Service des Marchés, 
Union Stock Yards, St-Boniface, 

Les arrivages: 65,100 bovins, 900 
veaux, 5,500 porcs, 250 moutons et 
agneaux, (La semaine précédente: 
2,650 bovins, 550 veaux, 4,300 porcs, 
280 moutons et agneaux.) 


Bouvillons 


Moyens ‘ 
Communs 
Génisses 
nu 891,0031,50 
30,00—31 ,00 
28 00.30.00 
25,00—28,00 


Choix 
Bonnes M 
Moyennes 
Communes 
Vaches 
Bonnes 
Moyennes " 
Sujets destinés à la 
charcuterie et à la 
mise en conserve ...#15,00—23,50 
Taureaux 


26,00—27,00 
su 824,00-25 ,50 


Bons M 

Communs et gras … 
Veaux 

Bons et choix . 

Moyens 

Communs 


.828,00—29 ,00 
s820,0027 00 


Les porcs de 
À la fermeture), 


pe ($36,25 
s trules de 95 


Agneaux et moutons 
Agneaux du printemps 
selon poids .832,50—934,00 
plus lourds 828.609] ,75 
Moutons, DONS sms 800 9,50 


J. Delaquis 


Assurances de tous genres 
REAL ESTATE 


Téléphone: 45-3 
Notre-Dame-de-Lourdes 


ON DEMANDE 


instituteur ou institutrice bilin- 
gue pour les années 7 et 8 à 
l'école élémentaire St-Léon no 
1425, La position de principal 
est libre à $150 par classe pour 
cette même personne, L'échelle 


de salaire: 
Classe 1 4500-5800 6x200 
5000-6900 7x250 


Classe 1! 
Classe 111 5600-8000 7x300 


S'adresser par écrit en donnant 
qualifications à: Mme Edith 


Rondeau, sec,, St-Léon, Man, 
16-894-180, 


Avis aux créanciers 


EN CE QUI CONCERNE la suc- 
cession d'ALBERT VOURIOT, du 
village de La Salle, au Manitoba, 
fermier, 


Toutes réclamations contre la suc 
cession ci-haut mentionnée doivent 
être dépostes sous forme de décla- 
ration assermentée à l'étude des 
soussignés, Chambre 304, édifice 
Montreal Trust, 213, avenue Notre- 
Dame, Winnipeg 2, Manitoba, le ou 
avant le ler août 1969, 


Daté à Winnipeg, au Manitoba, 
ce Be jour de juillet, A.D, 1969, 
GRAFTON, DOWHAN, MULDOON, 

LAFRENIERE, ROY et WALSH, 

Procureurs de la succession, 


Rapport du comité … 


(Suite de la première page) 
d'animation sociale afin qu'un 
plus grand nombre de person- 
nes soient au courant des be- 
soins du milieu pour alors par- 
ticiper aux décisions en con: 
naissance de cause, ou procé- 
der à une construction sans 
asser par ces procédés, quitte 

en porter la responsabilité 
pour l'avenir, 

Les deux questions résument 
en somme les deux attitudes 
différentes qui ont animé les 
discussions du comité depuis 
près d'un an; attitudes qui ont 
provoqué cette impasse et la 
fin du mandat du comité de 
reconstruction, 

G. B, 


LE RAT RLOT:E 


Les postes devront 


se mécaniser 


OTTAWA — Un rapport sur 
les Postes canadiennes, prépa- 
ré par des experts et déposé le 
5 mai aux Communes, déclare 
que le service canadien des 

ostes devra se mécaniser et 
recourir à une automatisation 

oussée s'il veut éviter des 
ausses périodiques des tarifs 
postaux, 


Ce rapport, préparé par une 
étude d'analyse de Toronto, 
s'intitule: “Etude de prospec- 
tive de l'influence du milieu 
sur les Postes canadiennes", 

Il déclare que les change- 
ments dans le milieu n'auront 
pas de portée majeure sur les 
Postes d'ici 1975, 

“A compter de 1975, dit-il, la 
transmission par fac-similé, le 
téléscripteur, le vidéophone et 
le scribblephone en arriveront 
graduellement à remplacer plus 
de 5 pour cent du volume du 
courrier de première classe." 

Chèques 

Il ajoute que l'avènement de 
la société sans chèque amène- 
ra aussi une réduction de 7 
pour cent du volume total du 
courrier à compter de 1993, 

“Quant au courrier de 
deuxième classe, dont le vo- 
lume vient de diminuer par 
suite des dernières modifica- 
tions de tarif, précise:t.il, il con- 
naîtra à l'avenir une augmen- 
tation annuelle d'environ 1 
pour cent,” 

Le rapport déclare qu'il n'y 
a pas de difficultés à prévoir 
relativement au recrutement 
de la maind'oeuvre requise, 
“pourvu que les traitements et 
les conditions de travail soient 
comparables à ceux de l'indus- 
trie”, 


Image 


Il mentionne aussi que 
l'image du service des Postes 
en tant qu'employeur devra 
devenir plus attrayante, “Elle 
soutient difficilement la com: 
paraison avec des organismes 
comme la Compagnie de télé- 
phone Bell ou Air Canada”, dit: 
il, 


Parmi les recommandations 
que le rapport adresse au mi- 
nistère des Communications, 


La Sécurité routière 


Il est très important de sa. 
voir reconnaître les symptô- 
mes de maladies de sa voiture 
alors qu'on est au volant, afin 
de faire réparer les défauts 
dangereux avant qu'ils n'en- 
traînent un accident, 


C'est ce que fit ressortir au 
cours de sa campagne d'inspec- 
tion printanière des voitures, 
le Conseil canadien de la sécu- 
rité. Selon le Conseil, la meil- 
leure garantie de sécurité de. 
meure des examens périodi- 
ques aux mains de mécaniciens 
attitrés, 


Les mécaniciens sont tous 
d'avis que des freins défec- 
tueux constituent le plus grand 
des dangers, Si à une légère 
pression du pied, la pédale des- 
cend au plancher, si une roue 
arrière se bloque lorsque vous 
touchez aux freins, s'il y a at- 
traction vers un côté ou l’autre 
lorsque la voiture s'arrête, fai. 
tes vérifier vos freins, L'attrac- 


“ 


tion vers la droite ou la gauche 
peut aussi indiquer un aligne- 
ment défectueux. 

Les experts signalent aussi 
ue les défauts de mécanisme 
ans la direction viennent en 
seconde position au point de 
vue danger, Un volant qui a un 
peu trop de jeu est signe d'une 
boîte de direction usée ou dé- 
fectueuse, ou encore, de défec- 
tuosités dans les articulations 
à rotule, les coussinets de 
barre d'accouplement ou les ti 
ges de transmission. 

Une tuyauterie ÉANpES 
ment par trop bruyante, des 
odeurs insolites et des portiè- 
res qui ferment difficilement, 
tout cela devrait attirer l'atten- 
tion et servir de signe d'alarme 
au conducteur averti, Sachez 
reconnaître les signes de dan- 
ger et confiez votre voiture à 
des mains expertes, C'est ainsi 
qu'à partir de ce printemps 
vous contribuerez pour de bon 
à rendre les routes plus sûres, 


# 


Le gonflement des pneus 


Une pression d'air convena- 
ble dans les pneus assure un 
contact maximum là où il le 
faut — sur la surface de la 
route, 

Au cours de la Campagne de 
directives sur les pneus, le 
Conseil canadien de la sécurité 
déclare que, pour conduire en 
toute sécurité, il faut porter 
une attention convenable au 
gonflement des pneus. 

La pression d'air voulue par 
rapport au chargement est ex- 
posée dans le manuel du pro- 
priétaire, que l’on oublie sou- 
vent de consulter, ainsi que 
dans les tableaux diffusés sur 
une grande échelle par le Con- 
seil canadien de la sécurité en 
collaboration avec l'Associa- 
tion canadienne du Caoutchouc, 

Les automobilistes devraient 
conserver une jauge de pres- 
sion dans le compartiment à 
gants de leur voiture, vérifier 
la pression d'air de leurs pneus 
au moins une fois par mois et, 
aussi, éviter les ‘fuites’ ou une 
diminution de la pression d'air 
quand les pneus sont chauds à 
la suite d'une longue randon:- 


née, La pression normale sur 
la grande route est plus élevée 
que quand les pneus sont frais, 

L'automobiliste qui projette 
de se lancer sur une autoroute 
devrait fixer la pression d'air 
à quatre livres le pouce carré 
plus élevée que le niveau re- 
commandé pour la conduite 
dans les conditions normales, 

Le surgonflement et le sous- 
gonflement des pneus entrai- 
nent un mauvais contact de la 
voiture avec la chaussée, ce qui 
empêche le conducteur de la 
tenir bien en main. Les pneus 
en souffrent et votre porte: 
monnaie aussi, éventuellement, 

Le sousgonflement rend le 
volant sans consistance, tandis 
que le surgonflement fait don- 
ner des coups brusques à la 
voiture et peut également en- 
dommager les pneus parce 
qu’ils roulent dur et ne peuvent 
absorber les accidents ordinai- 
res de la chaussée, 

Le gonflement convenable 
permet une meilleure maitrise 
de la voiture, et contribue à la 
sécurité des routes, de déclarer 
le Conseil. 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 


JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, Edifice Grain Exchange, Winnipeg 


Tél.: 942-3451 


Pour la semaine du 7 au 11 juillet 1969 


Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


AVOINE — 
C.W, No 2 . 
C.W, No 3 . 
Fourrage No 1 
Fourrage No 2 
Fourrage No 3 


ORGE — 

C.W, No 2 6 rangs 
C.W, No 3 6 rangs 
Fourrage No 1 
Fourrage No 2 
Fourrage No 3 


SEIGLE — 
C.W, No 2 . 


Ergot ….. 
Sur vole net, 


Lundi 


181% 


Mardi Mercredi Jeudi Vendredi 


OPTIONS — WINNIPEG 


Janvier 
Mars , 


Juillet 
Octobre 


Décembre 
M 


Saint-Boniiace, le 16 juillet | 09 


on relève celles selon lesquelles 
il devrait mener une étude im- 
médiate sur la rentabilité d'un 
service de messageries très 
rapide pour suppléer au service 


postal traditionnel et lancer 
une réclame plus intense favo-. 
risant l'utilisation du courrier 
Jour la publicité directe par la 
Poste, 


ON DEMANDE 


La Children's Aid Society of Eastern Manitoba invite des demandes 
de la part de parents nourriciers (House Parents) pour son foyer 
nourricier de Beauséjour, pour groupe de six garçons âgés jusqu'à 


dix-sept ans, 


Une belle occasion pour un couple marié, possédant un intérêt 
spécial, de l'entrainement/ou de l'expérience avec les enfants, Le 
mari pourra continuer son travail régulier s'il est local, ou qu'il 
puisse en rentrer au foyer chaque soir, On permettrait un enfant, 


Le couple devra être bilingue, 


La résidence du groupe, située sur un grand lot, est une maison 


) 


de construction nouvelle de 2 étages, comprenant une garçonnière 
attrayante (avec salle de bain) pour les parents nourriciers, On 
fournira de l'aide à temps partiel pour les soins des enfants et du 


ménage. 


Située dans Beauséjour, une jolie communauté de 2,500 (2,700) 
habitants, à 37 milles seulement de Winnipeg, avec des facilités 
éducationnelles, communautaires, sociales, récréatives et de ser- 


vices excellentes, 


Bon salaire qu'on pourra négocier, Devra entrer en fonction aussi- 


tôt que possible, 


Pour plus de renseignements ou pour prendre un rendez-vous pour 


une interview, veuillez contacter Mile G, L, Haggulund, surinten- 
dante, ou Mlle L, Brisson, à 123 B, rue Marion, St-Boniface 6, 
Manitoba, (Téléphone: 233-7181), 


Directeur général 


L'ENTREPRISE 


La Centrale des Caisses Populaires du 


Manitoba Inc, 


ENDROIT DE TRAVAIL-— 


St-Boniface, Manitoba, 


FONCTIONS—. 


Administration complète de la Centrale. 
Représenter le Conseil d'Administration auprès 
du Département des Caisses Populaires. 
Travail de recherche et voir à la coordination 

de toutes les Caisses Populaires dans la 


Province, 


Responsable de la direction des opérations, y 
compris la gestion financière, l'élaboration 
des projets et les relations communautaires, 

Tout autre travail pour le bon fonctionnement 
de la Centrale et le mouvement des Caisses 
Populaires au Manitoba, 


QUALIFICATIONS— 


Esprit souple et innovateur. 
Expérience professionnelle dans l'administration, 
de préférence dans le mouvement de Cais- 


ses Populaires, 


Expérience en comptabilité et étude et analyse 
d'états financiers. 

Energique, dynamique et désireux de voir au 
progrès de la Centrale, 


Bilingue. 


Agé de 25 à 40 ans. 


TRAITEMENT-— 


Le traitement offert est de 58,000.00 ou plus 
selon l'expérience et les qualifications. 


C'est en toute confiance, suivant l'éthique profession 
nelle que nous recevrons les candidatures à ce poste 
ainsi que le curriculum vitae. On est prié d'inscrire la 
mention ‘’Directeur Général”" sur son envoi et d'expé- 


dier celui-ci à M. Gabriel J, Forest, CA, 


607, rue Langevin, 
St-Boniface, Manitoba, 


TA), Riel 


Oscw 


GASTON ROCHON 


chez 


Community 


CHEV-OLDS (1965) 


Forest, Guenette et Cie, 
Comptables Agréés, 


Avant d'acheter 
ne manquez pas 
de voir £ “9 


LTD 


Bureau 589-8341 - Résidence 284-0923 


La commission scolaire 
de Gravelbourg 


désire les professeurs suivants: 


pour classe française—2e année 
pour grade six—div, 2e et 3e années 
pour science en 8e, %e et 10 années 


pour histoire en français et ‘’Social Studies!” 
en 8e, %e et 10e années 


1 pour français en 8e, 9e et 10e années 


Salaire selon échelle, 


S'adresser en donnant qualifications à: 


A.-H, Lepage, sec.-trés, 
Gravelbourg, Sask. 


Après le samedi 


19 juillet 1969 


MARCOUX, 


BÉTOURNAY 


DUREAULT 
& TEFFAINE 


continueront la pratique du droit 
dans l'immeuble CHILDS 


211, ave du Portage 
Winnipeg 2, Manitoba 
Téléphone 942-0038 
Zone 204 


